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Au nom de Dieu, le Clement et le Mteericordieux 


Louange a Dieu qui a revele le saint Coran 
pour sortir les hommes des tenebres a la lumiere par 
Sa volonte et les guider sur le droit chemin. Que les 
benedictions et le salut de Dieu soient accordes au 
Messager de Dieu, Prophete enseignant et apotre 
educateur, qui fut envoye pour apprendre aux gens la 
bonne religion et les guider vers le bien. Nous 
temoignons qu’il a accompli la mission qui lui fut 
assignee, qu’il a conseille la nation, qu’il <$ lutte pour 
la cause de Dieu comme il se doit et qu’il est alle 
rejoindre le Seigneur apres nous avoir legue la Verity 
claire. Quiconque s’en ecarte se sera voue a la 
perdition et se sera condamn6 a la mine. 

Que Dieu soit satisfait de tous les Compagnons 
du Prophete (s) qui Pont cru, soutenu et suivi la 
lumiere qu’il a apportee et qui constituerent la 
meilleure generation que l’histoire n’ait jamais 
connue. 

La question de la jeunesse, constitue l’un des 
problemes les plus epineux a toute epoque. La 
delinquance juvenile est consideree comme le sujet le 
plus important qui preoccupe les educateurs et les 
reformateurs qui tentent d’etudier les causes de 
deviations des jeunes et d’en rechercher les solutions 
appropriees et les remedes efficaces. 



A cet effet, j ai voulu contribuer a cette oeuvre, 
guide par les recommandations de Dieu que je prie de 
me venir en aide. 

J’ai expose le sujet selon le plan suivant : 
Introduction : L’Islam et la formation de l’homme 
Preface : Importance de la jeunesse dans la societe 
Chapitre I : L’ education des enfants avant la puberte 
Chapitre II ; La formation de la jeunesse en Islam 

Chapitre III : Causes et solutions de la delinquance 
juvenile 

Conclusion 
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Introduction : L'lslam et la formation 

de I'homme 


Dieu a revele PIslam pour assurer l’interet de 
1' human ite dans la vie presente et dans l’autre monde 
en lui indiquant le bien et en la mettant en garde 
contre le mal. L’islam n’a omis aucune prescription 
qui soit dans 1’interet de 1 homme. II veille dans les 
moindres details a preserver, de par sa sainte Loi, les 
interets immediats et ceux fiitur de I’homme. Tout 
comme il lui a proscrit ce qui peut causer le desordre 
dans sa vie et le mener a la perte et la misere dans les 
deux vies. II vise par le systeme qu’il lui propose a 
assurer la prosperity du genre humain sur terre 
conformement a la volonte de Dieu qui fit de 

I’homme Son vicaire sur terre. 

Pour cela, ITslam s’est interesse a 1’education 
de 1’homme; processus qui commence des sa venue 
au monde et se poursuit jusqu’it sa mort. Dieu a cree 
chez I’homme le desir d’apprendre et l’a dote d’une 
soupape de securite appelee conscience et d’un guide 
permanent appele raison. II a envoye les prophetes et 
les messagers pour montrer aux gens la bonne voie a 
suivre, et les sortir des tenebres de 1 atheisme et de 

I ’ ignorance a la lumiere de la foi et du savoir. Comme 

II a reveld les Livres sacres a 1’intention de I’homme 
pour lui servir de code et de guide de conduite pour 



organiser sa vie et ses rapports avec autrui. Ils 

represented une source inepuisable de savoir et de 
sagesse. 

L’ Islam donne une grande valeur a la Science 
et ordonne aux musulmans d’apprendre. Le Proph&e 
(s) dit : « Ne saurait se reclamer de ma communaute 
que la personne savante et celle qui cherche a 
apprendre » (1) 2 II a montre avec precision le chemin 
de 1’ education et de l’apprentissage et designe les 
personnes et les institutions qui en ont la charge et la 
competence et en sont, de la sorte, responsables. 

Le Pjophete (s) dit : « Vous etes tous 
responsables et chacun de vous devra repondre de ce 
dont il est responsable. L'emir est responsable, 
l homme est responsable de son foyer, la femme est 
responsable de la maison de son epoux et de ses 
enfants. Vous etes done tous des responsables et 
chacun de vous devra repondre de sa 

responsab Hi te» 2 . 

L Islam a accords une importance particuliere 
aux enfants et a la jeunesse. Ce sont eux qui font 
l’objet de toute education, puisqu’ils constituent la 
generation future qui prendra en main la destinee de la 
nation, et la menera soit au progres et a la prosperite, 
soit a la regression et la decadence. Cela dependra du 
type d education qu’on leur aura prodigue. La 


(1) Hadith de faible degre d’ authenticity rapporte par Ibn al-Najjar et 
al-Daylami. 

(2) Hadith rapports par al-Bukhari, Muslim, Abu DSwOd, at-Tirmidhi 
et Ahmad selon Ibn ‘Umar. 
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responsabilite de l’education et de l’orientation des 
jeunes incombe aux tiers, a savoir aux adultes. C’est 
une grande responsabilite de laquelle ils auront a 
repondre devant Dieu au jour du Jugement dernier. 
Son importance vient du fait que l’avenir de la societe 
humaine en depend, depuis l’echelle reduite de la 
communaute jusque celle l’humanite entiere. 
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Avant-propos 

Importance de la jeunesse dans la 

m f m * 


Les jeunes occupent une place preponderate 
dans la vie. Leurs activites se manifestent partout, a la 
maison, a l’ecole, a l’universite et dans la societe. 
L’ etude de cette 6tape cruciale de la vie vient au 
sommet des recherches sociologiques et constitue 
l’une des priorites de Faction pedagogique. Cela 
apparait dans ce qui suit : 

1_ La jeunesse est l’etape la p lus. imp ortante de 
la vie humaine qui commence des la puberte et se 

poursuit jusqu’a la trentaine. 

2_ C’est la periode transitoire entre Fenfance 
et l’age adulte. C’est a ce moment la que le sujet 
commence a se forger une personnalite, un "moi" et a 
prendre conscience de sa valeur et de son role dans la 
vie. L’enfant y aspire fortement. C’est l’etape ou sa 
personnalite se forme et ou il commence a s’affirmer. 
Pour F adulte et le vieux, la jeunesse est l’etape qui 
represente le passe brillant qu’ils regrettent et 
regardent avec une amere nostalgie. Un poete arabe 

dit: 

"Ah ! Si la jeunesse me revenait. 

Je l ’informerai de ce que la vieillesse a fait de moi" 
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3 Le jeune jouit d’une grande dnergie, de 
capacites considerables et d’une activite abondante. 

C’est 1’ element qui confere a la societe la splendeur, 
l’ambition et l’espoir. 

4_ La jeunesse represente les potentialites du 
present, l’espoir du fiitur. Elle represente les 
ressources les plus precieuses de la nation et constitue 
la reserve de la patrie. C’est la force qui edifie la 
civilisation et realise les exploits. Des jeunes depend 
la realisation des grandes ambitions et aspirations des 
peuples. 

L’histoire a montre que tous les appels a la 
reforme, toutes les revolutions liberatrices, tous les 
mouvements de reforme et toutes les luttes contre la 
dictature et l’injustice ont ete menees par les jeunes. 
Ils etaient aux premiers rangs du combat pour la 
liberte et la justice. Ils etaient toujours les instigateurs 
de la renaissance et du renouveau. Ils ont toujours ete 
aux cdtes des reformateurs, des predicateurs, des 
prophetes et messagers, des penseurs et intellectuels, a 
hisser le drapeau et edifier la civilisation. Ce sont eux 
qui, de tous temps, provoquent le renouvellement de 
la vie et qui changent le cours de l’histoire, fondant de 
nouvelles societes. La revolution coule dans les 
veines de la jeunesse. 

5_ Les jeunes sont domines par les fortes 
pulsions et les desirs vehements de satisfaire les 
instincts et la passion qui atteignent alors leur apogee; 
Tandis le developpement mental et intellectuel est, a 
cette etape, en cours. A ce stade de la vie, l’arne et le 
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corps subissent des transformations qui etonnent aussi 
bien le sujet que son entourage et se manifestent a 
1’ evidence dans son comportement. Ses instincts se 
developpent. II devient des ireux de se montrer. II 
commence a comprendre qu’il est un individu qui 
subsiste par soi-meme : qu’il possede un moi. Ce 
desir d’ independance et d’autonomie apparait dans les 
relations avec 1’ entourage. II devient rebelle et 


s’ insurge, a tout ce qui incame l’autorite, les parents, 
la societe, les institutions pedagogiques. En d’autres 


termes : contre tout ce qui est traditionnel. II devient 
pour ainsi dire anticonformiste. On note aussi un 
penchant declare pour le divertissement et la 
negligence des suites de ses actes, un interet pour la 
force physique qui l’emporte sur la sagesse et la 


temperance. Les jeunes sont souvent audacieux et 


superficiels dans leur apprehension des problemes et 
leur traitement. La jeunesse se caracterise egalement 


par 1’ ambition, le sacrifice et une certaine abnegation. 
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Premiere partie 
Education des enfants avant la 

jeunesse 


Le jeune d’aujourd’hui n’est autre que l’enfant 
d’hier. C’est l’extension naturelle de l’enfance puis de 
l’adolescence. A cet effet, il s’avere necessaire de 
revenir a cette etape fondamentale de la vie humaine 
pour Petudier a fond en vue de connaitre les moyens 
de preparer P enfant a P etape cruciale et importante 
qu’est la jeunesse. C’est P education des enfants en 
bas-age qui determine les reperes les plus significatifs 
de la jeunesse. Elle constitue la base sur laquelle on 
doit s’appuyer dans la formation du jeune, sinon tous 
les efforts deployes plus tard seraient vains et inutiles. 
L’on rate ainsi les objectifs de Paction Educative 
ulterieure. Pour cela, l’lslam s’est d’abord orient^ vers 
Peducation des enfants, leur instruction et leur 


protection en instaurant un modele exemplaire pour 
leur formation qui determine la responsabilite des 
adultes envers eux. Toute deviation dans le processus 


educatif des petits enfants s’etend a la jeunesse et 


toute perturbation chez P enfant pourrait entrafner des 
complexes psychiques a Page adulte, ce qui rendrait 
son redressement plus difficile a la jeunesse sauf si 


des efforts colossaux sont consentis dans ce sens. Car 


c’est lors de l’enfance que s’esquisse l’ensemble des 
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traits qui caracterisent la structure intellectuelle et 
affective d’un individu et qui se manifestent dans son 
comportement, Autrement dit, la personnalite 
commence a se forger des le jeune age. En Islam, la 
responsabilite educative incombe a trois parties 
essentielles : le foyer familial^, la societe 2 et 
l’ecole (3) . Cette responsabilite conceme la premiere 
enfance, suivie de la responsabilite individuelle du 
jeune a la puberte. II s’occupe de soi-meme et 
continue ainsi le processus entame par les parents 
et/ou la societe. C’est ce que nous allons eclaircir et 
elucider, en montrant la responsabilite des parents 
dans 1’ education de leurs enfants. Nous expliquerons 
le modele islamique dans ce contexte et nous citerons 
par la suite le role de la societe dans 1’ education en 
determinant ^importance des ecoles et des 
instruments pedagogiques dans 1’ education islamique. 
Que Dieu nous vienne en aide ! 


s 

(1) La plupart des specialistes s’ accordant sur l 5 importance cmciale de 
Tenvironnement familial sur le developpement de la personnalite. 
La fa$on de satisfaire les besoins primaires de 1 ’ enfant en bas age 
et le mode d’education ultSrieur peuvertt laisser des traces 
indelebiles sur la personnalite 

(2) Certains specialistes insistent sur le role des traditions sociales" et 
culturelles dans le developpement de la personnalite. 

(3) En effet, la pedagogic consid6r6e comme science de I’education, 
ou didactique experimentale s’interroge aujourd’bui sur les 
conditions de reception du savoir, sur le contenu et revaluation de 
celui-ci, sur le role de I’educateur et de relive dans le processus 
educatif et, plus globalement, sur les finalites de cet 
apprentissage, indissociable d’une norme sociale et culturelle. 
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I. La responsabilite des parents 


On mentionnera a priori que les enfants sont un 
don precieux que Dieu offre aux parents qui se 
chargent alors, et par consequent, d’en prendre som, 
de les instruire et de les proteger. 

1 Les enfants dons de Dieu : 

De nombteux versets du Coran mettent en 

evidence la Grandeur et la Puissance de Dieu d avoir 
issu les dtres humains i partir d'une seule tot et 
d’ avoir cree pour chaque humain 1 ante sceur ( e 
conjoint) et d’ avoir donne aux couples les enfants : 

( 1 _ 6 hommes ! Craignez votre Seigneur qui 
vous a crees d’un seul etre, et a cree de celui-ci son 
epouse, et qui de ces deux la a fait rep and re [sur la 
terre] beaucoup d’hommes et de femmes. Craignez 
Dieu an nom duquel vous vous implorez les uns les 
autres, et craignez de rompre les liens du sang. 

Certes Dieu vous observe parfaitement) . 

L ’octroi des enfants qu’ils soient des filles ou 

des garfons par le Seigneur, merite toute la gratitude 
et la reconnaissance des parents. En effet, la 
procreation demeure le rive de tous les humains 
depuis le debut de leur existence sur terre, jusqu’a la 
fin du monde. C’est un instinct naturel que de vouloir 
preserver et perpetrer la race humaine. Ainsi, tous les 


(1) Coran, Les Femmes, IV/1. 
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couples aspirent - juste aprds le mariage - a avoir une 
bonne progeniture et guettent avec impatience les 
signes de la grossesse et s’en rej ouissent. Us prient 
leur Seigneur de realiser leur reve. Puis, au cas ou la 
grossesse tarderait a se manifester, ils recourent a 
Dieu et se deplacent partout dans le monde a la 
recherche des moyens qui puissent les aider a 
concevoir. C’est la nature des hommes quelles que 
soient leur origine, leur race ou leur couleur. Dieu 
nous relate dans le saint Coran le vceu du proph&e 
Zacharie : 

(38L Alors, Zacharie pria son Seigneur, et 
dit: "6 mon Seigneur, donne-moi, venant de Toi, 
une excellente descendance. Car Tu es Celui qui 
entend bien la priere")^. 

(5- Je crains (le comportement) de mes 
he ri tiers apres moi. Et ma propre femme est 
sterile. Accorde-moi, de Ta part, un descendant 6- 
qui herite de moi et herite de la famille de Jacob. 
Et fais qu’il te soit agreable, 6 mon Seigneur")®. 

Le saint Coran montre l’importance de ce don 
de la part de Dieu en indiquant qu’Il en possede le 
pouvoir exclusif tout comme II est le Maitre exclusif 
des cieux et des terres : 

(49- A Dieu appartient la royaute des cieux 
et de la terre. II cree ce qu’II veut. II fait don de 
filles a qui II veut, et don de garfons a qui n veut, 


(1 ) Coran, La Famille d’ Imran, III ! 38. 

(2) Coran, Marie, XIX/5-6. 
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50- ou bien II donne a la fois gar^ons et fiUes; et II 
rend sterile qui II veut 11 est certes Omniscient et 

Omnipotent/ 1 2 *. 

De nombreux versets insistent sur r importance 
de ce prccieux don offert par Dieu aux humains ■ a 
savoir la bonne progeniture. Citons-en ceux-ci . 

(46- Les biens et les enfants sont I’ornement 
de la vie de ce monde. Cependant, les bonnes 
oeuvres qui persistent ont aupres de ton Seigneur 
une meilleure recompense et (suscitent) une belle 

esperance) . 

(72- Dieu vous a fait a partir de vous-memes 
des epouses, et de vos Spouses II vous a donne des 
enfants et des petits-enfants. Et II vous a attribue 
de bonnes choses. Croient-ils done au faux et nient 

ils le bienfait de Dieu?/ 3 *. 

Ce bienfait a une grande influence sur 

l’homme puisqu’il repond a son instinct de survie. La 

naissance d’un enfant apporte une grande joie a ses 

parents. C’est un evenement important dans leur vie. 

Le retentissement de la nouvelle rejouit meme les 

proches parents et les amis de la famille qui en 

felicitent les parents. Car cet enfant d’aujourd hui sera 

l’homme de demain. II represente l’espoir de ses 

parents et constitue une reserve pour la nation. 

L’ enfant constitue le prolongement de la vie de 


(1) Coran, La Concertation, XLII /49-50. 

(2) Coran, La Caveme, XVIII / 46. 

(3) Coran, Les Abeilles, XVI / 72. 
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l’homme sur terre. Etant issu de lui, l’homme prefere 
son enfant a sa propre personne et lui espere tout le 
bien du monde serait-ce a son detriment. 

2_ Les enfants ont ete confies aux hommes par 
Dieu 

Lorsque le reve d’avoir un enfant se realise, les 
cceurs s’apaisent et les ames se rejouissent de ce 
bienfait que le Seigneur a donne aux parents, sans le 
moindre effort de leur part. Un depot que leur a confie 
le Createur et qui pourrait le recuperer ou le laisser 
pour un certain temps au sein de sa famille, qui doit 
en prendre soin, le proteger, l’eduquer, Pinstruire 
selon les regies de la chart' a ou Loi islamique et 
conformement aux preceptes de Pislam. Lorsqu’il 
devient adolescent, les parents doivent l’orienter dans 
la bonne voie et lui montrer les limites du bien et du 
mal en vue d’en faire un individu correct et utile pour 
la societe et la communaute. Dans ce contexte, le 

Seigneur ordonne aux parents de prendre soin de leurs 
enfants : 

(11- Dieu yous enjoint au sujet de vos 
enfants... ) (1) . 

3_ Devoir educatif des parents 

A la naissance, l’enfant ouvre ses yeux sur le 
monde exterieur et voit ses parents qui Pentourent de 
leur protection et satisfont a tous ses besoins. II 
decouvre l’univers a travers eux. II sent que ses 


(1) Coran, Les Femmes, IV / 1 1. 


20 



parents sont son monde. II beneficie de leur affection 
et de leur tendresse. II demande leur soin et recourt a 
eux dans toutes les situations. A mesure qu’il grandit, 
il commence a s’interroger sur ce qu’il aper$oit autour 
de lui et croit en toutes les reponses que lui donnent 
ses parents. II prend ce qu’ils lui disent pour une 
verite absolue que ce soit en realite mensonges ou 
verites, idees futiles ou importantes. II adopte ce qui 
provient de ses parents sans la moindre hesitation ou 
doute. II ne manifeste pas une attitude sceptique ou 
critique a ce stade de son developpement. Le cerveau 
de l’enfant en bas age ressemble a de I’argile que les 
parents peuvent modeler a volonte. C’est une page 
blanche sur laquelle on peut graver n’importe quoi. A 
cet age, l’enfant aime imiter les mouvements et le 
comportement de ses parents qui deviennent ainsi les 
premiers responsables des agissements de leur fils ou 
fille. Ils doivent done l’orienter vers la bonne voie 
tracee par le Seigneur : La voie du bien et des bonnes 
valeurs. Le Prophete Muhammad (s) les a charges de 
cette responsabilite en disant : 

« L ’homme est responsable de son foyer, la 
femme est responsable du foyer conjugal et des 
enfants et chacun doit assumer ses responsabilites ». 

La responsabilite des parents est done enorme 
et entraine des consequences graves dans la vie 
presente et dans V autre vie. Ils doivent done 
inculquer a leur progeniture la foi pure et correcte et 
les elever selon les regies de la foi et les principes de 
religion. Ils doivent leur apprendre les regies du culte, 
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la loi canonique, les nobles valeurs morales de 
1’islam. 

Les parents constituent 1’ ideal pour enfants : ils 
recourent a eux ; les interrogent et pensent qu’ils 
detiennent le savoir. Ils cherchent a s’identifier a eux 
parce qu’ils les considered le Surmoi qui est l’une des 
trois instances constitutives de la personne selon la 
terminologie pedagogique modeme. II subit leurs 
influences sur les plans, affectif et comportemental. 
Le developpement affectif de 1’ enfant est marqud par 
les expressions de ses parents. L’ influence des parents 
ne se restreint pas a 1’ orientation directe. L’ enfant 
apprend aussi, et surtout, par leur imitation dans tout 
ce qu’ils font de bien ou de mal. Beaucoup de 
comportements des parents laissent des traces 
indelebiles sur le comportement futur de leur enfant 
qui se' gravent dans son subconscient. Les conditions 
de P environnement familial determined, dans une 

t 

mesure considerable, la vie affective et mentale de 
P enfant dans les phases suivantes du developpement 
de sa personnalite. Ces conditions de 1’ environnement 
et de l’apprentissage sont determinantes dans la 
formation de Penfant lors de cette etape de la vie. 
Leur influence, dans le cadre de la famille, est plus 
importante que dans les phases ulterieures de son 
developpement. Ajoutons a cela l’instinct inne 
d’affection reciproque ainsi que les sacrifices 
consentis par les parents pour leurs enfants puisqu’ils 
represented leur espoir et leur continuite. De ce fait il 
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s'avere que la responsabilite des parents envers leurs 

cnlants est la plus importante devant Dieu. 

Le Prophete que (s) explique le role des 

parents en disant : 

«Tout enfant vient au monde ayant lapurete de 
la prime nature. Ce sont ses parents qui en font un 
juif un chretien, ou un mage» (V) . II s’adresse aux 
parents et aux instances chargees de 1’ education, en 
disant a propos de l’education sportive : « Apprenez a 
vos fils la natation, le tir et la cavalerie et a vosfiUes 

J m 

le tissage» . 

Ensuite, le Prophete (s) incite les adultes a 
veiller a 1’ education morale des enfants en leurs 
promettant une bonne recompense aupres du 
Seigneur. II dit dans ce contexte : «Une bonne 
education est le meilleur qu’un pere puisse donner a 
son fils » <3} . Selon Jabir ibn Samura, le Prophete (s) a 
dit : « Mieux vaut prodiguer une bonne education a 
son fils que donner torn les jours en charite unedemi- 
mesure (Sa‘) de nourriture aux pauvres » . Ibn 
Abbas rapporte le hadith suivant : 

On demanda au Prophete (s) : 

__ Nous savons quel est le devoir de l’enfant envers 
ses parents. Quel est alors le devoir des parents envers 
leur enfant ? Le Proph&e (s) repondit : 


(1) Hadith rapporte par Muslim, Abu Ya‘l! et At-Tabarani. 

(2) Hadith rapporte par aTBayhaqi. 

(3) Hadith rapport^ par at-Tirmidhi et al-Hakim. 

(4) Hadith rapporte par at-Tirmidhi. 



_ On doit lui choisir un joli nom et lui inculquer me 
bonne education. 

Abdullah ibn ‘Umar disait : «Eduque ton 
enfant car tu devras repondre de son education et de 

ce que tu lui apprends. II te doit en echange respect et 
obeissance ». 

Si les parents negligent leur devoir educatif, ils 
en ressentiront les consequences a Pavenir. C’est une 
trahison de la confiance de Dieu que de negliger la 
progeniture qu’il nous accorde pour en prendre soin. 
De toutes les fagons, les parents devront 
inevitablement en subir le tort que se soit dans la vie 
en ce bas-monde ou bien au jour de la resurrection. 
Ainsi, le saint Coran les avertit du danger de cette 

negligence qui les expose au chatiment de Dieu. Dieu 
dit dans a ce propos : 

(6- 6 vous qui avez cru! Preservez vos 
personnes et vos families, d’un Feu dont le 
combustible sera les gens et les pierres, surveille 
par des Anges rudes, durs, ne desobeissant jamais 
a Dieu en ce qu’Il leur commande, et faisant 
strictement ce qu’on leur ordonne) (l) . 

L’lmam Ali explique ce verset en disant que : 
«Le moyen d’echapper au feu de l’enfer et d’en 
sauver ses enfants (et toute sa famille) consiste a leur 
assurer Penseignement et les eduquer ». Selon Hasan 
al-Basri, la recommandation enoncee dans ce verset 


(1) Coran, L’Interdiction, LXVI / 6. 
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signifie : «Ordonnez-leur d’obeir a Dieu, et apprenez 
leur le bien ». 

Un erudit disait : qu’au jour de la resurrection, 
Dieu des comptes aux parents avant les enfants. Car la 
recommandation faite aux parents vient avant celle 
faites aux enfants : 

(31- Et ne tuez pas vos enfants par crainte 
de pauvrete; c’est Nous qui attribuons leur 
subsistance, tout comme a vous. Les tuer, c’est 

vraiment, un enorme peche) (1) . 

(11- Dieu vous enjoint au sujet de vos 

enfants... ) (2) 3 . 

Le Prophete (s) dit : «Soyez equitables en 
faisant des dons a vos enfants; comme vous aimez 
qu ’ils soient equitables envers vous dans le 
temoignage de la bienveillance et de la bonte>r 3 \ 


(1) Coran, Le Voyage nocturne, XVIII / 31. 

(2) Coran, Les Femmes, I V / 1 1 . 

(3) Hadith rapports par at-Tabarani. 
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II. Impact de la responsabilitg des parents 

sur I'education 

D’apres ces textes scripturaires clairs a propos 
de la responsabilite des parents, on comprend 
l’ampleur de l’erreur que certains parents commettent 
envers leurs enfants a ce stade de leur vie : II s 
negligent leur Education et les laissent libre d’agir 
sans egards a la morale ni aux preceptes de la religion. 
Ils les abandonnent a eux-memes au risque d’etre 
influences par les moeurs occidentales et ne se genent 
pas de' les voir courir derriere les modes etrangeres 
telles que les tenues vestimentaires qui choquent la 
decence, les cheveux longs, la mixite flagrante dans 
les soirees dansantes et les receptions, avec tout ce 
que cela implique comme comportements sexuels 
pervers qui sevissent dans ces milieux tels que 
l’homosexualite et lesbianisme. Le Prophete (s) avait 
raison lorsqu’il disait : 

« Vous suivez les traces de ceux qui vous ont precedes 
coute que coiite ; meme s’ ils entrent dans le terrier 
d’un animal sauvage vous les y suivrez». Les 
compagnons qui etaient presents demanderent : 

_ Par peuples anciens, entendez-vous les juifs et les 
chretiens ? Et lui d ’ affirmer : 
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_ « De qui d’autres sinon peut-il s ’agirl ! >r\ 

II arrive meme que les jeunes se comportent 
ainsi au vu et au su de leurs parents qui pretendent 
leurs attachements a la religion, sans que cela ne 
provoque chez eux la moindre indignation ni le 
moindre effort de les conseiller ou de les orienter dans 
le bon chemin preconise par l’islam. 

Le Prophete (s) dit : 

« II n’y a pas de plus grand peche que celui de 
negliger la personne dont on a la charge » . Ce 
jeune, pour qui les parents ont tout fait pour l’e lever et 
le former pour etre un individu utile dans la societe, 
les de?oit en deviant du bon chemin pour s’ engager 
une voie autre que celle vers laquelle il a ete oriente. 
De ce fait, apparait ce qu’on appelle un conflit des 
generations entre les parents et les jeunes. Ce genre 
d’enfants a ete decrit dans le saint Coran : 

(46- II dit: ”6 No6, il n’est pas de ta famille 
car il a commis un acte infame. Ne me demande 
pas ce dont tu n’as aucune connaissance. Je 
t’exhorte afin que tu ne sois pas du nombre des 
ignorants") . 

Les parents vivent ainsi une lutte interieure, 
entre leur fierte de voir leurs enfants realiser leur reve, 
et la deception de les observer passivement s’ecarter 


(1) Hadith rapporte par al-Bukhan, Muslim, Ibu Maja, Ahmad et al- 
Hakim. 

(2) Hadith rapporte par Abu DSwfid, al-HSkim, Ahmad et al-Bayhaqi 

d’aprds ibn ‘Umar. 

(3) Coran, Hud, XI / 46. 
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du bon chemin. C’est une contradiction que vivent 
actuellement les societes et notamment les musulmans 
dans leurs pays. II existe deux cas de figure sous 
lesquels se presente ladite contradiction : 

Premier cas de figure : 

Certains parents sont plonges dans la 
jouissance materielle. Ils frequentent les boites de 
nuit, se moquant des valeurs morales et bafouent les 
principes de l’islam alors que leurs enfants agissent 
autrement. Ces demiers suivent le bon chemin et 
observent les principes et les regies de l’islam dans 
tous les domaines de leur vie. 

De tels parents sont coupables devant Dieu. Le 
danger qu’ils representent pour la societe est enorme. 
Par leurs agissements, ils encouragent les deviations 
et l’egarement en meme temps qu’ils dissuadent leurs 
enfants, pour qui ils sont l’exemple, de suivre la voiej 
de la droiture et de la purete. Le saint Coran s’indignej 
de tels eomportements excessifs : 

(9- As-tu vu celui qui interdit 10- a un 
serviteur de Dieu de c6I§brer la Priere?) . 

Ils commettent done un crime envers la societe 
et seront chaties par le Tout Puissant. Leur crime 
egale en gravite celui des mecreants opiniatres qui se 
sont opposes a la predication du message de Dieu et 
empeche les gens de le suivre et de croire le Messager 
de Dieu (s). Quant a leurs enfants, ils rappellent le 


(1) Coran, Le Caillot de sang, XCVI / 9-10. 

28 



vceu que fit le Prophdte (s) pour que Dieu tire des 
parents mecreants une descendance qui adore Dieu et 
temoigne de Son unicite. 

Deuxieme cas de figure: 

C’est le cas le plus frequent et le plus commun. 
A savoir des adultes, hommes ou femmes, qui se 
conforment aux regies et principes religieux alors que 
leurs enfants, filles et garfons, rejettent completement 
ce qui a trait a la religion et aux valeurs morales 
propre a la societe dont ils sont issus. Ils imitent 
aveuglement les etrangers dans les plus petits details, 
si bien que qu’on ne peut les distinguer des 
Ameri cains ou des' Russes. 

Les parents sont rayonnants de foi, se vetent de 
tenues conformes a l’esprit de l’islam, celebrent 
I’Office du Vendredi et assistent aux prieres 
quotidiennes en collectivite a la mosquee. Tandis que 
les enfants, tout a fait a P oppose, renient leurs racines 
et font fi des traditions de la societe ainsi que des 
preceptes et regies de la religion pour vivre a l’image 
des occidentaux. 

II en est de meme pour les filles 
occidentalisees qui semblent etre europeennes ou 
americaines a les voir vetues d’une fapon choquante 
en compagnie de leurs meres qui, paradoxalement, 
portent une tenue decente conformement aux 
recommandations de la Loi divine. Nos rues sont 
pleines d’adolescentes qui se baladent dans des tenues 
indecentes et provocantes (jupes courtes ; pantalons 
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serres ; cheveux en I’air ou coupes a la gar^on) alors 
que leurs meres portent le voile selon les normes 
canoniques requises pour la femme musulmane. La 
fille, comme depourvue de la moindre notion de 
morale ou de vertu, s’en va la tete decouverte, faisant 
6talage de ses charmes, s’exhibant en toute 
effronterie. 

Toutes ces scenes que l’on observe en terre 
d’islam et qui sont malheureusement tres r6pandues, 
incriminent les parents qui n’ont pas assume leur 
noble tache d’eduquer convenablement leurs enfants. 
Ces phenomenes nous sont etrangers et se trouvent en 
contradiction non seulement avec nos valeurs morales 
mais aussi avec le bon sens. La responsabilite de ces 
deviations est, egalement, imputable a la societe et 
l’Etat du fait de leurs competences dans 1’ elaboration 
des programmes pedagogiques et dans 1’education des 
jeunes generations. Car il est du devoir de toutes les 
institutions, familiale, sociales et officielles, de veiller 
a la formation same des jeunes gens et d’enraciner en 
eux les notions de foi et pens6e musulmanes. 

Ibn al-Qayyim dit : Celui qui neglige 

1’ education de son enfant et l’abandonne a lui-meme, 
lui cause un grave tort. En effet la deiinquance de la 
majeure partie des jeunes incombe aux parents qui 
negligent de leur enseigner les principes et les regies 
prescrites et recommandables de la religion. Ainsi ils 
les" gatent tout jeunes. Une fois grands, ceux-ci ne 
profitent ni a leurs propres personnes ni a leurs peres 
qui avancent dans l’age. Les parents n’auront pas a les 
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en vouloir plus tard pour le mauvais traitement qu’ils 
recevront de leur part inevitablement. En effet, 
rapporte-t-on, a son pere qui lui reprochait son 
mauvais traitement, le fils rdpliqua : 6 pere, mon 
mauvais traitement envers toi, maintenant que tu es 
vieux, n’est autre que le resultat de ton mauvais 
traitement envers moi lorsque j’etais tout petit. Si je te 
neglige dans ta vieillesse, c’est parce que tu m’as 
neglige dans mon enfance » . 


(I) fbn al-Qayvim, Tuhfat al-mawdud bi ahkam al-mawlud , p. 136. 
Bombay 1961. 
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XII. Le Modele educatif islamique 

Certains parents pretendent qu’ ils ont accompli 
leur devoir envers leurs enfants, mais ne sont 
malheureusement pas arrives a realiser le but qu’ils 
visaient a travers leur education. D’autres, influences 
par les idees colonialistes et laiques, pretendent que 
l’education islamique releve de l’utopie a notre 
epoque. Ils rejettent ainsi le modele islamique dans ce 
contexte. Une troisieme categorie, mus par leur foi et 
leur sens de responsabilite, viennent s’enquerir sur la 
methode a suivre dans 1’ education de leurs enfants et 
les moyens qui les aident a sauver leur progeniture. 
Tous partagent, neanmoins, l’idee que les sciences de 
1’ education sont le produit de notre epoque, et que les 
methodes educatives constituent l’une des 
decouvertes modemes du monde occidental. 

Avant de repondre a ces interrogations, on 
s’adresse au musulman pour lui souffler une verite 
evidente concemant une question de dogme plus 
importante encore que la connaissance des regies 
canoniques qui se rapportent aux pratiques rituelles et 
au droit. A savoir que l’islam est la religion etemelle 
de Dieu, que le Coran est la Parole de Dieu et que 
c’est Dieu qui a cree ce monde et revele les lois et 
principes qui regissent les relations entre les creatures, 
que c’est Lui qui donne le savoir aux hommes qu’Il a 




crees, que cette religion est un systeme complet qui 
organise la vie dans tous ses aspects. 

Le fidele recourt au Livre saint du Seigneur et 
aux regies instaurees par son Prophete pour chercher 
les reponses a ses interrogations aupres des ulemas et 
erudits en religion avec un cceur plein de conviction 
que l’islam possede la solution ideale a tous les 
problemes eventuels qui risquent de se poser dans la 
vie. Dieu a Lui la Transcendance_ dit : 

(65- Non!... Par ton Seigneur! IIs ne seront 
pas croyants aussi longtemps qu’ils ne t’auront 
demande de juger de leurs disputes et qu’ils 
n’auront eprouve nulle angoisse pour ce que tu 
auras decide, et qu’ils se soumettent completement 

a ta sentence)* 1 . 

L’islam ne s’est pas limite a imposer aux 
parents le devoir de dispenser une education saine et 
correcte aux enfants. II leur a plutot montre les 
moyens d’y proceder en leur proposant les methodes 
et les programmes propres a leur faciliter la tache et 
les a leur eviter de tomber dans des erreurs qui 
risquent de s’averer fatales puisqu’il s’agit d’une 
affaire delicate et de longue haleine. Ainsi, l’islam 
preconise un processus qui s’entame avant la 
naissance meme pour se poursuivre a l’enfance, puis a 
la puberte jusqu’a l’adolescence. C’est un systeme qui 
determine la relation entre Y enfant et ses parents 


(1) Coran, Les Femmes, IV / 65. 
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jusqu’a ce qu’il devienne adulte et puisse voler de ses 
propres ailes. 

Ce qui preoccupe le musulman conscient et 
devoue a sa religion, c’est le fait de trouver le 
meilleur moyen de prodiguer a ses enfants une bonne 
education islamique, de les proteger contre les 
tendances destructrices et les faire sortir de Fanarchie 
afin d’en faire des individus qui contribuent 
efficacement a preserver la souverainete et la 
puissance de la nation et qui participent a son 
developpement et progres. Le but de 1’ education des 
enfants est de former une generation qui honore celle 
precedente et qui soit a la hauteur des gloires du 
passe. 

La reponse est rapide et simple. II suffit de 
revenir aux textes scripturaires et de se conformer aux 
regies religieuses pour deduire les elements du 
systeme ou processus ediicatif islamique en montrant 
les moyens et les objectifs de chaque element. Voici 
done ces elements : 

1- Le bon choix de I’epouse 

Selon les specialistes de f education, le pere 
doit entamer F education de son enfant avant meme la 
naissance. Le choix de Fepouse est l’element le plus 
important sur le quel l’islam a insiste. C’est-a-dire 
qu’il faut choisir minutieusement la femme qui sera la 
mere de ses enfants. La fiancee que le jeune convoite 
aujourd’hui, sera la mere de demain, Feducatrice des 
enfants et des futures generations. Celle qui, en les 
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nourrissant de son lait, seme les graines de la recolte 
de demain. C’est pour cela que le choix de l’epouse 
de demain se fait sur la base d’un critere tres 
important qu’est l’aptitude a prendre soin des enfants. 
Le Prophete (s) le signale en disant : 

«Choisissez bien la mere de vos enfants » . 

II dit aussi : 

«Epouse celle qui se rattache le plus a. la 
religion et tu seras heureux» (2 \ Ecoutons ce que dit 

un poete arabe a ce propos : 

«La mere est une ecole, si elle est eduquee 

Elle engendrera un peuple noble et pur ». 

En effet, c’est bien la mere qui couvre les 

enfants de sa tendresse. C’est elle qui endosse la 
charge de les eduquer et d’en faire des dirigeants 
politiques, des penseurs et meme des genies. Bref, des 
membres utiles de la societe. C’est elle qui dessine 
par son savoir-faire educatif et par 1’ accomplissement 
de son devoir l’avenir de toute la nation. L’ education 
future des enfants se prepare, avant leur conception, 
en procedant au choix de l’epouse adequate qui sera 
leur mere et qui aura la charge de les elever et de les 
entourer de ses soins, de sa tendresse et de sa 
bienveillante attention. Ajoutons a cela, la prise en 
consideration des regies etablies par la Loi islamique 
concemant la femme pendant la grossesse et 


(1) Hadith rapporte par ibn M&ja, al-Hakim et al-Bayhaqi. 

(2) Extrait d’un hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim, Abu Dawud, 
an-Nasa’i et ibn Maja d’apres Abu Hurayra. 
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l’allaitement. La femme devra prendre soin de son 
enfant qu’elle porte dans son ventre lorsqu’il est 
encore a l’etat embryonnaire, puis lorsqu’il est 
nourrisson. L’islam lui permet dans ces cas de ne pas 
observer le jeune prescrit au mois de Ramadan. 
L’allaitement etant un droit pour le nourrisson et la 
garde de l’enfant un droit et de la mere et de l’enfant. 

Tout effort d’education s’oriente ainsi vers le 
foyer, et surtout vers la femme correcte, fidele et 
consciente. Ne dit-on pas toujours, a juste raison, que 
derriere chaque grand homme, il y a une grande 
femme. Nous dirons plus, derri&re chaque grande 
personne se trouve de grands parents. 

2- Soins de l’enfant 

L’islam recommande aux parents d’entamer 
1’ education de leur petit des sa naissance et les 
charges d’instaurer les fondements pedagogiques sur 
lesquels se construit Tavenir. II s’agit de certains 
comportements dont les plus importants sont au 
nombre de trois : 

a_ La recitation de l’appel a la priere ( Vadhan ) 
dans les deux oreilles du nouveau-ne, pour qu’il 
entende le nom de Dieu, qui l’a cree a partir de deux 
gametes et en a fait un etre vivant, susceptible de 
realiser ce que les fils d’Adam ont promis a leurs 
seigneurs : 

(172- Et quand ton Seigneur tira une descendance 
des reins des fils d’Adam et les fit temoigner sur 
eux-m£mes: "Ne suis-Je pas votre Seigneur?" Ils 
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ripondirent: "Mais si, nous en temoignons..." 
afin que vous ne disiez point, au Jour de la 

■NHNP * 

Resurrection: "Vraiment, nous n’y avons pas fait 
attention"/ 15 . 

L’appel a la priere rattache la vie dans ses 
joies et ses tristesses a la foi de sorte que la famille du 
nouveau-ne profite de ces moments de bonheur tout 
en se rappelant leur Createur qui leur a fait don de ce 
precieux cadeau. Les membres de la famille doivent 
dire : « Beni soit-Dieu, le meilleur des 

createurs. 6 Seigneur! Inspire-nous pour que nous 
rendions grace au bienfait dont Tu nous as cotnbles 
ainsi qu’a nos peres et meres, et pour que nous 
f 'assions une bonne oeuvre que Tu agrees. Fais que 
notre posterite soit de moralite saine. Nous nous 
repentons a Toi et nous sommes du nombre des 

Soumis » l ' 1 2) . 

b Choix d’un joli nom pour le nouveau-ne : 
Ceci est une grande responsabilite des parents que le 
Prophete (s) a soulignee en disant : «Le pere doit 


( 1 ) Coran, Les Limbes ou Les Redans, VII / 172. 

(2) Cette invocation est tiree du verset coranique ou il est dit : ( 15-Et 
Nous avons enjoint a I’homme de la bonie envers ses pere et 
mere: sa mere I’a piniblement porte et en a peniblement 
accouche; et sa gestation et sevrage durent trente mois; puis 
quand il atteint ses pleines forces et atteint quarante ans, il dit: 
"6 Seigneur! Inspire-moi pour que je rende gr&ce au bienfait 
dont Tu m’as combld ainsi qu’a mes pere et mere, et pour queje 
fasse une bonne oeuvre que Tu agries. Et fais que ma postirite 
soit de moralite saine. Je me repens a Toi et je suis du nombre 
des Soumis"). Coran, al-Ahqaf, LXV1/ 15. 



choisir un joli nom pour son fils, lui apprendre a 
ecrire, el le marier lorsqu 'il sera majeur » ( . D’apres 
ibn Abbas : Certains dirent au Prophete (s) : 

_ O Messager de Dieu, on connait le devoir du fils 
envers son pere. Qu’en est-il du devoir du pere envers 
le fils ? Et le Prophete (s) de dire : 

_ Lui choisir un joli nom et lui dispenser une bonne 
education» . 

Ainsi, le ProphSte (s) a toujours change les 
noms vilains et repugnants en noms meilleurs. Le 
choix du nom pour 1’ enfant est un moyen indirect 
d’education car on recele toujours, du moins un peu, 
du sens de ce nom. Par ailleurs, les specialistes de 
1’ education ont mis en evidence l’influence du nom 
par lequel on est appele sur le comportement de la 
personne, notamment sur celle de 1’ enfant et sur ces 
rapports avec ses amis et avec l’entourage dans lequel 
il evolue. 

c_ La celebration de la naissance par le 
sacrifice dit ‘aqiqa : Cela consiste a feter l’heureux 
evenement en sacrifiant un ou plusieurs moutons a 
fhonneur du nouveau-ne, au septieme jour de sa 
naissance. Tous les membres de la famille ainsi que 
les amis et les voisins seront invites a prendre part a la 
fete. La majorite des savants musulmans affirment 
que la 'aqiqa est une sunna ou tradition du prophete 
(s). 


(1) Haditli rapports par Abu Na‘im d'apres Abu Hurayra. 




3- Prendre soin de Penfant en bas age (1) 2 

Les parents doivent prendre soin de la 
nourriture de leur enfant, de son habillement et de sa 
sante de maniere a ce qu’il soit sain de corps et 
d’esprit. L’islam veut que nous fassions de nos 
enfants des etres forts et actifs selon le fameux 
principe : un esprit sain dans un corps sain, De l’etat 
physique pendant l’enfance dependra l’etat de sante 
de 1 ’ individu une fois grand. Le Prophete (s) dit a ce 
propos : « Le musulman fort et meilleur, a I’egard de 
Dieu, que le musulman faible bien que les deux 

I t tf) 

incarnent le bien» . 

II s ’ agit evidemment de la force materielle et 
spirituelle conj ointement. On parvient a cette force au 
moyen du choix d’une nourriture saine et licite. Les 
enfants ne doivent etre nourris que d’un gain licite, de 
ineme que la femme enceinte ou la nourrice. Car le 
lait ou la nourriture qui provient de source illicite 
n’est pas benie. Le pere qui ose nourrir ses enfants 
d’une source illicite, c’est a dire moyennant de 
1’ argent acquis d’une maniere illicite, ne devrait pas 


(1) La plupart des specialistes s’accordent sur l’importance cruciate de 
1’environnement familial sur le developpement de la petsonnalitc. 
La fa? on de satisfaire les besoins primaires de l’enfant en bas dge 
et le mode d’ education ulterieur peuvent laisser des traces 
indelebiles sur la personnalite. On pense qu’un apprentissage de la 
propretd trop prdcoce ou trop sdvere peut conduire d une 
personnalite rebel le, par exemple. 

(2) Hadith rapport^ par Muslim, ibn Maja et Ahmad d’apr^s Abu 
Hurayra. 
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esperer qu’ils suivent le bon chemin ? Le mal ne 
mene qu’au mal. 

Le Prophete (s) dit : « Dieu est Pur, et 
n accepte de vous que ce qui est pur ». Dieu, 
continua-t-il, a commande aux Croyants ce qu’Il a 
commande aux messagers. II dit : 

(51_ 6 Messagers! Mangez de ce qui est 
permis et agreable et faites du bien. Car Je sais 
parfaitement ce que vous faites/ 1 ’. 

Et dit aussi dans une autre sourate : 

(172- 6 les croyants! Mangez des nourritures 
licites que Nous vous avons attributes. Et 
remerciez Dieu, si c’est Lui que vous adorez/ 2) . 

II parla ensuite de l’homme qui implore Dieu 
alors que sa nourriture et ses habits sont illicites, 
comment voulez-vous que Dieu exauce ses 
prieres? » . 

Nombreux ceux les parents qui pensent que 
lews devoirs envers leurs enfants se limitent a leurs 
procurer la nourriture et les vetements, une vie 
materiellement decente et stable. A cet effet, ils 
passent des annees et des annees a courir derriere le 
gain en vue de faire fortune, negligeant leur foyer 
pour une longue duree. Ils laissant, de ce fait, leurs 
enfants sans surveillance et sans education en pensant 
que ce qu’ils apportent de nourriture, de beaux 


( 1 )Coran } Les Croyants, XXIII/ 5 1 . 

(2) Coran, La Yache, II/ 172. 

(3) Hadith rappone par Muslim et at-Tirmidhi d’apres Abu Hurayra. 
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vetements ou de jolis cadeaux suffit a satisfaire a leurs 
bcsoins. Cette conduite aura a l’avenir de graves 

consequences. 

Une autre categorie de parents agit 
differemment. En effet certains parents procedaient 
autrefois a Penterrement de leurs filles vivantes, par 
crainte de la pauvrete ou de Pinfamie. D’autres optent 
aujourd’hui pour les limitations des naissances pour 
des raisons economiques. Le saint Coran repond a ces 
deux categories avec determination. II leur rappelle 
que c’est Dieu qui a cree les enfants et que c est Lui 
qui assure leur subsistance. II les somme de ne pas 

agir de la sorte *. 

(Ne tuez-pas vos enfants par crainte de la 
pauvrete C’est Nous qui assurons leur subsistance 
ainsi que la votre. Celui qui les tue, comment une 

" /u 

grave erreur) . 

(151 Ne tuez pas vos enfants pour cause de 
pauvrete. Nous vous nourrissons tout comme eux. 
N’approchez pas des turpitudes ouvertement, ou 
en cachette. Ne tuez qu’en toute justice la vie que 
Dieu a fait sacree. Voila ce que Dieu vous a 
recommande de faire; peut-etre comprendrez- 

vous) . . , , 

En plus, le Coran a donne le principe general 

de la subsistance : 


(1 ) Coran, Le Voyage nocturne, XVIII /3 1 . 

(2) Coran, Les Troupeaux, VI/ 151. 




(22- Et il y a dans le ciel votre subsistance et 
ce qui vous a ete promis. 23- Par le Seigneur du 
ciel et de la terre! Ceci est tout aussi vrai que le fait 
que vous parliez) . 

II fait la liaison entre pourvoir aux besoms de 
subsistance des enfants et le devoir d’education. 
temps consacre a 1’ education des enfants ne nuit e pas 
a leur source de vie : 

(132- Et commande a ta famille la Priere, et 
fais-la avec perseverance. Nous ne te demandons 
point de nourriture: c’est a Nous de te nourrir. La 
bonne fin est reservee a la piete) (2 l 

D’apres ce verset coranique, la subsistance est 
assuree par Dieu. Personne ne doit penser que 
1’ education de ses enfants Poccupe trop pour le laisser 
travailler et gagner sa vie. La pi ete est le seul bien qui 
profile reellement a Phomme dans cette vie et dans 
P autre. 

4- L’education et Porientation des le jeune age 

v 

L’homme depense beaucoup d’ efforts et 
d’ argent pour venir a bout des besoins vitaux de ses 
enfants. II doit en faire de meme pour leur instruction 
et leur education. II doit leur inculquer la morale 
islamique et polir leur comportement. 

Le meilleur moyen de le faire est de leur 
enseigner les valeurs religieuses, les bonnes moeurs, 
P amour de Dieu et du Prophete, tout en leur rappelant 


(I) Coran, Les Vents qui eparpillent, LI /22-23. 

/O \ np/\ a m \y r xjr / * 
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Ics bienfaits de Dieu sur eux ainsi que la protection et 
la clemence qu’Il leur accorde. On doit leur apprendre 
aussi a distinguer le bien du mal et le licite de 
Pinterdit. Ils doivent connaitre certains faits tels que : 
la naissance du Prophete (s), sa vie, son 
entourage... etc.il faut les accompagner a la mosquee 
pour y accomplir la priere en groupe et assister aux 
differentes ceremonies religieuses. Leur apprendre le 
Coran par coeur ainsi qu’une partie de la sunna ou 
Tradition du prophete doit constituer notre 
preoccupation majeure. 

Tous les efforts deployes dans ce sens assurent 
une bonne formation religieuse des enfants et 
apportent une grande recompense divine aux parents 
aupres du Seigneur, dans l’au-dela. La bonne 
retribution divine des parents continuera a s accroitre 
avec le temps jusqu’apres avoir quitte la vie 
conformement au hadith ou le Prophete (s) dit : 

« Lorsque I’homme vient a trepasser, ses bonnes 
oeuvres cessent a V exception de trois dont la 
retribution se prolonge : une oeuvre charitable 
durable, un savoir utile qu’il aura dispense et enfin 
un enfant pieux qui invoque Dieu en sa faveur » 1 . 

Les parents ont le devoir de traiter leurs 
enfants avec tendresse mais aussi avec une certaine 


( I ) Hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim, Abu Dawud, an-Nasa’i et 


at-Tirmidhi. 
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rigueur, si cela s’avere necessaire (l) . Ils doivent 
adapter leur action a chaque etape du developpement 
de leurs enfants. Ils peuvent se rapprocher d’eux en 
leur permettant de parler de leurs affaires personnelles 
et de leur vie privee ainsi que de leurs besoins 
psychiques, physiques et inteilectuels. Surtout lorsque 
les enfants atteignent l’age de la puberte et que les 
signes du passage vers cette nouvelle etape 
commencent a se manifester. Les parents auront alors 
a faire preuve de beaucoup d’ indulgence envers les 
enfants afin d’ assurer l’equilibre de leur personnalite 
et de leur eviter les eventuels troubles du caractere. 
L enfant comrne le jeune ne doit sacrifier un cote pour 
un autre. On rapporte dans la tradition qu’il est dit : 
«Joue avec ton fils pendant sept ans, eduqm-le 
pendant sept ans, sots son ami pendant sept ans , puis 
laisse-le voter de ses propres ailes ». La mere agira de 
la meme fa?on avec sa fille notamment lors de la 
periode de la puberte et de l’adolescenee. 

Ce type d’education repose sur des principes 
educatifs dont les parents doivent tenir compte, a 
commencer par l’amitie, la franchise et la 
comprehension des preoccupations des enfants qu’il 

faut traiter avec sagesse pour en arriver a l’orientation 
dans la bonne voie. 


(1) Selon la theorie de la personnalite influente qui emanc du 
behaviorisme et qui met avant tout I’accent sur 1’apprentissage, le 
comportement est largement determine par ses consequences : s’il 
est r6compens6, il se reproduit, s’il est puni, la probability qu’il se 
reitere est moins grande. 
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Cependant, le recours aux mesures s6v£res de 
repression et aux menaces mene toujours h l’6chec. 
Ce style caracterise malheureusement un grand 
nombre de peres qui manifestent leur autoritarisme 
comme s’ils etaient dans une caserne et non pas dans 
une maison. Ils appliquent un regime si rigoureux a 
I’encontre de leurs enfants qu’ils sont a la fin de 9 us. 
La raison en est que ce procede engendre toujours des 
resultats contraires a ceux escomptes. L’exces de 
rigueur et de severity fait perdre aux parents le 
pouvoir d’orienter et guider leurs enfants. II se peut 
que les enfants apparaissent obeissants, calmes et 
passifs, mais a 1’ inter ieur d’eux meme, ils sont 
revoltes et attendent 1’ opportunity d’^chapper a ce 
calvaire pour se jeter dans les bras de celui ou (celle) 
qui les ecoutera et les comprendra mieux. Et c’est 
ainsi qu’ils s’engagent dans des voies qui peuvent tres 
bien mener a la ruine. Ils risquent de la sorte de 
sombrer dans les abimes de la debauche et du 
dereglement. La violence avec les enfants engendre 
une violence incontrolable sinon elle les brise a tout 
jamais. Ses sequelles sont indelebiles parce qu’il 
s’agit d’etres fragiles que la moindre megarde peut 
provoquer un desastre dans la formation de leur 
personnalite. 

Dans notre action educative, nous devons 
suivre une demarche intelligente : il ne faut pas se 
restreindre a enoncer des paroles ephemeres ni a 
donner des conseils verbalement ni a emettre des 
ordres severes tels que : «va faire ta priere ; lis le 
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Coran ; ou crains Dieu ». Cela est aussi insignifiant 
qu’inefficace. En effet, notre ennemi met en ceuvre 
des machinations et trame des conspirations d’une 
faqon reflechie et elaboree afin de porter un coup fatal 
a notre foi et nos valeurs. II execute ses desseins avec 
une telle habilite qu’il reussit jusqu’a maintenant a 
detoumer, dans une certaine mesure, beaucoup de nos 
jeunes filles et garqons. Pour realiser ses plans 
diaboliques, il n’hesite pas a mettre en oeuvre tous les 
moyens dont il dispose et tous .les precedes ignobles 
dont il peut user sans scrupule. Il nous incombe alors 
d’ affronter ses plans et de le contrecarrer par une 
action precise, etudiee, et savante. Car on ne peut 
faire face a son armada de moyens sophistiques et 
puissants qu’en usant de beaucoup de sagesse et de 
resolution. 

5- Signaler le licite et Pinterdit 

Les parents doivent indiquer aux enfants ce qui 
est permis et ce qui interdit par la religion. Il faut 
cultiver en eux la foi en Dieu et 1’ amour du culte et 
des valeurs morales. On leur inculquera le sentiment 
de gratitude envers Dieu et le devoir de le Lui 
temoigner. Comme on leur inculquera l’amour du 
Prophete (s) qu’ils doivent prendre pour exemple 
ideal dans tous les domaines et les stades de la vie. Ils 
doivent developper, par ailleurs, le sentiment de fierte 
d’appartenir a une Histoire glorieuse qu’est celle des 
braves Compagnons du Prophete (s) et des valeureux 
guerriers et imminents savants qui ont marque de leur 
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empreinte la civilisation universelle. Et ce a travers la 
lecture des biographies de ces illustres personnalites. 

Cela se fait par 1’ enseignement direct base sur 
I' etude de l'histoire des ancetres, l’explication de 
situations reelles a travers des contes qui rapportent la 
vie et 1 ’ heroisme ou le genie des musulmans. La 
lecture consciente pour forger une culture islamique 
est indispensable. Elle doit comprendre, entre autres 
et en priorite, 1’ etude de la biographie du Prophete (s) 
de sorte que les jeunes suivent son exemple 
effectivement dans la vie afin des eduquer a la 
noblesse des vertus et a eviter le mal et les turpitudes. 

II est un fait qu’aujourd’hui beaucoup de 
parents negligent leurs enfants a cette etape de leur 
developpement sous pretexte qu’ils sont encore petits 
et qu’il n’est pas encore temps de leur parler des 
devoirs religieux tels que priere et le port du voile 
(pour les jeunes filles). Ils arguent que l’enfant n’est 
responsable de ses actes qu’apres la puberte et que 
1’ observance des obligations religieuses a cet age sans 

denues de sens et d’effet. 

Or lorsque 1’ enfant atteint 1’ adolescence, il est 
difficile voire impossible de le controler et de corriger 
son comportement. Ce sera trop tard pour le 
recuperer. A ce moment-la, ni les regrets ni les 
remords ne seront utiles. Les parents tenteront en vain 
d’user de leur droit d’eduquer leurs enfants. Le pere 
demandera le secours de la mere et vice-versa. Les 
deux, en cas d’echec, font appel aux proches parents 
ou bien encore aux enseignants ou au directeur de 



1’ecole. Mais le mal aura atteint un Slade trop avance 
pour que ce genre de reraede puisse donner quelque 
resultat positif. C’est pourquoi un ancien sage disait : 
« Celui qui eduque son enfant lorsqu’il est petit, sera 
tres satisfait de lui lorsqu ’il grandira ». De meme, la 
deception sera le lot de celui qui neglige 1’ education 
de son enfant des son jeune age. On rapporte dans la 
Tradition : « Gardez vos enfants et eduquez-les 
bien ». Le Messager de Dieu (s) dit : Celui qui eleve 
deux petites filles jusqu’i ce qu’elles grandissent, sera 
a mes cotes au Paradis » . 

6" La pratique du culte 

Les enfants doivent etre habitues a faire la 
priere a la maison, a l’ecole et dans les mosquees. On 
doit les inciter et les encourager 4 observer le jeune, a 
donner l’aumone aux pauvres, a aider les necessiteux, 
a respecter les vieillards et a ne faire que ce qui plait a 
Dieu. Us doivent aimer et hair pour Dieu. Les jeunes 
filles doivent etre habitudes au port du voile qui 
preserve leur dignite et les protege contre les regards 
malveillants. II est du devoir des parents de leur 
inculquer le sens du sacrifice et de l’abndgation pour 
1’amour et la cause de Dieu. En somme, ils doivent 
des leur jeune age s’habituer a l’accomplissement des 
prescriptions religieuses et se conformer a Tethique 
musulmane, notamment le port du voile, a titre 
d’exemple, pour les filles. Le Messager de Dieu (s) 


(1) Hadith rapporte par Muslim et at-Tirmidhi d’apres Anas. 




(lit : « Demandez a vos enfants de faire la priere a 
l age de sept ans, frappez-les a l ’age de dix ans (au 
cas ou ils refuseraient d’obeir) et separez les Jilles des 
garqons au lit » (1) . Dans tout cela, les parents doivent 
donner l’exemple par leur attachement a la religion et 
par leurs agissements quotidiens. Les ulemas 
disent qu’il doit en etre ainsi pour le jeune et les 
autres prescriptions religieuses. Ce sera pour les 
enfants un exercice d’ apprentissage. A la puberte, ils 
scront habitues aux pratiques cultuelles et ne feront 
que continuer dans la voie. Ce sera plus commode 
pour eux du fait qu’ ils ne ressentiront pas de gene ou 
de l’embarras a s’acquitter de ces obligations. La piete 
se sera installee dans leur cceur et les preservera de 
bien des egarements auxquels leurs congeneres 
succomberont. C’est une forme de prevention qui 
renforcent leur immunite spirituelle et mentale. II faut 
insister particulierement sur l’accomplissement de la 
priere car elle represente 1’ element fondamental de la 
religion et, plus encore, elle permet d’organiser et de 
controler le deroulement de la vie de 1 individu. En 
e ffet ? la priere constitue le lien solide de 
communication entre l’homme et son Seigneur. Elle 
permet a l’homme de respecter les horaires de toutes 
les autres regies canoniques puisqu’elle se fait a des 

heures fixes. 

II est un moyen didactique efficace et simple 
de faire apprendre aux enfants 1 accomplissement de 


(1) Hadith rapporte par Abu Dawud d’apres Abu Sa‘id. 
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la priere qui consiste a les accompagner a la mosquee. 
II convient aussi d’observer les autres rites et 
pratiques liturgiques avec eux a la maison et de les 
charger. On peut, par exemple, demander a son enfant 
d’ aider un invalide ou de donner l’aumdne a un 
pauvre a sa place. Ensuite, on prendra le soin de leur 
en expliquer la portae de tels actes en islam. De cette 
fa<?on, on leur fait aimer les actes pieux et les actions 
charitables. On peut egalement creer en eux la 
motivation d’accomplir ces bonnes actions en leur 
expliquant les bonnes retributions que Dieu nous 
accorde en recompense. A 1’ oppose, on doit les mettre 
en garde et les dissuader de commettre des actes 
interdits en leur expliquant le chatiment encouru par 
les auteurs de tels actes ainsi que les mefaits et le tort 
qui s’ensuit. On doit leur expliquer k chaque fois les 
raisons et les fmalites de tel ou tel acte. Comme on 
doit discuter avec eux frequemment et ne pas se 
limiter a leur donner des ordres a executer. II faut les 
exhorter souvent a la maniere du saint Coran et du 
hadith. Et ce, quotidiennement. Dieu a Lui la 
Transcendance_ dit : 

(132- Et commande a ta famille la Priere, et 
fais-la avec perseverance. Nous ne te demandons 
point de nourriture: c’est a Nous de te nourrir. La 
bonne fin est reservee a la piete) (, \ 

Le saint Coran, pouvons-nous remarquer, ne se 
contente pas de commander la priere aux enfants et a 


(1 ) Coran, Ta-Ha, XX/ 132. 
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la famille. II ordonne aux parents d’y perseverer avec 
assiduite pour parvenir a l’objectif assigne par la 
religion, a savoir la formation du bon musulman. 

7- Etablissement de rapports sociaux corrects 
En ce qui conceme les relations de 1’ enfant 
avec son entourage, les parents doivent l’orienter vers 
le choix d’amis croyants et pieux. Tout le monde 
connait 1’ influence des frequentations sur les enfants. 
Chacun adopte les mceurs de celui qu’il frequente, dit- 
on. Et puis, le proverbe dit : Dis-moi qui tu 
frequentes, je te dirai qui tu es. L’amitie a done un 
impact important sur les enfants surtout apres l’age de 
dix ans oil l’enfant quitte le nid familial pour 
s’ integrer petit a petit au monde exterieur, se melant 
ainsi a d’autres gens a l’ecole, au stade, dans la rue, 
les jardins publics ou dans les terrains de jeu. C’est en 
ce temps-la qu’il commence a chercher quelqu’un 
avec qui jouer, discuter ou se promener. C’est la 
qu’apparait le role des parents dans le choix des amis 
et des collegues de leurs enfants. Role qui doit etre 
assume avec sagesse et ingeniosite. Sinon ils perdront 
tout controle sur leurs enfants qui agiront desormais a 
leur guise. Le meilleur moyen d’orientation dans ce 
contexte est d’ accompagner ses enfants lors de ses 
visites pour qu’ils fassent connaissance avec leurs 
semblables chez les amis parents a condition que 
ceux-ci soient croyants et corrects. Ce qui leur 
permettra d’6tablir avec eux des liens d’amitie et 
qu’ils aient l’occasion d’apprendre I’entraide et 
I ’amour. Ils pourront s’echanger des livres, des 
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revues, des idees sous le regard bienveillant et 
vigilant, mais toutefois indirect, des parents. Si une 
telle relation s’installe entre les enfants et leurs amis, 
les parents pourront se retirer de la scene, confiants et 
rassures du bon choix qu’ils auront fait pour leurs 
enfants. Une certaine vigilance reste toutefois requise 
a cet effet. 

Cette demarche educative peut etre transposee 
aux bons voisins et aux autres membres de la famille 
dont la religiosity et la bonne conduite sont attestees. 

Toujours dans le cadre de l’orientation, on peut 
encourager les enfants a adherer aux clubs sportifs qui 
respectent les normes de I’islam et a assister aux 
preches dans les mosquees, a avoir des lectures utiles 
et edifiantes, telles que les romans constructifs et les 
revues scientifiques et religieuses. II est 
recommandable, d’un autre cote, de les inciter a 
rompre toute relation malsaine susceptible d’attirer le 
courroux de Dieu, meme s’il s’agit d’un proche parent 
de mauvaise conduite ou d’un camarade de classe 
negligeant ou bien encore d’un voisin deviant. Les 
parents doivent imperativement empecher les enfants 
de consulter des revues ou des livres malsains et 
licencieux. Cela doit se faire avec beaucoup de tact et 
de finesse. 11 faut chercher a persuader l’enfant et a le 
convaincre de ce qui est dans son interet au moyen de 
la discussion et du dialogue et ne pas user de severite 
et de contrainte verbales, psychiques ou physiques. Le 
Messager de Dieu (s) a insists sur l’importance et les 
consequences du choix des ffequentations. II nous 
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j I lustre dans cette belle et profonde allegorie : « Le 
bon et le mauvais compagnons sont comparables 
respectivement au vendeur de parfum et au forgeron. 
Du premier te profite en te vendant du parfum sinon il 
t'aura au moins fait sentir d’agreables senteurs. Par 
centre le forgeron te nuit soit en te brulant tes habits 
soit dans le meilleur des cos en te suffoquant par les 
odeurs desagreables de la fumee >v . 

Ainsi le bon compagnon dit et fait le bien et 
encourage ainsi a faire autant. Tandis que le mauvais 
compagnon apporte et fait le mal et pousse celui qui 
le frequente a agir comme lui. De nos jours, certains 
pseudo-musulmans accompagnent leurs enfants dans 
des lieux de debauche tels que les boites de nuits, les 
casinos, les soirees mixtes et les salles de cinemas ou 
sont projetes des films qui choquent par leur caractere 
immoral et licencieux. Ils les inscrivent meme dans 
des clubs suspects irreligieux et dans des ecoles 
inissionnaires. Or , ceci est strictement interdit. C’est 
un grand peche dont les parents sont responsables et 
doivent en repondre devant Dieu puisqu’ils livrent 
ainsi leurs enfants a la deviance pour ensuite exiger 
d'eux d’etre vertueux et pieux lorsqu’il sera trop tard 
pour se rattraper. 

8- L’apprentissage du saint Coran 

Apprendre aux enfants le Coran par coeur des 
leur jeune age constitue un element d’une importance 


( I ) Hadith rapporte par al-Bukhari d’apres Abu Musa. 




majeure dans 1’ education en islam. Le Coran, au fait, 
polit le comportement de l’enfant, soigne son langage 
et conforte le sens religieux chez lui. Le saint Coran 
garantit le jeune plus tard contre de reels dangers 
d’egarement et de deviance. Sa recitation a un precoce 
lui epargne a lui ainsi qu’a ses parents de lourdes 
peines et d’eprouvants efforts dont soufffent les autres 
enfants et jeunes qui n’ont pas eu la chance de le 
faire. Le Messager de Dieu (s) dit : «Tachez de 
cultiver trois qualites chez vos enfants : l ’amour de 
votre Prophete, l ’amour de la famille du Prophete et 
la recitation du Coran. Ceux qui recitent le Coran par 
cceur seront sous la protection de Dieu au jour de la 
resurrection, jour oil il n 'y aura aucune protection 
sauf la Sienne. Ils seront aux cotes des prophetes et 

/ 4 \ * ■+ 

des elus de Dieu »' . 

II dit aussi : 

« Le meilleur parmivous est'celui qui apprend 
le Coran et l 'enseigne aux autres » 1 (2) . La Tradition du 
Prophete (s) rapporte de nombreux hadiths qui montre 
le merite et les vertus de la recitation du saint Coran. 
Nous nous restreignons a ceux cites ci-haut. Toutefois 
le lecteur peut se referer aux ouvrages de reference et 
d’autorite dans ce domaine pour en savoir plus. 

Le succes d’une telle entreprise depend 
d’abord de 1’ orientation des parents et notamment du 


(1) Hadith de faible degre d> authenticity rapporte par al-CMrazT et ad- 
Daylamt. 

(2) Hadith rapporte par al-BukhM d ’ apres ‘Uthman ibn ‘ Affan. 
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choix de l’enseignant qui aura la charge de leur 
apprendre le Coran. Chose a laquelle les nobles 
Ancetres et les califes orthodoxes accordaient une 
importance de taille. En effet, ils choisissaient avec 
soin et minutie les meilleurs maxtres pour leurs 
enfants. Ces demiers devaient etre erudits en religion 
et competents dans leur tache. Les parents peuvent 
adopter le principe de la recompense et de la sanction 
ou de 1’ encouragement et la menace pour inciter les 
enfants a apprendre le Coran. Notons seulement que 
I'eloge et 1’ encouragement doivent se faire 
ouvertement en presence de tiers personnes pour 
stimuler l’enfant et le motiver davantage. Ce qui 
satisfait chez lui des besoins psychologiques tels que 
ie desir de se montrer, Pautonomie de la personnalite 
ct r affirmation de soi. Quant a la sanction, elle doit se 
faire discretement dans Pintimite et s’accompagner 
d’ exhortation et de conseils afin de lui expliquer le 
motif de la punition qu’il subit. En outre, les parents 
doivent fermer les yeux sur certaines erreurs 
pardonnables, etant donne que nul n’est infaillible et 
surtout P enfant qui a tout a apprendre. L’erreur est 
humaine, dit-on. C’est pourquoi il faut se garder de 
scandaliser Penfant en public en affichant ses erreurs 
car cel a risque de le blesser profondement et de lui 
causer des troubles indissolubles. 

II existe en chacun de nous, y compris chez 
P enfant, un systeme de controle individuel qui permet 
de reviser ses actes spontanement. Grace a ce 
systeme, on regrette ses fautes et Pon renonce 



desormais a les repeter puisque Ton se les reproche en 
notre for interieur. II faut done laisser a son enfant 
1’ occasion de se corriger par lui-meme sachons que 
cela epargnera aux parents des efforts considerables 
au fiitur. Au cas ou Ton doit infliger une punition a 
1’ enfant, celle-ci devra etre legere et proportionnelle a 
la nature ou la gravite de Perreur commise. 

Soulignons, enfin, qu’il est errone de faire 
apprendre a 1’ enfant des versets du saint Coran sans 
qu’il n’en saisisse le sens ou de l’obliger a lire des 
livres dont il n’ arrive pas a comprendre le message. 
Bien au contraire, il faut veiller a lui expliquer le 
contenu de ce qu’il lit ou recite comme versets pour le 
motiver a apprendre le Coran et a elargir ses 
connaissances. 

Cela le stimulera davantage et lui profitera 
mieux du moment qu’il commence a connaitre et 
comprendre les regies et les sagesses contenues dans 
le saint Coran. Cela favorisera et facilitera la 
memorisation des textes. 

9- L’egalite entre les enfants 

On recommande aux parents d’etre equitables 
avec leurs enfants. Ils doivent les trailer au meme litre 
d’egalite sans distinction ou favoritisme envers les 
uns aux detriments des autres. On ne doit pas reserver 
de traitement de faveur a l’un des enfants qui serait le 
privilegie. Cela doit se manifester dans l’interet qu’ils 
portent a chacun des enfants, qu’il s’agisse de cadeau, 
d’attention et d’affection ou de quelque temoignage 
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d’amour que ce soil. En somme, aucune distinction ne 
doit etre faite ni sur lc plan affectif ni sur lc plan 
materiel. Une grande vigilance est exigee, a ce sujet, 
de la part des parents qui sont appeles a etre 
dquitables jusque dans les plus simples details. Ils 
doivent partager de faqon impartiale leur tendresse a 
Icurs enfants. Ce partage conceme les marques de 
tendresse comme les calins, les baisers, l’etreinte, les 
mots doux, . . .etc. 

A cet effet, al-Cha‘bi rapporte que le Messager 
de Dieu (s) dit : « Soyez equitables avec vos enfants 
quant awe dons que vous leur faites, comme vous 
aimez qu’ils soient equitables avec vous quant a la 
bienfaisance qu ’ils vous doivent » . An-Nu‘man ibn 
Bachir rapporte, se son cote, qu’un jour que son pdre 
lui donna un cadeau et n’en fit pas de meme avec ses 
freres, il voulut prendre le Messager de Dieu (s) pour 
Idmoin de son action, celui-ci l’interrogea : 

As-tu donne les memes cadeaux a tes autres 
enfants ? 

Non, repondit le pere. 

Craignez Dieu et traitez vos enfants equitablement, 
dil alors le Prophete (s) qui ajouta : Je ne puis etre 
tdmoin d’une telle injustice » . 

Par sa remarque severe, le Messager de Dieu 
(s) voulut enseigner a ses Compagnons et a tous les 


( 1 ) Hadith rapporte par at-Tabari, 

(2) Hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim et Ahmad. 
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musulmans un principe educatif important propre a 
marquer la personnalite des enfants. 

La distinction entre les enfants est un acte 
reprehensible qui cree des tensions a Linterieur de la 
famille et risque d’y provoquer des dechirements . Elle 
peut engendrer la haine et la rancune entre les freres 
et les soeurs. 

10- L’exemple edifiant 

Des qu’il commence a comprendre le monde 
qui Lentoure, l’enfant essaie d’imiter ses parents et les 
autres personnes de son entourage dans tout ce qu’ils 
font. 11s imitent surtout a laquelle il est le plus attache. 
Et ce dans son comportement, ses habitudes et son 
caractere. Cette tendance a imiter autrui se manifeste 
clairement chez L enfant dans la pratique du culte et la 
maniere d’agir. Messager de Dieu (s) dit : 

«Tout enfant vient au monde ayant la purete de 
la prime nature. Ce sont ses parents qui en font un 
juif un chretien, ou un magevr . 

La personne que l’enfant prend comme modele 
doit traduire le savoir qu’elle possede en actes. En 
effet, le pere qui possede une bonne culture islamique 
et dont le comportement ne traduit cette culture, ne 
peut pas constituer un bon modele a suivre. En plus, 
une conduite fondee sur Limitation aveugle ou le 
mimetisme pueril represente une tare plutot qu’une 
qualite louable du moment que Lon ignore les 


(1) Hadith rapport^ par Muslim, Abu Ya'la et At-Tabararil. 
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principes et les fmalites du comportement ou de 
I' attitude qu’on adopte. Certains parents 
accomplissent la priere regulierement, donnent 
I’aumone et observent le jeune, mais lorsque leurs 
enfants leurs soumettent une interrogation a ce 
propos, ils se trouvent incapables de leur foumir une 
reponse satisfaisante. Cela suscite chez l’enfant un 
certain scepticisme a ce sujet et aussi une frustration. 
C’est pourquoi le pere doit donner l’exemple aussi 
bien par son savoir que par son observance des regies 
canoniques. Le cas echeant, il devra confier ses 
enfants aux soins d’un maitre pieux et competent qui 
se chargera d’elucider les eventuelles ambigui'tes et 
questionnements qui pourraient les inquieter. 

D’ autre part, tous les principes restent noir sur 
blanc s'ils ne se concretised pas d’une fa 9 on reelle 
dans la vie de l’enfant. Les principes et regies 
adoptees par le pere doivent refleter 1’ image reelle de 
I'islam aux yeux de ses enfants. II doit, pour ainsi 
dire, incamer I’islam, etre un exemple vivant qui 
concretise les nobles preceptes islamiques. Quelle que 
soit la competence de l’educateur, ses efforts seront 
nuls et sans effets si ses actes sont en contradiction 
avec ses dires. 

Comme le pere fumeur qui interdit a son fils de 
fumer, ou le menteur qui ordonne a ses enfants de ne 
dire que la verite ou bien encore le pere qui ne 
pratique pas la priere et demande a ses enfants de 
I’accomplir. 


59 



11- Compter sur Dieu 

L’ element le plus important dans la demarche 
educative en islam est le fait de compter sur 
P assistance de Dieu et de s’en remettre a sa volonte 
dans tout ce que Pon fait. Nous devons recourir a Lui 
dans chaque etape de P education des enfants pour 
implorer Son secours et Lui demander de nous 
inspirer et de couronner de succes nos efforts. A cet 
effet, le saint Coran nous relate plusieurs recits au 
sujet de prophetes et de pieuses personnes qui se sont 
adresses a Dieu pour leur accorder assistance et 
succes dans leur tache d’ education de leurs enfants. 

Ainsi, rapporte-t-il, cette priere d ’Abraham ou 
il invoque le Seigneur de lui inspirer ainsi qu’a sa 
descendance l’accomplissement de la priere : 

(40- 6 mon Seigneur! Fais que j’accomplisse 
assidument la Priere ainsi qu’une par tie de ma 
descendance; exauce ma priere, d notre 
Seigneur!) (1) . 

Puis, ce sont Abraham et son fils Ismael qui 
s ’ adresserent tous deux au Tout-Puissant, L’implorant 
de leur inspirer la devotion et la soumission a Sa toute 
puissance : 

(128- Notre Seigneur! Fais de nous Tes 
Souinis, et de notre descendance une communaute 
soumise a Toi. Et montre-nous nos rites et accepte 


(1) Coran, Abraham, XIV / 40. 
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de nous le repentir. Car c’est Toi certes 

m /1\ 

U W| bUUUJ ^ -"M- Mil 

’Accueillant au repentir, le iViisencordieux)' 

Et voici la supplication du croyant soumis a 
Dieu qui reconnaft implicitement l’omnipotence de 
Dieu et, de la, s’en remet a Lui pour inculquer a sa 
descendance la droiture et la vertu : 

( 15 - •••Et fais que ma posterity soit de 
morality saine) <2) . 

D’autre part, Dieu conseille a l’individu adulte 
de ne pas oublier le bienfait que ses parents lui ont. 
■pporte et toutes les peines qu’ils ont endurees pour 
lui depuis sa conception jusqu’a l’age adulte. Cet 
Individu, qui a son tour, a des enfants qu’il espere 
Men eduquer avee resistance et le soutien de Dieu. 
I. ‘individu noble et vertueux, enfant d’hier et pere (ou 
m6re) d’aujourd’hui rend grace a Dieu et temoigne sa 
gratitude pour ses parents puisqu’il est desormais bien 

^ Jr r Jr l 

place pour se rendre compte des sacrifices qu’ils ont 
consenti pour l’elever. II a, en plus, la conviction que 
c’est Dieu qui pourvoit aux besoins des homraes et 
qui facilite la tache aux parents dans l’education de 
leurs enfants. Le verset suivant souligne aussi 
ritnportance de l’instinct de survie et de perpetrer le 
genre humain enracine dans l’homme par la volonte 
de Dieu et qui pousse les parents a elever leurs 
infants et a prendre soin de leur Education. II y est 


(1 ) Coran, La Vache, 11/128. 

(2) Coran, al-Ahqaf, XLVI / 1 5. 
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(15- Et Nous avons enjoin t a Phomme de la 
bonte envers ses pere et m£re: Sa m£re 1 ’a 
peniblement porte et en a peniblement accouche; 
et sa gestation et sevrage durent trente mois; puis 
quand il atteint ses pleines forces et atteint 
quarante ans, il dit: "O Seigneur! Inspire-moi 
pour que je rende grace au bienfait dont Tu m’as 
comble ainsi qu’a mes pere et mere, et pour que je 
fasse une bonne oeuvre que Tu agrees. Et fais que 
ma posterity soit de moralite saine. Je me repens a 

1 * n i 

Toi et je suis du nombre des Soumis ) . 

Dans sa description des serviteurs du 
Misericordieux, le Coran relate leurs nobles et 
vertueuses qualites dont celle d’implorer de Dieu de 
leur donner des enfants pieux et droits : 

( 74 - et qui disent: "Seigneur, donne-nous, en 
nos epouses et nos descendants, la joie des yeux, et 

fais de nous un guide pour les pieux") 1 (2) . 

Lorsque le fidele applique cette methode 

d’ education en comptant sur l’aide Dieu et que 
r enfant s’avere mauvais a la fin, il ne doit point s’en 
vouloir. Car il s’agira dans ce cas de la volonte de 
Dieu. C’est pour dire que les parents doivent assumer 
leur responsabilite et s’en remettre a Dieu quant aux 
resultats de leurs efforts. Les raisons qui se cachent 
parfois derriere la volonte de Dieu sont impenetrables 
pour nous autres miserables humains. Nous ne 


( 1 ) Coran, al-Ahqaf, XL VI / 1 5. 

(2) Coran, Le Discemement, XXV / 74. 
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pouvons que nous resigner a Sa volonte a l’exemple 
du prophete Noe qui n’a pas reussi a guider son fils 
dans la voie raalgre les efforts colossaux pour le 
Convaincre. Son fils, entete et opiniatre qu’il etait, 
I’est refuse a ecouter son pere. II avait pris le parti des 
mecreants qui a fini par le mener au peril. Le typhon 
I’avait englouti sous les montagnes de vagues du 
Courroux divin. 

Cette demarche divine d’ education des enfants 
a donne ses fruits au cours de l’histoire. En effet, elle 
• forme des generations de musulmans qui furent des 
axemples de droiture et de piete et qui servirent avec 

ddvouement leur foi et leur nation. L’histoire abonde 

* 

an exemples qui illustrent l’efficacite et l’efficience 
dc ce type d’education. Ainsi, les nobles Compagnons 
ont engendre les pieux Epigones dont les descendants, 
dleves selon les preceptes divins, furent les 
conquerants qui apporterent le message de 1’islam aux 
differentes contrees de la terre. 

C’est aussi la demarche adoptee par Fatima 
Zahra, la fille du Prophete (s) dans l’education de ses 
enfants Hasan et Husayn, qualifies par le Prophete (s) 
dc chefs des jeunes du Paradis. Citons aussi al- 
Khansa’qui avait envoy € ses quatre fils au champ de 
hataille lutter pour la cause de Dieu et qui furent tous 
lombes martyrs sur le champ d’honneur. C’est aussi le 
modele de Asma’ qui, par son education, a fait de son 
Ills Abdullah ibn Zubayr un fervent combattant dans 
les rangs de 1’islam et un homme d’une grande piete. 
Nous n’omettrons pas de citer l’imam Chafii, 
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Ahmad, ibn Ilazm, Salah-al-Din al-Ayyubi et tous 
ceux qui ont marque l’histoire par leurs oeuvres 

.A. A# 

eternelies et leurs exploits de bravoure et de genie 
ainsi que par leur sincere et profonde piete. Un poete 
arabe avait dit : 

Nos enfants grandissent parmi nous. 

En suivant le chemin trace par leurs parents. 

C’est aussi le sens que vehicule ce proverbe 
qui dit : « L ’homme vieillit en gardant les caracteres 
de sa jeunesse ». 

C’est ce modele d’ education que nous 
revendiquons. Nous demandons qu’il soit applique a 
la maison au sein de la famille afin de recouvrer la 


dignite de notre nation et de la liberer du joug de la 
dependance et de Fimperialisme qui la condamnent a 
la depravation et la jettent dans la confusion. Dieu _a 
Lui la Transcendance dit dans ce verset du saint 


Coran : 

(153- "Et voila Mon chemin dans toute sa 
rectitude, suivez-le done; et ne suivez pas les 
senders qui vous ecartent de Sa voie." Voila ce 
qu'Il vous enjoint. Ainsi atteindrez-vous la piete). 

Ce modele d’education est 1’ ideal. II constitue 
le fondement de la formation des generations futures. 
II se situe au premier stade du developpement de la 
personnalite et du caractere de l’enfant et, de la, il le 
prepare a entamer les autres phases seolaires puis 
d’ integration a la societe dans un processus 


(1) Coran, Les Troupeaux de betail, VI / 153. 




harmonieux et coherent de socialisation de l’individu 
selon les preceptes purs et eleves de l’islam. Les 
resultats escomptes viendront ensuite rejouir les 
parents et les rassurer qu’ils ont accompli leur mission 
avec succes et qu’ils ont ete a la hauteur de la 
confiance et de la responsabilite dont ils etaient 
charges par Dieu ; A savoir de dispenser une bonne et 
saine education a leurs enfants. Ils pourront alors 
remettre confier a l’ecole, et par la suite a la societe, 
le soin de continuer leur ouvrage et de poursuivre le 
chemin. 
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IV. La responsabilite de la sociiti dans 

I'education 

La society constitue un facteur determinant 
dans le processus educatif. L’homme etant un etre 
sociable de nature, il evolue dans un groupe dont les 
individus partagent les memes croyances et les memes 
principes et valeurs. La societe est un milieu interactif 
ou les membres s ’ influenced mutuellement, 

L’ influence de la societe est indirecte mais n’en est 
pas effective. Elle s’opere a travers les suggestions et 
les contraintes psychologiques imposees a I’individu 
dans le cadre du processus de socialisation. Le role de 
la societe dans le domaine de I’education a pris de 
l’ampleur avec le progres scientifique et les avancees 
technologiques modemes. Peut s’en faut pour que ce 
role soit le plus preponderant dans le processus 
educatif d’aujourd’hui. 

De ce fait, l’islam nous a montre l’influence de 
la societe comme regulateur du comportement de 
l’individu en disant : 

« Le Bien c’est les bonnes moeurs. Quant au 
mal, c ’est ce qui te cause de la gene dans ton for 
interieur et que tu ne veux pas que les gens le 
sachent » . 


(I) Hadith rapporte par al-BukMri, Muslim et at-Tirmidhi. 



Le role de la societe dans le developpement de 
la personnalite est crucial et notamment dans le 
domaine de l’apprentissage et de l’education. Ce role 
s’opere a travers des details infimes de la vie 
quotidienne cornme il implique les institutions les 
plus importantes. II se manifeste par le biais des 
coutumes et des traditions, dans les idees et les 
discours, la culture generate, les medias, le livre, les 
spectacles, la poesie, les organes de censure et de 
controle et dans la conformation aux codes et leur 
application. 

I.' influence de la societe peut etre negative, 
deviante ou dirigee. Dans certains cas, elle entre en 
contradiction avec les autres elements de 1’ education. 
II arrive que l’education au sein de la famille soit 
edifiante alors qu’au sein de la societe elle est 
destructrice . Les enfants, qui resolvent une bonne 
Education dans le foyer familial, se heurtent a une 
realite a laquelle ils trouvent du mal a s’ adapter. La 
societe les traite de reactionnaires, de retrogrades et 
de fanatiques. Les enfants se trouvent ainsi dans un 
labyrinthe. Ce qui risque d’affecter serieusement leur 
personnalite. La deviance du groupe represente alors 
une contrainte insurmontable dans le processus de 
socialisation des enfants. Pour palier a cela, l’islam a 
instaure 1’ institution du Commandement du bien et de 
la repression du mal a l’echelle de Pindividu et du 
groupe, et aux niveaux prive et public afin d’ assurer 
un environnement educatif sain. Le Messager de Dieu 
(s) dit : 
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« Vous etes tons responsables et chacun de 
vous devra repondre de ce dont il est responsible. 
L ’emir est responsable, I’homme est responsable de 
son foyer, la femme est responsable de la maison de 
son epoux et de ses enfants. Vous etes done tous des 
responsables et chacun de vous devra repondre de sa 
responsabiliteyy’. 

II dit toujours dans le meme contexte : 

« Quiconque d'entre vous constate a un acte 
reprehensible doit le reprimer par la force. S’il en est 
incapable, qu’il le reprime verbalement. S’il en est 
incapable aussi, qu ’il le reprime en son for interieur. 
Ce sera alors le moindre acte defoi » . 


Le saint Coran a qualifie la communaute 
musulmane de meilleure communaute pour les raisons 
expliquees dans ce verset : 


(110- Vous etes la meilleure communaute, 
qu’on ait fait surgir pour les hommes. Vous 

ordonnez le convenable, interdisez le blamable et 
croyez en Dieu) . 

Il appelle ensuite les fiddles a remplir ce devoir 
de commander le bien et de reprimer le mal : 

(104- Que soit issue de vous une 
communaute qui appelle au bien, ordonne le 


( 1 ) Hadith rapports par al-Bukhari, Muslim, Abu Dawud, at-Tirmidht 
et Ahmad selon Ibn ‘Umar. 

(2) Hadith rapporte par Muslim, les quatre auteurs des Sunan et 
Ahmad d’apres Abu Said al-Khudri. 

(3) Coran, La Famille d’lmran, III / 1 10. 



convenable, et interdit le blamable. Car ce seront 
cux qui reussiront) ( . 

D’ autre part, Dieu menace d’aneantissement la 
societe qui admet le mal et 1’ encourage: 

(25- Et craignez une calamity qui n’affligera 
pas exclusivement les injustes d’entre vous. Et 
•achez que Dieu est dur en punition) . 

(113- Et ne vous penchez pas vers les 
Injustes: sinon le Feu vous atteindrait. Vous n’avez 
pas d’ allies en dehors de Dieu. Et vous ne serez pas 
»ecourus) 1 2 (3) . 

Le saint Coran met en garde contre les dangers 
de propagation du mal et de la negligence du devoir 
de le reprimer. II explique que de telles negligences 
leront frappees de bannissement et de courroux 
divin : 

(78- Ceux des Enfants d’Israel qui n’avaient 
pas cru ont ete m audits par la bouche de David et 
de Jesus fils de Marie, parce qu’ils desobeissaient 
•I transgressaient. 79- Ils ne s’interdisaient pas les 
nns aux autres ce qu’ils faisaient de blamable. 
Comme est mauvais, certes, ce qu’ils faisaient!> (4) . 

De son cote, le Messager de Dieu (s) met en 
Evidence le lien etroit qui existe entre les membres de 
Id societe et insiste sur le devoir de lutter contre toutes 
les formes d’injustices et de deviances qui peuvent 


(1) Coran, La Famille d ’Imran, III / 104. 

(2) Coran, Le Butin, VIII / 25. 

(J) Coran, Hud, XI/ 113. 

( 4 ) Coran, La Table Pourvue, V / 78-79, 
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sevir au sein de la societe pour preserver cette 
derniere. II dit : 

« Ceux qui respectent les lois de Dieu alors 
que d’autres les transgressent rappel lent Vexemple de 
gem qui se sont departages sur m bateau suite a un 
tirage au sort ; Les uns se sont retrouves en haut et 
les autres en bas. Lorsque ceux d’en bas prenaient de 
l ’eau, ils passaient dire a ceux d ’en haut : Nous 
voudrions perforer la partie qui nous est echue sans 
vouloir faire du tort a ceux d’en haut ? Si ceux d’en 
haut les laissaient executer leur dessein, ils periraient 
tous. Tandis que s’ils les en empechaient, aussi bien 
ceux d’en haut que ceux d’en bas seraient saufs»^ x \ 

Le saint Coran a determine le role de la societe 
islamique dans l’education. Elle doit encourager et 
favoriser le bien, appeler a la bienfaisance et lutter 
contre le mal. Dieu _a Lui la Transcendance_ dit : 

(71- Les croyants et les croyantes sont allies 
les uns des autres. Ils commandent le convenable, 
interdisent le blamable accomplissent la Priere, 
acquittent l’Aumone legale et obeissent a Dieu et a 
Son messager. Voila ceux auxquels Dieu fera 
misericorde, car Dieu est Puissant et Sage)®. 

Les musulmans sont solidaires. Ils s’entraident 
dans le bien et la piete, se conseillent mutuellement et 
se soutiennent dans le malheur. Messager de Dieu (s) 
dit : 


(1) Hadith rapports par Bukhari, Tirmidhlet Ahmad. 

(2) Coran. Le Repentir ou le Desaveu, IX / 71 . 
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« Soutiens ton frere qu ’il soit fautif ou victime ? 

Comment le soutenir s' il est fautif? S’interrogerent 
les presents. Et le Messager de Dieu (s) de leur 
expliquer : 

L’empecher de commettre un acte injuste. C’est 

ainsi que vous le soutiendrez » ( . 

Le rapport de l’homme a la societe s'exprime a 
travers la socialisation, les attitudes et leurs 
changements, l'affiliation sociale, la structure du 
groupe et de la personnalite. Les groupes sociaux, les 
institutions et les cultures influenced le 
comportement de l'individu de fa^on determinante. 
De la, vient l’interet que porte l’islam a la vie au sein 
de la eommunaute musulmane. Il en fit une obligation 
religieuse lorsqu’il commande aux musulmans de 
s’exiler hors des pays impies pour rejoindre ceux ou 
regnent la foi islamique. Les musulmans sont ainsi 
appeles a rester parmi les gens pieux. Dieu _a Lui la 
Transcendance_ dit dans le saint Coran : 

(28- Fais preuve de patience en restant avec 
ceux qui invoquent leur Seigneur matin et soir, 
desirant Sa Face. Et que tes yeux ne se detachent 
point d’eux en cherchant le faux brillant de la vie 
sur terre. Et n’obeis pas a celui dont Nous avons 
rendu le coeur inattentif a Notre Rappel, qui 
poursuit sa passion et dont le comportement est 

outrancier) . 


(1 ) Hadith rapporte par al-Bukhari et Muslim. 

(2) Coran, La Caverne, XVIII / 28. 
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L’islam incite le musulman a choisir ses 
frequentations et ses amities avec soin vu leur profbnd 

impact sur la personnalite et le caractere. Messager de 
Dieu (s) dit a ce propos : 

« Le bon et le mauvais compagnom sont comparables 
respectivement au vendeur de parfum et au forger on. 
Du premier te profile en te vendant du parfum sinon il 
t’aura au moins fait sentir d’agreables senteurs. Par 
contre le forgeron te nuit soit en te brulant tes habits 
soit dans le meilleur des cas en te suffoquant par les * 
odeurs desagreables de la fumee » (1) 2 . 

Lorsque Ton se lie d’amitie ou que l’on 
frequente une personne noble, I’on s'impregne 
forcement de ses qualites. Cela nous ennoblit et freine 
en nous les tendances a agir maladroitement. De la 
meme fai^on, lorsque Ton cdtoie une mauvaise 
personne, on est influence par son caractere et Ton 
commence, au fur et a mesure que cette relation se 
prolonge et s’approfondit, a lui ressembler par les 
manieres et le comportement, serait-ce a des degres 
moindres. Meditons cette sagesse qui vient bien a 
propos : « Frequenter un homme vertuewc fait profiler 

de sa grace car celui qui cdtoie les devots ne sera 
jamais degu » . 

II est vivement recommande aux jeunes 
personnes d’eviter la frequentation des gens 
impertinents et impolis. Ali (Que Dieu eleve son rang) 


(1) Hadith rapporte par al-Bukhari d’apres Abu Mfisa. 

(2) Extrau d’un hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim et Ahmad. 
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dit : « Ne cotoie pas Vindividu intemperant car il 
s ’efforcera de te persuader que son comportement est 
bon en esperant que tu agiras a sa maniere ». On dit 
aussi : « Evitez de cotoyer les vilains car ils te 
depossederont de ton caractere ». La corruption des 
moeurs ne passe pas obligatoirement par une incitation 
franche par l’acte ou la parole. II suffit de s’habituer a 
voir des vilenies pour devenir vilain et de voir des 
qualites nobles pour s’ennoblir. Le poete dit : 

II suffit de cotoyer des nobles pour etre de leur nombre. 
Tu n ’aimeras plus alors cotoyer des personnes ignobles. 
Un autre versifia: 

En cotoyants des nobles, mon savoir s ’est accru. 

De meme, qui cotoie les savants s ’honore. 

Par ailleurs, le Messager de Dieu (s) insiste sur 
le devoir de commander le bien et de reprimer le mal, 
a defaut de quoi le desordre moral et la corruption 
s’installent et font des ravages dans la societe. 
Hudhayfa (Dla) rapporte que le Prophete (s) dit : 

« Je jure par Celui qui dispose de mon ame que si 
vous ne commandez pas le bien et ne reprimez pas 
mal, Dieu ne tardera pas a vous frapper d’un 
chatiment suite auquel II n ’exaucera plus vos 
supplications » . 

De ce fait, l’islam vise a instaurer une societe 
vertueuse sur la base de la piete et de l’application des 
recommandations divines. Une societe qui appliquera 


( 1 ) Hadith rapport^ par at-Tirmidht et Ahmad. 
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la Loi et les regies divines dans les differents 
domaines de la vie. Et qui se restreindra aux 
jouissances licites sans transgresser les limites de 
l’interdit. Dans une telle societe, regne la prosperite, 
la morale est de rigueur, la verite trouve sa gloire, la 
vanite et l’erreur sont bannies. Le diable et ses 
partisans en sont bannis, L’etat de prosperite et 
1’ environnement sain qui y regne se repercute 
favorablement sur l’ensemble des membres de la 
societe, en l’occurrence les enfants et les jeunes. II n’y 
a pas de place pour la depravation des mceurs. Les 
esprits s’occupent alors d’edifier et de produire les 
conditions de la civilisation et du progres. Les idees 
constructives et la culture edifiante seront diffusees 
par les mass medias et les autres moyens de 
communication et d’education tels que les institutions 
responsables de l'enseignement et de l’orientation 
publique. 

Vu l’importance du role de la societe dans 
P education, la mosquee en tant que lieu de 
regroupement de la communaute est a la fois une 
ecole d’enseignement, une source de rayonnement et 
d’education et un lieu de deroulement et de 
celebration des differentes activites de la vie sociale. 
Les gens s’y rendent plusieurs fois par jour. Vieux, 
adultes et jeunes viennent s’y reunir pour adorer Dieu, 
reciter le saint Coran et etudier la tradition du 
Prophete (s). Cela maintient et developpe chez les 
enfants et les jeunes personnes le sentiment 
d’appartenance a une meme communaute et le sens de 
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la loyaute envers elle. Ils y puisent les bonnes mceurs, 
apprennent le culte, discutent et re9oivent l’education 

saine a travers les cours et les preches. 

L’islam commande, par ailleurs, l’entraide et la 

solidarity entre les membres de la communaute pour 
le bien de tous et interdit a la collectivite de 

s ’ accorder sur une action injuste : 

(2 Entraidez-vous dans l’accomplissement des 
bonnes oeuvres et de la pi6t6 et ne vous entraidez 
pas dans le peche et la transgression. Et craignez 

Dieu, car Dieu est, certes, dur en punition!) . 

En resume, toutes les institutions publiques, les 

mass medias et les autres moyens d’enseignement et 
de propagande sont appeles a agir selon les principes 
de rislam, et doivent s’engager a diffuser les valeurs 
islamiques et s’abstenir d’encourager la depravation 
et les moeurs legeres tout en combattant le desordre et 
les fleaux sociaux. La societe doit remplir son role de 
preserver les individus contre les risques de deviation 
comme elle doit foumir les reperes culturels et 
moraux necessaires a l’equilibre de la personnalite de 
l’individu notamment au cours des premiers stades de 
developpement de sa personnalite. 


(1 ) Coran, La Table Pourvue, V / 2. 
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V. Responsabilite de l r ecole dans le processus 


educatif 


L’ecole constitue la troisieme institution 
officielle chargee de P education, apres la maison et la 
societe' . Elle est aussi importante que les deux 
demieres, bien que son importance varie selon le 
temps, l’age de l’apprenant et les autres facteurs 
civilisationnels. 

L’ecole a pour mission prioritaire d’inculquer a 
l’enfant des eonnaissances qui s’inscrivent dans le 
cadre des principes et des valeurs propres a la culture 
de la societd et qui s’accordent avec elle. C’est ainsi 
qu’elle pourra accomplir sa noble tache et atteindre 
les objectifs qui lui sont assignes. Elle participe ainsi 
a la formation de Fhomme sain dans son dogme et 
dans son comportement. Elle assume ce role sacre a 
travers les programmes pedagogiques, les manuels 
scolaires et le cadre enseignant. 

1_ En ce qui concerne les programmes, ils 

doivent etre consistants, constructifs et repondre aux 
exigences et objectifs suivants : 


(1) L'education est prise en charge par I’Etat ou par des institutions 

privees; les activities recreatives ont lieu k l’ext6rieur, meme si 
elles participent a la cohesion de la structure familiale, Si la 
famille a toujours la responsabilite de la socialisation des enfants, 
il apparait que, meme dans ce domaine, I'influence de 1'entourage 
et des medias exerce un role croissant 
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La formation de 1’ enfant doit le preparer a etre 
un bon citoyen qui signifie preparer son integration a 
la communaute pour devenir un Element actif de la 
nation dans laquelle il vit, participant a l’exercice des 
devoirs et des droits, C’est un principe d’une extreme 
importance. L’enfant devra recevoir a l’ecole une 
education qui lui soit profitable a lui-meme d’abord, 
et par la meme a sa famille, a la societe et au pays. Et 
c’est justement a cela que vise l’islam. Les 
programmes doivent s’inspirer du livre saint de Dieu, 
le Coran, de la Tradition du Prophete (s) et du 
patrimoine culturel legue par les ancetres, sans 
negliger la production scientifique en matiere de 
pedagogie elaboree par les contemporains a condition 
qu’elle ne soit pas en contradiction avec nos valeurs. 

Les programmes doivent viser egalement a 
former une generation qui possede une profonde 
croyance en Dieu et qui soit attachee aux 
enseignements du Prophete (s). Une generation fiere 
de sa religion et de son histoire, consciente de ses 
obligations envers son Dieu, envers elle-meme, 
envers la communaute et la nation et qui soit en 
mesure d’assumer convenablement son role dans la 
vie et de donner un sens a son existence. Pour cela, 
1’ education qu’elle refoit doit lui faire connaitre et 
considerer les responsabilites et les charges qui lui 
incombent. Elle vise par ailleurs a inculquer a l’enfant 
la capacite de concilier foi, science et action. 

2_ Les livres doivent contenir des 
connaissances scientifiques correctes et surtout receler 



une portee educative. Comme ils doivent susciter la 
curiosite et l’interet de l’ecolier. Ils doivent etre 
adoptes aux programmes traces par 1’ autorite 
competente et bases sur les principes et Ies moyens 
pedagogiques modemes. 

3_ L’enseignant ou l’instituteur repr6sente la 
pierre angulaire du systeme educatif. C’est a lui 
qu’incombe la tache de realiser les objectifs assignes 
par la societe, de former les nouvelles generations, de 
corriger leur comportement et de leur foumir le 
savoir. La reussite de Taction pedagogique depend 
essentiellement de lui. II est 1’ element du systeme 
pedagogique qui, par son action, realise les objectifs 
educatifs escomptes par la nation. De sa competence 
depend la formation des enfants sur les plans 
scientifique et moral. II est responsable de preparer la 
jeune generation a 1’ application des principes de la foi 
en lui apprenant les regies et les enseignements de la 
sainte religion. 

Sa mission consiste, entre autres, a sauver les 
eleves des griffes de l’ignorance et les preserver des 
d&n^crs dc 1 irriiiiiorcilitc ct d6 1st II s lc 

devoir professionnel et moral d’eclairer les esprits des 
toutes jeunes personnes et de les preserver contre la 
deviance et contre le phenomene de la delinquance. 
Notre maitre Muhammad, qui flit envoy e par le 
Seigneur pour nous enseigner l’islam et nous 
expliquer le contenu de son message, est de ce fait 
Pexemple parfait, le parangon de tous les fideles et 
notamment de l’enseignant qui doit s’inspirer de sa 
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methode et de sa maniere d’agir en gardant le meme 
objectif supreme, celui de guider les gens dans la voie 
du salut. Voici la mission accordee au Messager de 
Dieu (s) contenant des recommandations de la part de 

Dieu qui fixent les objectifs : 

(1_ Voici un livre que nous avons fait 

descendre sur toi, afin que _par la permission de 
leur Seigneur_ tu fasses sortir les gens des tenebres 
vers la lumiere, sur la voie du Tout Puissant, du 
Digne de louange) (1) . 

L’enseignant jouit d’un pouvoir d’influence 
important sur ses eleves. Pouvoir qui s exprime, entre 
autres, a travers sa personnalite et son caractere. En 
effet, beaucoup d’ eleves imitent leurs maitres parce 
qu’ils represented pour eux un modele. Ils cherchent 
a reproduire ces gestes, sa maniere de s exprimer et 
de se comporter. Cette tendance a imiter 1 enseignant 
est beaucoup plus accusee chez les enfants dans les 
stades primaires et moyens du cursus scolaire. 

L’enseignant est souvent qualifie de porteur 
d’idees qu’il cherche a developper et a transmettre 
aux autres par tous les moyens dont il dispose. II joue 
ainsi le role de predicates et, de la, se doit de receler 
les qualites de patience, de bienveillance, 
d’ indulgence, de devouement a sa mission. II doit etre 
arme du soutien et de l’assistance divine puisqu’il 
s’agit d’une mission sacree, puis suivre, dans 
1’ execution de sa mission, l’exemple des prophetes et 


(1) Coran, Abraham, XIV /l. 
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notamment du Prophete Muhammad (s) au sujet de 
qui, Dieu dit : 

( 21 - En effet, vous avez dans le Messager de 
Dieu un excellent module a suivre, pour quiconque 

espere en Dieu et au Jour dernier et invoque Dieu 

/ 1 \ ^ 

frequemment) '. 

Le Prophete (s) est ainsi le guide et l’exemple 
des enseignants. Ses actes et ses dires constituent pour 
eux la demarche a suivre. Notons a ce propos que 
l’enseignant devient de la sorte un transmetteur des 

preceptes de 1’islam qu’il puise directement de la 

* 

source pure du Prophete (s) pour les communiquer a 
la societe. II est, pour ainsi dire, le reflet de sa 
lumiere. Le Prophete (s) n’a-t-il pas dit: « Les 
savants sont les heritiers des prophetes» {2) . 

Partant et vu l’ampleur de sa mission, 
Penseignant est appele a consentir des sacrifices dans 
l’accomplissement du devoir sacre qui lui incombe. 
Aussi, devra-t-il etre perseverant, inlassable et zele 
dans son travail. II doit ecarter les sentiments de 
decouragement ou d’abattement qui peuvent 
s’ interposer sur son chemin. Arme de sa foi 
inebranlable en la noblesse de sa mission, il devra 
savoir et pouvoir depasser les entraves et difficultes 
de quelque nature qu’elles soient. II ignorera les 
detriments et les contrariety en esperant qu'il en sera 
recompense par le Seigneur dans l’au-dela. 


(1) Coran, Les Coalises, XXXIII / 21. 

(2) Hadith rapporte par Ahmad et les auteurs des Sunan , 



Par ailleurs, l’enseignant constitue un module 
pour les autres membres de la societe aussi bien par 
son esprit que par sa maniere d’etre a 1’ image de ce 
que fut le Prophete (s) pour les fiddles. II est appele, 
de par son statut d’educateur au sein de la society, de 
donner l’exemple aux jeunes generations a l’ecole, 
dans la mosquee et dans les divers lieux publics ou se 
manifeste la vie sociale. Pour que son enseignement 
aboutisse, il doit concretiser les principes qu’il 
enseigne, en les appliquant soi-meme. Charite bien 
ordonnee commence par soi-meme, dit-on a juste 
titre. II y a la, un principe pedagogique d’une grande 
valeur ou plutot un moyen efficace de convaincre qui 
vaut mieux que les simples discours et les longues 
dissertations. A savoir incamer reellement les 
principes et les valeurs auxquels on appelle. La 
persuasion par l’exemple pratique est de loin plus 
efficace et efficiente que 1’ illustration abstraite, 
surtout lorsqu’il s’agit d’ el eves encore jeunes. Car 
dans ce cas, ils adoptent ces enseignements par 
imitation spontanee et naturelle. C’est le mode 
d’apprentissage qui convient a leur stade de 
developpement. En effet, beaucoup de gens 
embrassaient 1’islam dans le temps parce qu’ils 
admiraient les nobles et preceptes de l’islam que le 
Prophete (s) incamait par sa conduite et son 
comportement dans les differentes situations de la 
realite vecue. L’islam s’ est repandu en Afrique, en 
Asie et, en partie, en Europe grace aux commer 9 ants 
musulmans qui le portaient dans leurs coeurs et le 
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concretisaient par leurs actes. Actes qui avaient 
suscite et merite Padmiration et le respect des autres 
peuples. C’est ainsi que des nations entieres ont fmi 
par embrasser cette religion universelle sans avoir eu 
a recourir a la predication ni a conquete armee. 

Neanmoins, il n’a pas pire que celui qui preche 
une idee ou un principe en les contredisant par ses 
attitudes et agissements. Le poete disait : 

Toi qui enseigne am autres ! 

Tu devrais commencer par toi-meme. 

Tu prescris le remede aux souffrants. 

Pour les soulager du mal dont tu souffres. 

C ’est me infamie que de commettre me vilenie 

Que l ’on reproche a autrui. 

Car la sagesse veut toujours que charite bien ordonnee. 

Commence bien par soi-meme. 

C’est seulement alors que Von admettra de toi 

l 'exhortation. 

Et que profitera a autrui ton enseignement. 

Les enseignants doivent transmettre les 
principes et les valeurs tels qu’ils nous ont ete 
transmis de generation en generation. Ils ont ainsi une 
grande responsabilite vis-a-vis des generations 
futures, surtout dans les circonstances difficiles que 
vit actuellement la societe musulmane du fait qu’elle 
est la cible de projets malintentionnes elabores par des 
puissances etrangeres dans le cadre d’une invasion 
culturelle des plus achamee lancee contre notre 
systeme de valeurs et notre conception du monde. Les 
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enseignants partagent cette grave responsabilite avec 
les penseurs et les savants au meme pied d’egalite. Ils 
ont, pour leur part, la tache de 1’ orientation qu’ils 
doivent remplir coute que coute. A defaut de quoi, ils 
seront coupables de negligence dans 1 histoire et au 
jour du jugement dernier devant Dieu. La, ils 
encourront Son courroux et Son chatiment et rien ne 
pourra les tirer d’embarras et personne ne sera en 

mesure d’interceder en leur faveur. 

Les enseignants ne sont pas moins 
responsables de l’education des enfants que les 
parents de ces demiers. Les ecoliers et les eleves sont 
confies aux bons soins des enseignants par la societe 
et l’Etat afin de leur inculquer les enseignements 
necessaires a leur formation dans le cadre des valeurs 

et des preceptes de l’islam. 

Les enseignants doivent ainsi etre a la hauteur 

de la confiance que les parents et la societe mettent en 
eux en leur confiant la formation des jeunes 
generations qui sont l’avenir de la nation. Dieu Lui 
la Transcendance_ commande, dans le saint Coran, 
d’etre digne de la confiance qu’on met en nous et de 

veiller a ne pas la trahir : 

(58- Certes, Dieu vous commande de rendre 

les depots a leurs ayants-droit, et quand vous jugez 
entre des gens, de juger avec equite. Quelle bonne 
exhortation que Dieu vous fait! Dieu est, en verite, 
Celui qui entend et qui voit tout) {,) . 


(1) Coran, Les Femmes, IV / 58. 
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(283_ S’il y a cntre vous une confiance 
reciproque, que celui a qui on a confie queique 
chose la restitue; et qu’il craigne Dieu son 
Seigneur) (1) . 

Les eleves sont a Pexemple de jeunes plants 
qui, arroses d’une eau saine et cultives avec soin, 
fleurissent et fructifient sinon ils finissent par se faner 
et disparaitre. II faut noter que les enfants, tels ces 
plants, passent une partie considerable de leur vie 
entre les mains des enseignants pour recevoir de leur 
part les soins vitaux d’enseignement et d’education. 


L’enseignement flit la premiere tache des 
prophetes envoyes par Dieu pour guider les peuples 
dans la bonne voie. Ils avaient a transmettre aux 
hommes les enseignements propres a leur assurer la 
prosperity et la paix dans cette vie et dans 1’ autre. 
L’enseignant ou I’instituteur prennent done la releve 
apres les prophetes et les Messagers et sont ainsi leurs 
heritiers dans la mission de diffuser la foi et le savoir. 
C’est une bien delicate et pesante responsabilite que 
Penseignant doit assumer avec conscience et 
devouement. 

Mais, c’est aussi un honneur qui merite tout le 
respect et la consideration de la part de la societe 
entiere comme e’en est le cas dans les pays 
developpes. Ceci dit, il est du devoir de la societe et 
de l’Etat de prendre en charge la formation des 
enseignants de sorte qu’elle soit consistante et a la 


(1 ) Coran, La Vache, II / 283. 
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hauteur de la mission qui leur est assignee. Dans ce 
cadre, des stages de recyclage doivent etre organises 
regulierement, de meme que les seminaires et 
colloques a 1’ intention des enseignants et pedagogues 
et a tous ceux qui ceuvrent dans le cadre de 
l’enseignement. 

Ce qui exige, par voie de consequence, la 
realisation d’ecoles, d’instituts et de facultes de 
formation des enseignants et educateurs. II est 
egalement requis de dresser des bilans des 
experiences et des actions entreprises dans ce 
domaine afin d’en evaluer l’efficacite et de cemer les 
defaillances. Le tout doit s’inscrire dans le cadre d’un 
plan elabore qui couvrira le court, le moyen et le long 
terme. Dieu jugera, en finalite, les actions et les 
efforts investis dans ce sens. 

La mise en oeuvre de ce modele divin a la 
maison, a l’ecole et dans la societe, realise les 
aspirations de la famille et celles de la nation entiere. 
Ces trois principales institutions educatives auront 
instaure des bases solides pour 1’ edification de 
l’avenir et prepare les enfants a entamer l’etape 
suivante de leur developpement qu’est l’etape critique 

de 1’ adolescence. 

L’ education saine et consistante des enfants 
dans les differentes phases scolaires fait la joie et le 
bonheur des parents. Elle est garante d’un avenir 
rayonnant et d’un devenir salutaire dans la vie 
presente et dans 1’ autre monde. Assumer cette 
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responsabilite convenablement est propre a attirer 
1 ’ agrement et la grace de Dieu pour tous les membres 
de la societe qui chanteront en choeur les louanges de 
Dieu, Seigneur des mondes. 
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Deuxieme partie 

Interet accorde a la jeunesse en islam 


L’islam reserve un soin particulier a l’enfance 
et lui porte un interet a la mesure de son importance. 
Les parents ont la charge de dispenser aux enfants une 
bonne education. Toutefois, l’islam leur a preconise la 
methode a suivre pour leur faciliter cette serieuse et 
penible tache. II a insiste sur le role primordial de la 
mere qui non seulement merite le Paradis pour son 
devouement a sa noble mission d’elever ses enfants, 
mais mieux encore 1’acces de n’importe quelle 
personne au Paradis est tributaire du bon traitement de 
sa mere. La mere est la toute premiere ecole pour 
1’ enfant. C’est elle qui lui assure tous les soins 
d’ alimentation, d’affection et d’ education au cours de 
la premiere etape de sa vie qui constitue 1 etape la 
plus delicate et la plus sensible de l’enfance. Le pere 
prend part a ces efforts, cela va de soi. Ensuite, vient 
le role de 1’ ecole qui participe elle aussi activement a 
la formation des jeunes generations. Les parents 
continuent, neanmoins, a veiller et a soutenir leurs 

enfants devenus grands et puberes. 

L’islam a etabli une methode claire et same 

pour 1’ education des enfants au sein du foyer familial, 
au sein de 1’ ecole et au sein de la societe afin de 
former un individu bon loyal et sain qui sera le noyau 
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de 1 ’ instauration d’une society saine et fidele a ses 
principes et ses enseignements. 

L enfant grandit petit a petit avec le temps et 
atteint l’etape de 1’ adolescence, qui n’est pas moins 
importante que 1’enfance. A cet age la, le sujet a 
encore besoin d’etre oriente, eduque, et pris en charge 
mais differemment, selon un processus et des 
methodes minutieusement etudiees. 

L ’ islam a etabli des regies specifiques pour la 
categorie des jeunes, quoi que le systeme educatif de 
1’ islam conceme les enfants, les adolescents, les 
adultes et les vieillards et peut etre applique dans les 
ecoles primaries, dans les lycees et a l’universite ainsi 
qu a tous les niveaux de developpement de l’individu. 
Ce systeme est applicable egalement dans le foyer 
familial a tous les membres de la famille, des deux 
sexes, grands et petits. 

Sur le plan de la realite et de la pratique, la 
question necessite une certaine explication. En effet, 
lorsque, lorsque l’enfant atteint l’age de 

l’adolescence, la responsabilite de son education se 
partage entre les parents, l’ecole et la societe, la plus 
grosse part de responsabilite revient au jeune lui- 
meme. II devient desormais responsable de ses actes 
et de sa conduite devant Dieu et devant les hommes. 
Autrement, dit, il doit etre conscient de la portee de 
ses actes vis-a-vis de Dieu et en assumer la 
responsabilite vis-a-vis de la societe dans laquelle il 
evolue en tant que membre a part entiere. 



Des lors, Pislam s’adresse aux jeunes de fa?on 
directe, sans la mediation de lews parents, pow lew 
assigner les regies qui lew sont relatives et lew 

recommander de se conformer aux valeurs nobles. II 

. 1 - 

les met en garde contre le danger de se laisser 
entrainer par les tentations et les mauvaises 
suggestions du diable qui menent ineluctablement au 
mal et a la depravation, sachant que les mediants 
d’entre les humains sont aussi dangereux que le diable 
lui-meme. 

Nous consacrons cette partie a la jeunesse pour 
mettre en evidence 1’ importance de cette etape de 
developpement de I’individu, en montrant les mesures 
et les regies qui s’adaptent a la nature physique, 
psychique et mentale des jeunes. 
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Z. La constitution naturelle du jeune 


Dans sa vie, I’homme traverse plusieurs etapes, 
dont chacune se distingue de 1’ autre par des traits 
specifiques. La jeunesse se caracterise par les 
caracteristiques et specificites suivantes : 

1_ La Force corpore!ie (1) 

Lors de la jeunesse, rhomrae jouit d’une force 
physique qui atteint son apogee a ce stade de la vie. 
Ses potentialites son enormes. II lui revient de les 


(1) L'apparition de la puberte est associee a des changements 
iniportants sur le plan corporel L’activite de Fhypophyse se 
traduit par un accroissement des secretions hormonales dont les 
effets physiologiques sont tres etendus. L'hormone de croissance 
provoque une acceleration rapide de la taille et de la corpulence, 
En deux ans environ, le corps parvient a son poids et a sa taille 
adultes. Cette croissance survient plus tot chez les filles que chez 
les gar 9 ons. De meme, les filles sont sexuellement mures avant les 
ganpons. L'acquisition de la maturite sexuelle chez les filles est 
marquee par [’apparition des menstruations et, chez les gardens, 
par la production de sperme. Les principales hormones 
gouvemant ces changements sent les cestrogenes chez les 
premieres et les androgenes chez les seconds. Ces substances sont 
aussi associees k l'apparition des caracteres sexuels secondaires : 
pilosite pubienne et corporelle, developpement de la poitrine et 
elargissement des hanches chez les filles; pilosite facials, 
corporelle et pubienne, mue de la voix chez les gar^ons, Tous ces 
caracteres physiques ont des repercussions importantes sur le cote 
psych ique de findividu comme on le verra dans les paragraphs* 
suivants, 
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ori enter dans le sens du bien et d’en tirer ainsi profit 
pour sa propre personne et pour sa nation a travers des 
realisations de valeur. C’est ainsi que la jeunesse peut 
etre consideree comme etant F etape decisive 


d’edification de l’individu et de la societe. C’est a 


cela qu’aspirent les nations. Mais le jeune peut aussi 
orienter ses pulsions et ses potentialites dans le sens 
du mal et de la deviance faisant de la sorte du tort 


aussi bien a sa propre personne qu’a son entourage 
immediat et large que represente la societe. Cette 
deviance est un danger que redoutent les nations et les 
societes, lesquelles s’efforcent de planifier pour 
Feviter autant que possible. 


2_ Puissance sexuelle et affective 

Les modifications physiologiques qui 
surviennent a la puberte sont responsables de 
l'apparition des pulsions sexuelles. La satisfaction de 
ces pulsions est peut faire l’objet d’une complication 
si le jeune qui cherche a le faire a I’encontre des 
normes sociales etablies suite a un manque de 
connaissances sur la sexualite et a une defaillance 
dans F education qui ne prepare pas le jeune a vivre 
normalement cette etape de sa vie en lui dressant des 
garde-fous qui Fempechent de verser dans la 
deviance. A Fadolescence, le jeune arrive a F apogee 
de son energie sexuelle et affective. C’est F etape la 
plus critique dans ce sens la. Les pulsions libidinales 
atteignent leur paroxysme et l’activite sexuelle 
s’intensifie, alors que le developpement mental est a 



<_u£j) (j A 


http://www.mostafamas.com 


L-rnaJl (JC’ 



<_u£Jl (jA Jjjydl 


http://www.mostafamas.com 


LJU$1\ (j A 


mi-chemin. C’est a ce moment que les jeimes risquent 
de verser dans la debauche sexuelle avec toutes les 
perversions qu’elle implique et les consequences 
nefastes qu’elle a sur la sante physique et morale du 
sujet. II en va de l’avenir du jeune tout entier. 

3_ Le cote intellectuel 

A 1 ’ adolescence, le jeune parait plus 
dynamique, ambitieux et actif. C’est l’etape la plus 
difficile et la plus complexe de l’existence. C’est aussi 
l’etape de l’acquisition des connaissances 
scientifiques et pratiques. Cependant, le manque 
d’ experience chez les jeunes necessite la contribution 
beaucoup de sagesse et de tact de la part des adultes 
pour les orienter vers le bien, les guider dans le 
chemin de la vertu et les mettre en garde contre le 
danger d’ecartement de la norme. Les adultes doivent 
aider les jeunes a prendre conscience des risques 
malencontreux des deviations et des eventuels 
derapages dus, pour la plupart, a des plans qui sont 
elabores et trames pour les prendre au piege. Aussi, 
les jeunes apprendront-t-ils a tirer des lemons des 
experiences de leurs aines et eviter de refaire leurs 
erreurs. 

4_ L’aspect psychique 

L’ adolescence est marquee par des 
transformations psychiques et physiques manifestes 
qui la differencie des autres etapes de developpement 
de l’individu. C’est l’etape de la croissance situee 
entre la puberte et l'age adulte. Elle debute en general 
vers quatorze ans chez les garfons et douze ans chez 
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les filles. La transition vers l'age adulte varie d’un 
milieu a un autre, mais elle est souvent definie par le 
moment ou les individus commencent a vivre 
independamment de leurs parents. Certains 
psychologues soutiennent que l'adolescence est une 
periode de stress emotionnel resultant des 
modifications physiologiques rapides et importantes 
qui surviennent a la puberte. L'adolescence 
correspond done au passage d'un individu dependant a 
un individu independant dont l'identite va lui 
permettre de communiquer avec les autres d'une 
maniere adulte. L’entourage remarque facilement 
l’expression de ces mutations a travers la fougue de la 
jeunesse. L’ enfant, a cet age, aime a se montrer et 
accuse une volonte marquee d’ independance. Ce qui 
le pousse souvent a ne pas respecter les traditions et 

.-A. "***■ 

les coutumes convenues. II tente de s’affirmer en se 
revoltant contre la societe et les normes etablies qui la 
regissent. II a tendance a attirer l’attention pour 
manifester son identite. V adolescent est egalement 
enclin a l’usage de la force physique, a la negligence, 
a la legerete, a la distraction en toute insouciance de 
suites de ses actes ou comportements. Ce qui est du 
surtout au manque d’experience et de connaissances, 
qui dans le meilleur des cas sont generalement 
superficielles ou sommaires. D’ou, le devoir des 
adultes de pallier cette carence en assistant les jeunes 
pendant cette periode critique. On doit alors les 
orienter et leur donner toute l’affection et le soin dont 
ils ont besoin. Cette etape est d’une importance 
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decisive du developpement futur de l’individu. Par 
consequent il est indispensable que les parents et les 
educateurs comprennent la nature du processus. 
Cependant in est malaise pour eux d’ adopter P attitude 
appropriee. 

II convient d’abord de prendre 1’ adolescent au 
serieux, tout en essay ant de decouvrir les origines des 
changements de son comportement et les evaluer 
d’une maniere comprehensive et mesuree. Pas de 
rigueur a cette etape, mais une tolerance relative. Les 
attitudes autoritaires sont proscrites. Car il faut veiller 
a ne pas leser le jeune dans son amour propre a ce 
stade sensible du developpement de sa personnalite 

sur tous les plans. 
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II. Les regies islamiques concernant les 

jeunes : 

L’islam a etabli des regies pratiques a 
1’ intention des jeunes qui forment un cadre dans 
lequel ils peuvent s’affirmer, realiser leurs 
ambitions et concretiser les reves de leurs parents et 
les interets de la nation. Ces regies poursuivent aussi 
l’objectif capital de la realisation de la prosperity et du 
salut de tous dans la vie imm6diate et dans celle 
future. Citons-en 

1_ Les jeunes et la pratique religieuse : 

L’islam a voulu orienter les jeunes vers 
l’adoration de Dieu etant donne qu’elle est l’objectif 
essentiel, voire la finalite de la creation de l’homme : 

■to 

(Je n’ai cree les homines et les genies qu’afln 
qu’ils m’adorent) . 

L’adoration de Dieu ou le culte est la 
realisation pratique du dogme islamique. Les 
pratiques religieuses constituent la preuve de la foi et 
le moyen de son raffermissement tout comme la 
desobeissance et la negligence du culte conduisent a 
son affaiblissement et constituent un signe de manque 
de sincerity dans la foi. Les pratiques et les rites 
cultuels ou liturgiques represented le moyen de se 
rendre compte de ses responsabilites envers le 


(1) Coran, Les Vents qui eparpillent, LI / 56. 
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Createur et de distinguer le bien du mal. En outre, 
elles habituent le pratiquant a la perseverance, a 
Tassiduite et a la Constance et lui conferent une 
grande puissance spirituelle : 

(45- Et cherchez secours dans (’endurance et 
la Priere: certes, la Priere est une lourde 
obligation, sauf pour les humbles) . 

Le prophete (s) recourait toujours a la priere (et 
a l’adoration) lorsqu’il se sentait triste ou ennuye, en 
disant a son muezzin Bilal : «Soulage-nous (avec 
l 'appel a la priere)>r\ 

La pratique religieuse a, en plus, un effet 
important sur le volet social. Elle permet de 
consolider les liens entre les fideles et de developper 
entre eux les valeurs de solidarity, d’entraide et de 
respect mutuel. La priere protege contre la debauche, 
l’aumdne legale purifie les ames et les biens, le 
pelerinage de la Mecque consolide Turnon entre les 
fideles et le jeune entraine le fidele a la patience et 
developpe en lui la valeur de la solidarity avec le 

prochain. 

Le Prophete (s) souligne T importance de la 
pratique cultuelle, notamment pour les jeunes dans ce 
hadith oil il dit : « II y a sept per sonnes qui seront 
sous la protection de Dieu au jour de la resurrection, 
jour ou nulle protection n’existe en dehors de la 
Sienne. Ce sont : le gouvernant juste, le jeune qui 


(1) Coran, La Vache, II / 45. 

(2) Hadith rapporte par Abu Dawud et Ahmad. 
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gr audit en adorant Dieu, Vhomme attache aux 
mosquees, deux hommes qui s ’aiment en Dieu et qui 
ne se reunissent que pour son amour, Vhomme qui 
replique a V invitation d une femme belle et de haut 
rang de jouir d ’elle : Non, Je crains Dieu !, I ’homme 
qui donne Vaumone discretement et Vhomme qui 
pleure en evoquant Dieu dans la retraite » (1) . 

II est un fait que la pratique du culte est plus 
penible pour le jeune que pour l’adulte vu ses fortes 
pulsions et passions. Ainsi, sa perseverance au culte 
constitue une preuve de sincere et de grande piete. 

D ’ autre part, la pratique religieuse preserve les 
jeunes dans leur force et dans leur vitalite, et les 
empeche de tomber dans la delinquance et la 
perversion. A cet effet, la religion interpelle les 
parents et les educateurs pour diriger leurs enfants 
vers 1’ adoration de Dieu et la pratique du culte 
musulman. Les pratiques liturgiques purifient en fait 
1’ homme de toutes les fautes et expient les peches. Le 
Messager de Dieu (s) dit a ce propos d’une fa?on 
allegorique et subtile digne de son eloqiiente sagesse : 
_ Si quelqu ’ un parmi vous avait une riviere qui passe 
pres de sa maison et dans laquelle il se baigne cinq 
fois par jours, pensez-vous que les souillures de son 
corps per sister aient ? 

Non, il n 'en restera rien. Repondirent les presents. 
Et le Prophete (s) de conclure : 


(1) Hadith rapporte par al-BukhM, Muslim, Ahmad, At-Tirmidh! et 
an-Nasa’i. 
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_ Les cinq prieres sont pareilles. Grace a elles, Dieu 
efface toutes traces des peches » (1) . 

II dit aussi : « Qui observe le jeune du 
Ramadan par piete et esperance en la grace de Dieu, 
tons ces peches antecedents seront effaces » (2) . 

« Le pelerinage bien accompli [et requ 
favor ablement de la part de Dieu] n’a d’ autre 
recompense que le Paradis >P\ 

La pratique du culte est, par ailleurs, le moyen 
pour le jeune d’apprendre a organiser sa vie puisque 
la liturgie respecte un calendrier annuel precis et des 
horaires fixes pendant la joumee. Elle enseigne la 
discipline a travers la volonte de se soumettre a Dieu 
et de Lui obeir avec consentement et amour. La 
mosquee, le lieu de culte par excellence, est la 
premiere ecole en islam qui forme l’individu a la foi 
et au savoir. Ce flit le point de depart des vagues de 
fideles pour la lutte pour la cause de Dieu et pour la 
predication de son message. Lorsque le jeune 
s ’habitue a frequenter la mosquee, il se preserve de 
bien des risques de deviance et de dangers 
d’egarements et, pour ainsi dire, il preserve et 
maintient sa foi. Le Messager de Dieu (s) dit: 


(1) Hadith rapports par al-Bukhiri, Muslim, At-Tirmidhf, an-Nasa’i et 
ibn Maja. 

(2) Hadith rapporte par al-BukhM, Muslim, Ahmad et les quatre 
auteurs des Sunans. 

(3) Hadith rapporte par Ahmad et at-Tabarani 
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« Attestez de la piete de I’homme qui frequente les 

' vv(!) 

mosquees >r . 

Dieu a Lui la Transcendance_ fait eloge aux 
anges du jeune qui persevere dans la piete parce qu’il 
domine ses passions fougueuses pour 1’ amour de son 
Seigneur. Puis, le jeune qui est ainsi eleve depuis son 
age continuera dans cette voie lorsqu’il grandira. 

D’ autre part, la pratique cultuelle occupe les 
jeunes adolescents et leur donne la possibility de 
canaliser dans le bon sens les pulsions et les 
potentialites qu’ils ont. Ils ecartent ainsi le risque de 
s’occuper de futilites et de legerete dont les 
consequences peuvent s’averer lourdement 
desastreuses. Le culte est ainsi un moyen de 
prevention de la deviance et de la delinquance du fait 
qu’il constitue une fa?on edifiante de remplir son 
temps et de 1’ exploiter utilement. Car l’oisivete est 
mere de tous les vices. La nature ayant horreur du 
vide, ce vide doit etre comble par des occupations 
constructives, notamment en rendant le culte a Dieu. 
Tous les acteurs et les intervenants dans le domaine 
de 1 ’ education, parents, institutions scolaires et mass 
media, doivent avoir pour objectif de former la jeune 
generation se sorte qu’elle recele ces nobles qualites 

enoncees dans le saint Coran : 

(13 Nous allons te raconter leur recit en 
toute verite. Ce sont des jeunes gens qui croyaient 


(1) Hadith rapporte par At-Tirmidhf, an-Nasi’t, ibn M aj a. al- Hakim et 
al-Bayhaql. 
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en leur Seigneur; et Nous leur avons accorde les 
plus grands moyens de se diriger dans la bonne 
voie) (1) . 

L’accomplissement des devoirs et des 
obligations religieuses ainsi que des oeuvres de piete 
surerogatoires apporte au jeune une benediction qui 
l’aide a realiser ses ambitions et couronne de succes 
ses efforts et ses entreprises. Le Messager de Dieu (s) 
rapporte que Dieu a Lui la Transcendance dit : 


«...Rien ne rapproche mon serviteur de Moi 
mieux que son accomplissement des oeuvres que Je lui 
ai prescrites. Lorsque Mon serviteur persevere, en 
plus, aux actes de piete surerogatoires en vue de se 
rapprocher de Moi, Je finis par V aimer. La, une fois 
que Je l ’aime, Je serai son ouie par laquelle il entend, 
sa vision par laquelle il voit, sa force par laquelle il 
agit et Je guiderai ses pas. J’exaucerai torn ces vceux 
et le protegerai contre tout ce qu ‘il redoute » (2) . 

C’est ainsi que Ton peut remarquer le succes 
de nos jeunes musulmans pieux qui excellent dans 
leurs etudes dans les ecoles et les universites, dans la 

lutte pour la cause de Dieu et dans le domaine du 
travail. 


Comme on peut noter a 1’ evidence l’estime 
dont ils jouissent aupres de Dieu d’abord et de leurs 
collegues et de leur entourage. 


(] ) Coran, La Caveme, XVIII / 13. 
(2) Hadith rapporte par al-Bukharf. 
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2_ Les jeunes et le manage 

L’islam vise a canaliser les fortes pulsions 
sexuelles chez les jeunes dans le bon sens et a les 
inscrire dans un cadre legal pour leur eviter la 
frustration et la deviation. Si le manage s’avere 
impossible, l’islam preconise aux jeunes des moyens 
d’attenuer leurs pulsions sexuelles et les proteger 
contre des actes licencieux et immoraux. A ce propos, 
le Prophete (s) dit : « 6 jeunes, celui qui parmi vous a 
les moyens et la capacite de se marier qu ’il le fasse 
parce que le manage preserve votre chastete. Celui 
qui ne possede pas les moyens de se marier, devra 
observer le jeune. Ceci le protegera de Verreur » (,) . 

Cette regie legale, qu’est le manage, releve 
non seulement de la re'sponsabilite des jeunes filles et 
des jeunes hommes, mais aussi du devoir des parents. 
Messager de Dieu (s) dit : « Le parent a le devoir 
envers son enfant de lui donner un beau nom, de 
I’eduquer et de le marier lorsqu’il atteint la 
puberte» {2) . En plus, l’islam conseille aux parents de 
marier leurs gargons et leurs filles a des conjoints 
dignes d’eux selon le critere moral et spirituel qui doit 
primer sur les conditions materielles. Messager de 
Dieu (s) dit a propos du choix du mari : 

« Si quelqu ’un dont vous appreciez la piete et les 
mceurs vient demander la main de votre fille, 


(1) Hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim et les quatre auteurs des 

Sunans. 

( 2 ) Hadith rapporte par al-Bayhaqi. 
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accordez-la-lui si voids. Si vous ne le faites pas, le 

desordre et depravation morale se repandront sur 
terre » (1 \ 

11 dit egalement a propos du choix de 1 ’epouse : 
« On choisit l epouse sur la base de quatre criteres 
sa beaute, sa fortune, son lignage et sa piete. Tachez 
done de prendre pour epouse la femme pieuse. Vous 
aurez ainsi fait le bon choix » 1 (2) . 


3_ Le volet militaire 

L’islam veille a tirer le plus grand profit de la 
jeunesse parce qu’il s’agit de Page ou Pon a le plus de 
capacite de donner et de force pour faire realisations. 
Sur le plan, entre autres, les jeunes constituent la 
reserve de la nation, la source de sa fierte et les 
garants de sa dignite et de sa prosperity La majeure 
partie des Compagnons du Prophete (s) etait formee 
de jeunes parce qu’a cette periode de la vie, on n'est 
pas prisonnier des idees figees heritees des aieux et 
auxquelles on s’attache a tout prix. L’esprit est encore 
frais et ouvert, dispose a recevoir et a decouvrir la 
verite sans a-priori, ni prejuges. C’est pourquoi, ils 
etaient prompts a adopter la foi de l’islam avec 
enthousiasme et fiirent devoues dans leur lutte pour sa 
gloire quitte a payer de leur vie son triomphe. 

Le Prophete (s) etait conscient de la realite de 
la jeunesse et ses aspirations. Ainsi tous ceux qu’il a 


(1) Hadith rapporte par at-Tirmidhi, ibn Maja et al-Hakim. 

(2) Hadith rapporte par al-Bukhan, Muslim, Abu DSwfld, an-Nasa'i et 
ibn MSja. 
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choisis pour accomplir les plus nobles missions furent 
des jeunes. II comptait sur eux dans la lutte sainte, la 
predication, les expeditions et les campagnes 
militaires dont il les chargeait. Citons, a titre 
d’exemples, 'Usama ibn Zayd que le Prophete (s) 
avait designe avant son deces, a la tete de l’aimee qui 
devait prendre la direction de la Syrie alors que dans 
les rangs il y avait d’eminents Compagnons tels que 
‘Umar ibn la-Khattab. Mus‘ab ibn ‘Umayr fut charge 
de la predication de l’islam a Medine avant 
PEmigration. ‘Itab ibn Usayd qui fut nomine 
gouverneur et juge de la Mecque apres sa prise. Le 
Prophete (s) nomma Mu‘adh ibn Jabal et ‘Ali ibn Abu 
Talib (Dla) Cadis au Yemen alors qu’ils etaient 
jeunes. Il les consultait, notamment lors de la bataille 
de Uhud ou il adopta leur avis et put ainsi decouvrir 
les hypocrites qui refusaient de prendre part aux 
combats sous pretexte que le Messager de Dieu (s) 

4 

ecoute les avis des jeunes personnes. 

4_ Rentabiliser la periode de la jeunesse 

Vu la fecondite et la productivity de cette 
periode de la vie, l’islam recommande d’en tirer profit 
autant que possible. Il interdit rigoureusement de la 
negliger et de la laisser inexploitee. Il veut qu’on en 
tire avantage en canalisant l’energie considerable 
qu’elle recele dans le sens de P edification de 
l’individu et de la societe moyennant une education a 
la piete, au labeur, a P acquis it ion du savoir et des 
connaissances. Il s’agit de saisir cette opportunity de 
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sorte a tirer avantage dans le present et a I’avenir. Une 
fois l’age de la jeunesse revolu, rhomme ne peut plus 
faire machine arriere ni recuperer le temps perdu. Le 
temps qui s’en va ne revient jamais. C’est pourquoi le 
Messager de Dieu (s) nous fit don de ce precieux 
conseil qui vient bien a propos : 

« II faut profiter de cinq opportunity avant la 
survenue de cinq malheurs : de la vie avant la 
survenue de la mort, de la sante avant la survenue de 
la maladie, du temps de loisirs avant la survenue des 
occupations, de la jeunesse avant la survenue de la 
vieillesse et de Vaisance avant la survenue de 
V indigence » . 

Cette sagesse incite les jeunes a user de sa 
prevoyance pour exploiter le moindre moment de 
cette periode de la vie afin de preparer son avenir en 
mettant en oeuvre les potentialites que Dieu lui met a 
sa disposition, notamment pour I’accomplissement du 
devoir noble et sacre de precher l’islam. Car la 
predication necessite beaucoup de sacrifices, d’efforts 
colossaux et de perseverance. Les jeunes etant les 
personnes les mieux disposees a remplir ce devoir. 
L’histoire le prouve et temoigne des exploits realises 
par leurs semblables par le passe. Les jeunes ont 
toujours ete et resteront les garants de la defense et de 
la gloire des nations au prix de leurs vies. L’individu 
qui se preserve et s’arme d’une conduite saine 
pendant la jeunesse, en recoltera les fruits dans sa 


( 1 ) Hadith rapports par al-Hakim, al-Bayhaq? et Ahmad. 
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vieillesse et par la suite dans 1’ autre monde aupres du 
Seigneur. 

Et vice-versa, celui qui se plonge dans 
Fimmoralite et la negligence pendant la jeunesse, ne 
trouvera que la ruine et les remords lorsqu’il sera trop 
tard pendant la vieillesse. II se rendra compte qu’il 
aura gaehe sa vie a faire des choses insensees et sans 
valeurs. Mais son corps et meme son esprit seront trop 
faibles pour recuperer le passe ou corriger les 
monumentales erreurs. II n’aura a plaindre que sa 
propre personne et sera frappe d’un chatiment 
rigoureux au jour de la resurrection pour avoir 
dilapide la richesse de la jeunesse. Ce sera pire que 
tout. 
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III. La relation entre les jeunes et les adultes 

L islam insiste sur l’edification d’une societe 
solidaire et forte. Le Messager de Dieu (s) dit : « Par 
leur bienveillance, lew compassion mutuelles et lew 
solidarite, les Croyants sont pareils a un corps qui 

souffre tout entier d’insomnie et de fievre lorsquel’un 
de ses wiewibres souffre 

L’entraide et la solidarite en islam est une 
obligation qui conceme toutes les couches de la societe, 
toutes les races, et toutes les tranches d’ages. Tous 
doivent etre unis autour de la foi et traduire cette union 
sur les plans affectif et pratique de la realite. Dans ce 
cadre, 1’ islam recommande la consolidation des rapports 
entre les jeunes et les adultes en conciliant les efforts et 
les potentialites des deux categories et aussi en 
considerant mutuellement les sentiments et les 
conditions propres a chacune. Ainsi, Dieu recommande 
aux adultes d etre bienveillants et indulgents envers les 
petits et d’en prendre soin. Comme 11 appelle les petits a 
respecter et honorer les leurs aines. 

Le Prophete (s) dit : 

Qui n est pas respectueux envers ses aines et 
bienveillant envers les petits ne saurait se reclamer de 
notre communaute yp\ 


(1) Hadith rapporte par Ahmad et Muslim. 

(2) Hadith rapporte par at-Tirmidhi. 
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Les adultes doivent assumer la responsabilite 
d’orienter et d’eduquer les jeunes en vue de les 
preparer a prendre la releve apres eux. II faut qu’ils 
evitent de provoquer ou de laisser sevir le fameux 
conflit des generations. 

Certes les differences dans les attitudes et les 
mentalites sont souvent a l'origine d'un sentiment 
d'incomprehension mutuelle . ainsi que 
d'antagonismes entre les generations. Les clivages 
relatifs aux valeurs morales, aux mouvements de 
mode, au comportement et au style de vie sont 
frequemment evoques sous le nom de conflit des 
generations. Un etat de stress et de troubles regne 
suite a la manifestation de ce conflit, produit des 
contradictions au sein de la societe. La societe se 
divise alors en sectes, partis, groupes opposes et 
hostiles les uns aux autres. La discorde ffappe 
jusque les membres de la famille. 

D’ou 1’importance de la conformation aux 
preceptes de l’islam parce qu’il dispense aux jeunes 
une education dont les principes visent l’union de la 
nation, la prosperity, 1’ edification, le progres, la 
solidarity et l’entraide, la paix et le bien-etre dans ce 
monde et dans 1’ autre. 

N’oublions pas que les enfants d’aujourd’hui 
sont les hommes de demain et, de la, sont appeles a 
assumer les diverses responsabilites et fonctions qui 
assurent la defense et la prosperity de l’Etat. A eux 
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incombera la tache de diffuser le message de Pis lam 
et de transformer la realite du monde. Ils devront 
eradiquer Pimpiete, la corruption et le colonialisme. 
Mais pour changer le monde, il faut d’abord 
provoquer la revolution et le changement en sa 
propre personne, dans son for interieur : 


(11_ En verity Dieu ne modifie point Petat 
d’un peuple, tant que les (individus qui le 
composent) ne modifient pas ce qui est en eux- 
memes) . 


Les parents qui sont avant tout educateurs, 
doivent devenir les amis de leurs enfants sans pour 
cela lacher les renes. Le pere qui etait l’exemple de 
son fils, doit devenir son camarade, qu’il ne 
combatte point le desir d’independance de son 
enfant, qu’il le regularise en lui ouvrant des voies 
nouvelles, le sport, les associations de jeunes qui 

respectent 1’islam et oeuvrent pour le bien, la science. 
Part ou la literature. 


La meilleure soupape de securite pour la 
pression psychique de Padolescence est sans aucun 
doute, une activite qui corresponde au gout de 
Padolescence, une occupation qui joint Putile a 
Pagreable et qui prepare le passage des jeux a un 
travail edifiant et serieux. Dieu dit dans le saint 
Coran : 


(1) Coran, Le Tonnerre, XIII / 1 1. 
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(38_ Et si vous vous detournez, 11 vous remplacera 
par un peuple autre que vous, et ils ne seront pas 
comme vous) . 

Implorons Dieu qu’il protege les jeunes 
musulmans et les couvre de sa totale benediction : 

(...74- et qui disent: "Seigneur, donne-nous, en nos 
epouses et nos descendants, la joie des yeux, et fais 

x * m 

de nous un guide pour les pieux p . 


(1) Coran, Muhammad, XL VII / 38. 

(2) Coran, Le Discemement, XXV / 74. 
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troisieme partie 

La delinquance juvenile: Causes et 

solutions 

Une bonne education islamique de Penfance 
est susceptible de produire une generation de jeunes 
vertueux et dynamiques qui soient a la hauteur des 
aspirations de la nation et meritent la grace de Dieu au 
jour de la resurrection. 

Cependant de nombreux facteurs socio- 
economiques, moraux et psychiques favorisent 
l’apparition de la delinquance juv6nile, generalement, 
suite a une education ddfaillante. Vu que ce fleau 
engendre des consequences facheuses sur la society 
toutes les institutions educatives citees plus haut sont 
appelees a coordonner leurs efforts, avec sagesse et 
determination, pour eradiquer ce phenomene. 


Ill 



I. Etude du phenomene de la delinquance 

juvenile (1) 


La periode de la jeunesse est une arme a 
double tranchant, selon qu’elle est exploitee utilement 
et correctement ou negligee. Dans le premier cas, la 
jeunc generation contribue efficacement a la 
formation de sa personnalite et au bien-etre et la 
prosperite de la nation orientee. 

Dans le second cas, le resultat est deplorable 
voire catastrophique. Car il s’ensuit la depravation 
morale et le desordre. Ce phenomene touche 
malheureusement une grande partie de notre jeunesse 
musulmane a 1’ instar des jeunes a travers le monde. II 
presente une tendance a l’agressivite et la deviance et 
se manifeste par des signes et des actes qui suscitent 


(1) La delinquance juvenile est I'ensemble des infractions commises 

par des enfants ou des jeunes de moins de dix-huit ans La 

delinquance juvenile doit etre distingufe de la delinquance des 

adultes dans la mesure ou le jeune delinquent est une personnalite 

en formation et en cours de socialisation, alors que le delinquant 

adulte possede une personnalite ddja affinn^e dans la socidte 

one moms susceptible de transformation. De nombreuses 

analyses theoriques ont tente d’expliquer les causes de cette 

delinquance en se teterant au contexte familial, culturel 

economique et politique. On observe que la delinquance juvenile 

commit une ampleur croissante dans toutes les societes et prend 
des formes de plus en plus varies. 
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1’ indignation et la colere des adultes. Le poete Ahmad 
Chawqi versifiait : 

Rien de bon a esperer des jeunes neglige ants. 

Benis soient les jeunes ambitieux. 

De nombreux specialistes se sont penches sur 
1’ etude de la delinquance juvenile a la recherche d’un 
traitement approprie qui puisse delivrer les jeunes de 
ses eriffes. 
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II. Diagnostic du phenomene 

Pour arriver a une solution fiable de ce 
probleme, d faut d’abord faire un diagnostic, en vue 
d connaitre les sources, les symptomes et les 
circonstances qui se cachent derriere. Sur le plan 
linguistique, le mot delinquance signifie : L ’ensemble 
des debts et des crimes considers sur le plan social. 
Le delmquant est done celui qui a commis un delit. 
Ceci est le sens plutot j uridique du terme. Dans son 
deception large, on entend par delinquance toute 
deviance de la norme, toute forme de comportement 
qui differe de fa 9 on notable des normes 
communement acceptees par une societe. La deviance 
est un concept plus extensif que celui de criminality, 
qui renvoie aux violations du droit, alors que la 
deviance renvoie a l’acte d’enfreindre n’importe 
quelle norme, qu’elle soit ou non stipulee par la loi (,) . 
La sociologie n’envisage pas la devi ance comme un 
trait caraeteristique d’un individu, mais la con 9 oit 


(1) Les formes de la delinquance sont diverses et ont varie 
considerablement selon les periodes historiques et les types de 
soci6tes. Ainsi, au niveau international, on observe aujonrd'hui le 
developpement des phenomenes de delinquance organisee sur le 
modele de la mafia sicilienne et de la Camorra napolitaine, dont 
"expansion s’appuie principalement sur le trafic des stupefiants et 
sur celui des matieres nucldaires, notamment en Russie, grace & 
1 amelioration des moyens de communication. 
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comme un phenomenc propre aux systemes sociaux. 
C’est plut6t dans ce sens que nous abordons, ici, la 
question. II s’agit, au fait, d’un phenomene 
multiforme. De nombreuses analyses theoriques ont 
tente d’expliquer les causes de cette delinquance en se 
referant au contexte familial, culturel, economique et 
politique. On observe que la delinquance juvenile 
connait une ampleur croissante dans toutes les 
societes et prend des formes de plus en plus variees. 
Voyons maintenant les differents types de 
delinquance ou plus precisement de deviances dans ce 


contexte. 

1 La deviance morale 


Elle se caracterise par le rejet des valeurs 
morales et 1’ adoption de mauvaises habitudes telles 
que la nonchalance, la puerilite, l’immoralite, l’interet 


excessif porte a la tenue vestimentaire, le 
vagabondage, la cigarette, la consommation des 
narcotiques et toutes sortes de perversions. 


2_ La deviance intellectuelle 

Elle se caracterise par le vide intellectuel, 
spirituel et dogmatique, 1’ acceptation aveugle sans 
esprit critique de tout ce qui vient de l’etranger, le 
fanatisme nationaliste, partisan, de classe, 
professionnel, ...et 1’attachement aux illusions et aux 
chimeres. 

3_ La deviance religieuse 

Caracterisee par l’extremisme religieux, le 
fanatisme doctrinal et confessionnel, l’atheisme, 
f attitude sceptique vis-a-vis de la foi et de la religion. 
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1’ utilisation de la religion a des fins personnelles, 
ajoutes au mepris de la religion, des livres saints et 
des prophetes et des gens pieux. 

4_ La deviance sociale 

Elle se manifeste par des actes de revolte 
contre la societe et de tendance a la criminalite tels 
que la violence, le terrorisme, le viol, le meurtre, le 
cahibriolage, la prostitution, le proxenetisme et la 
consummation d’alcool et des narcotiques. 

5_ La deviance psychique 

Caracterisee par la perte de I’espoir et de la 
confiance en soi, le pessimisme, le stress, 1 ’ isolement 

^ 5 

I’ imitation aveugle des occidentaux, l’interet excessif 
porte aux apparences...etc. 

6_ La deviance economique 

Qui se manifeste par le gaspillage d’argent, la 
perte de temps, le materialisme excessif et le 
detoumement des demiers publics. 
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III. Causes et traitement 

Les causes de la delinquance sont multiples. 
Plusieurs parties et forces suspectes sont derriere ce 
phenomene. II y a meme certaines institutions et Etats 
qui exploitent les potentialites des jeunes et les 
utilisent pour realiser des desseins malveillants sur les 
plans politique, religieux, moral, economique, 
intellectuel, militaire et colonialiste. II se peut qu’a la 
source de ce fleau se trouvent des raisons personnelles 
telles que la cupidite, l’arrivisme, la convoitise du 
pouvoir et l’amas des richesses. 

Les causes de la delinquance ne sont pas 
inherentes a la nature humaine. Elies ne sont pas 
innees, mais elles reviennent a des facteurs acquis 
dont toutes les institutions educatives sont 
responsables. Ces institutions, a savoir, la famille, 
l’ecole et la societe, sont appelees a conjuguer leurs 
efforts pour venir a bout de ce fleau social tout en 
prenant en consideration l’environnement immediat et 
les donnees de la civilisation modeme. 
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IV. Recapitulation et mise au point 

Avant d’aborder les causes des deviances et de 
la delinquance juveniles et de proposer des solutions, 
nous avons juge pertinent de r6sumer et d’expliquer 
les notions d6jA exposees pour bien cemer la 
problematique : 

1_ La division des causes de la delinquance en 
trois axes ne signifie pas pour autant qu’il s’agit de 
causes independantes les unes des autres et qu’elles 
engendrent des maladies specifiques et distinctes 
selon la nature de chaque cause. II se trouve, plutot, 
que chaque partie est responsable, dans une certaine 
mesure, de la deviance. Mais cela n’exclut pas que les 
autres parties interviennent pour alimenter autrement 
tel ou tel type de deviance. 

Nous devons prendre en consideration que la 
delinquance juvenile est, a la fois, un phenomene 
social, un probleme psychologique et un desordre de 
1’ education. Et de la on ne peut l’attribuer a une ou 
deux raisons. Dans ce cas, il est inadmissible de 
Pimputer a une cause purement sociale ou 
exclusivement psychologique ou bien encore d’ordre 
absolument educatif. Car toutes les causes 
s’interpenetrent et se recoupent, leurs influences etant 
interactives intimement enchevetrees. Car il ne faut 
pas oublier que l’homme est un tout indivisible. 
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Nous affirmons aussi que ces causes ne sont 
determinantes. Un jeune qui affronte un probleme et 
se trouve expose a la deviance, peut tres bien revenir a 
lui-meme et se ressaisir grace a 1’ assistance de Dieu. 
II evite ainsi de tomber dans 1’ extravagance et 
l’egarement. Ce qui prouve que les memes causes ne 
produisent pas obligatoirement les memes effets 
comme par determinisme absolu. 

2_ Le fait de debattre le sujet de la deviance et 
d’en rechercher les causes et le traitement ne signifie 
pas qu’on exige des jeunes d’etre des anges ou d’etre 
infaillibles. Ce sont des etres humains sujets a l’erreur 

J 

par nature. Le Prophete (s) dit : « Tons les humains 

sont exposes a Verreur. Or meillewrs d’entre eux sont 

r 

cewc qui repentissent >r 

On leur demande seulement d’etre sur la bonne 
voie, d’etre maitres de leurs pulsions. S’ils se 
trompent, ils doivent se reviser pour se corriger et se 
repentir vers Dieu. 

L’ ensemble de la societe et particulierement 
les educateurs doivent considerer qu’une erreur de la 
part du jeune ne devrait pas le mettre dans la case des 
pecheurs. Et de la, ils ne doivent pas le traiter comme 
un cas desespere s’il n’est avere qu’il s’agit d’un 
deviant persistant. 

3 Les deviances que l’on observe chez les 
ieunes peuvent souvent etre partagees par les autres 


(1) Hadith rapporte par Ahmad et at-Tirmidhi. 
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categories de la societe (1) . Comme ils peuvent en etre 
absolument innocents malgre qu’elles sont manifestes 
chez eux plus que chez les autres du fait que la 
jeunesse represente le barometre qui nous permet de 
lire les etats d’ effervescence, des renversements et des 
bouleversements qui se produisent au sein de la 
societe, Ainsi, beaucoup de problemes que vivent les 
jeunes sont en fait des problemes qui touchent 
P ensemble de la societe et ne restreignent pas 
uniquement a cette tranche d’age. II ne faut done pas 
etre envers les jeunes en considerant qu’ils font subir 
le fardeau de leurs problemes a la societe, En somme, 
si nous parvenons a resoudre les problemes de la 
societe, nous aurons par la meme occasion resolu. 


(1) Les pays 'occidentaux connaissent aujourd’hui des formes 
communes de delinquance, taut au niveau de la frequence que de 
la forme des infractions. Le terme g&ierique de delinquance 
recouvre plusieurs types principaux de comportements delictueux, 
dont les criteres peuvent se combiner: sans pretention a 
1'exhaustivite, on peut citer la delinquance quotidienne ou petite 
delinquance, la delinquance juvenile, la delinquance 

d'imprudence, la criminality organisee, la delinquance 

economique et fin an ci ere, les atteintes contre les personnes, qui 
comprennent notamment les abus sexuels, les atteintes & la 
reglementation et a I'ordre public, et enfin le terrorisme. Chacune 
de ces categories poss^de des caractyristiques propres, mais Ton 
peut observer sur le long terme un developpement de la 
delinquance economique et financi^re et de la delinquance 
quotidienne, consistant dans ses atteintes aux biens et aux 
personnes, qui re stent genyralement cantonnees sous un certain 
seuil de gravite. 
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voire couper le chemin a la majorite des problemes de 
la jeunesse. 

II incombe, enfin, aux savants, aux 

reformateurs, aux precheurs et aux educateurs de se 
pencher sur les problemes des jeunes pour trouver un 
traitement curatif et preventif des deviance s et de la 
delinquance dont ils sont souvent proie. Ils doivent 
prendre la question au serieux puisqu’il en va de 
l’avenir de la nation. 

4_ La delinquance ne conceme pas 

specifiquement une nation plutot qu’une autre. Elle 
est un fleau social universel qui peut sevir dans 
n’importe quel pays indistinctement. Elle se manifeste 
des les cites, dans les villages, dans les ecoles, les 
usines et dans tout ensemble urbain quelle que soit sa 
densite. Cependant ce phenomene differe d’une 
region a l’autre et d’un peuple a l’autre en proportion 

et en type. 

5_ Les problemes de la jeunesse 
contemporaine ne sont pas lids uniquement a l’epoque 
moderne. Ce sont des problemes qui touchent les 
jeunes dans le passe, le present et l’avenir, mais avec 
un degrd qui di ffere d’un temps a l’autre et selon les 

circonstances. 

6_ Si on parle aujourd’hui de delinquance 
juvenile en general et dans les pays musulmans en 
particulier, cela ne signifie pas que ce phenomene 
s’ est repandu d’une fa 9 on alarmante au point d’etre 
desesperee. On doit souligner l’existence d’une 
jeunesse correcte et disciplinee que les efforts de 



toutes les institutions educatives ont protegee contre 
1’ invasion ideologique, et immunisee contre 
l’ecartement des normes morales etablies par la 
societe. C’est une categoric qui concretise la 
promesse de Dieu qui dit ; 

(55- Dieu a promis a ceux d’entre vous qui 
ont cru et fait les bonnes oeuvres qu’Il leur 
donnerait la succession sur terre comme II I’a 
donnee a ceux qui les ont pr£c£d£s. II donnerait 
force et suprematie a leur religion qu’Il a agreee 
pour eux. 11 leur changerait leur ancienne peur en • 
securite. Ils M’adorent et ne M’associent rien et 
celui qui mecroit par la suite, ce sont ceux-la les 

Le Messager de Dieu (s) dit a leur propos dans 
l'une de ses propheties, averee par le cours de 
l’histoire : 

« Une partie de ma communaute demeurera 
attachee d la Verite, ne se souciant guere du manque 
de soutien des autres. Ils demeureront ainsi jusqu’d 
ce que Dieu mettra fin a ce monde » 1 2 . 

Cette elite pure et croyante est, grace a Dieu, 
nombreuse malgre les circonstances decourageantes 
qui caracterisent le monde modeme. 


( 1 ) Coran, La Lumiere, XXIV / 54. 

(2) Hadith rapporte par ai-Bukhan, Muslim, Abu Dawud, at-Tirmidhi, 
ibn Maja et Ahmad. 
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V. La delinquance d'origine familiale 

La famille^*' est Pinstitution educative de base 
qui forme les generations. Son role est determinant 
dans l’education des enfants et partant dans la 
formation des hommes de demain desquels dependra 
Pavenir de la nation. Citons dans ce qui suit, quelques 
exemples ou la responsabilite de la famille dans la 
delinquance est evidente. 

1 La negligence de P education i 

La delinquance juvenile est en grande partie 
imputable a la negligence des parents (2) de leur role 


(1) Groupe social uni pur les liens die parente ou du present 

dans toutes les societes humaines. Idealement, la famille foumit 
protection, securite et socialisation a ses membres. La structure de 
la famille et les besoins auxquels elle correspond varient d'une 
societe a l'autre. La famille nucleaire deux adultes et leurs 
enfants_ est Tunite principale dans les pays industrialises. Dans 
les pays en developpement, la famille nucleaire est subordonnee a 
une famille etendue, qui comprend dgalement les grands-parents 
et d'autres membres de la parents. Un troisi&me type de famille est 
la famille monoparentale, souvent ^clat^e, dans laquelle les 
enfants vivent avec un pere ou une mere separe, divorce ou veuf. 
Ce dernier type est de plus en plus repandu aujourd’liui dans les 
socidtes occidentals. 

(2) La seute function de la famille a avoir survecu k tous les 
changements est celle qui consiste k assurer l'equilibre dmotionnel 
et affectif de ses membres, en particulier des nouveau-nds et des 
jeunes enfants. Toutefois, la solidarity affective n’est plus 
statutaire, dans le sens ou elle ne correspond plus k un schema 
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d’educateurs des le jeune age de leurs enfants. Cette 
defail lance vient du manque de suivi et de 
surveillance des comportements des enfants et surtout 
de 1’ ignorance des regies etablies par l’islam dans le 
domaine de 1’ education. En effet, certains parents 
s’occupent d’assurer les moyens de subsistance de 
leurs enfants et restreignent leur mission a cela. Ils 
omettent ainsi de leur inculquer les notions de valeurs 
et les preceptes de la foi musulmane. Certains gatent 
meme leurs enfants au moyen de 1’ argent et des 
choses superflues auxquelles ils les habituent et qui 
deviennent pour eux de veritables valeurs. 

Dans ce cas., la solution consiste pour les 
parents a assumer leur responsabilite envers leurs 
enfants des le jeune age. Un poete arabe dit : 

«L ’enfant suit le chemin que son pere lui a trace ». 

Les parents doivent done etre a la hauteur de la 
mission dont Dieu les a charges, pour immuniser leurs 
enfants contre les courants destructeurs. Le pere et la 
mere doivent mettre au point, conjointement, un plan 
dans ce sens et concilier leurs efforts pour son 
application et suivi. 

2_ La deviance des parents 

C’est la raison essentielle de la delinquance des 
jeunes sous toutes ses formes intellectuelle, 
comportementale, dogmatique, sociale, ...etc. En 
effet, certains parents menent une vie de desordre 


preetabli assurant au pere de famille l'autorite complete sur le 
foyer. 
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moral et de depravation, par leur propre volonte ou 
bien sous 1’ influence de certains milieux. Ce qui ne 
les dispense point de la responsabilite. Ils passent les 
soirees dans des boites de nuit, seuls ou accompagnes 
de leurs enfants, dans les salles de cinema ou ils 
assistent a des films licencieux. Leur train de vie est 
fait de chant immoral, de danse, de boissons au vu et 
au su de leurs enfants. II y a meme ceux qui 
pratiquent les differentes sortes de perversion, 
encourages dans cela par ce que diffusent les chaines 
de television etrangeres. Cela encourage les enfants a 
prendre le chemin de leurs parents. 

Le traitement de cette deviance depend, bien 
entendu, des parents qui auront a redresser leur mode 
de vie et corriger leur comportement. Ils doivent 
proscrire de leur vie toutes ces pratiques et habitudes 
vilaines. Ils doivent donner le bon exemple a leurs 
enfants par leur conduite impeccable autant que 
possible. Car l’enfant apprend plus par l’imitation de 
ses parents jusqu’aux moindres details de leurs gestes 
qu’il n’ apprend par 1’exhortation et les longs et 
ennuyeux discours moral isateurs. 

3_ Les differends familiaux 

Les disputes incessantes entre les parents et la 
deterioration de la vie du couple ont un effet grave sur 
le developpement psychologique et comportemental 
des enfants qui soufffiront plus tard de nombreux 
complexes et troubles psychiques et se traineront 
volontiers vers la derive. Parmi les evenements qui 
peuvent facilement et a coup sur marquer 



malencontreusement P enfant, Pon compte les scenes 
de violence entre les parents ; un parent qui violente 
l’autre, Phumilie, le maltraite,...etc. Pon compte aussi 
un facteur important qui favorise la tendance a la 
deviance et qu’il faut absolument eviter. C’est 16 fait 
de reserver un traitement de faveur a Pun de ses 
enfants sur un autre. II faut souligner aussi P impact 
negatif de Pabsence du p6re pendant la majeure partie 
du temps. De meme que la femme qui se d6fait de sa 
pudeur et passe son temps hors de son foyer familial. 

Pour ce qui est du traitement de cette forme et 
source de deviance, la famille doit devenir un foyer de 
la vertu et de la probite. Elle doit assurer une 
ambiance de quietude et d’ amour. Les idees, les 
objectifs et Paction ,des membres doivent etre 
coherents dans le cadre de la conformation aux 
preceptes divins. Les parents doivent eviter les 
dangers cites plus-haut. Us doivent veiller a garder 
dans le secret tous les differ ends qui peuvent survenir 
entre eux et a s’efforcer de les regler en toute 
discretion, dans Pintimite et avec sagesse et raison, 

non par les moyens violents. 

II ne suffit pour les parents d’appliquer ces 
principes et mesures. II leur faut, en plus, manifester 
leur repugnance a l’egard des formes de deviances et 
de depravation morale diffusees par les mass media 
ou par d’autres canaux. Les parents sont done appel6s 
a preserver P unite du couple et donner Pexemple par 
leur comportement. Us proposeront ainsi Paltemative 
sous la forme d’ un module conforme aux preceptes de 
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l’islam, au bon sens et qui soit propre a garantir au 
couple une vie conjugale paisible et a 1’ ensemble de la 
famille une vie prospdre. 

4_ Le comportement contradictoire des parents 

Certains parents presentent un comportement 
contradictoire. Un pere qui fume, qui s’ecarte des 
valeurs morales, qui ment et qui ne pratique pas le 
culte, ne peut guere demander a ses enfants d’agir 
autrement, parce qu’ils ne le suivront jamais. Une 

* JL *, 

mere qui s’habille a la legere, qui ment, qui suit les 
demiers cris de la mode, qui n’ observe pas les 
recommandations de Pislam, ne peut non plus 
demander a sa fille d’ etre correcte et de bonnes 
moeurs. Dans une telle atmosphere, les enfants perdent 
la confiance en leurs parents et se dirigent vers la 
debauche. 

L’ image des parents est alteree dans la tete des 
enfants. Le respect et la consideration qui leur sont 
dus disparaissent. Les enfants en ressentent les 
consequences a travers les contradictions qu’ils vivent 
a leur tour et tout ce qui s’ensuit comme angoisse, 
stress, perte de confiance en soi et dedoublement de la 
personnalite. 

Le traitement de ce mal est le m6me que celui 
preconise dans les deux cas precedents. II faut, par 
ailleurs, que les actes des parents soient conformes a 
leurs paroles et qu’ils incament l’exemple a suivre et 
le modele de conduite pour leurs enfants. Ils devront 
toujours donner l’exemple par leur comportement et 
leurs actes avant de recourir aux discours 
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moralisateurs. Nous traiterons, plus en detail, ce volet 
plus loin. 

5 L’incomprehension des jeunes 

_ .1. «P 

Le desir du jeune de subsister par soi-meme, 
d’etre independant, s ’exteriorise dans les rapports 
avec sa famille. L’enfant vit en etroite relation avec 
ses parents dont i’autorite etait indisputable. Une fois 
devenu jeune, le desir de liberte s’intensifie. Ce desir 
d’independanee provoque la rebellion contre l’autorite 
patemelle. Cela aboutit a un conflit avec les autres 
que le considerent toujours comme un enfant. Ces 
differences dans les attitudes et les mentalites sont 
souvent a l’origine d’un sentiment d’ incomprehension 
mutuelle ainsi que d’ antagonismes entre les 
generations. Les clivages relatifs aux valeurs morales, 
aux mouvements de mode, au comportement et au 
style de vie sont frequemment evoques sous le nom de 
conflit des generations. 

Au cours de ce conflit les liens familiaux 
apparaissent souvent aux jeunes comme une entrave a 
la liberte. Pour le jeune, les conceptions des parents 
sont desormais depassdes par le temps et perimees. 
Son point de vue lui semble superieur parce que « 
modeme ». Lorsque le combat avec les autres 
engendre des desillusions et des defaites, la rebellion 
du jeune est capable d’eveiller une veritable animosite 
contre tout individu ou institution revetus d’ autorite. 
Le jeune se retoume alors contre ses parents, ses 
professeurs et les institutions educatives, en d’ autres 



termes, contre les normes sociales et verse ainsi dans 
les deviances. 

La solution de ce probleme consiste a amener 
le jeune a comprendre que cette independance doit le 
conduire a s’integrer dans une institution plus vaste 
que la famille, mais que celle-ci comporte des 
exigences, et des regies que sont les normes sociales. 
La periode de la jeunesse est souvent orageuse en 
raison des transformations considerables physiques et 
affectives qui 1’ accompagnent. C’est un stade du 
developpement de la personnalite qui necessite de la 
part des parents une grande finesse et beaucoup de 
tact. Toute severite est a proscrire. Bien au contraire, 
il faut cultiver, chez les jeunes adolescents, le 
sentiment d’ assurance et les traiter comme des amis 
pendant cette periode critique de transition. On doit 
les aider a resoudre leurs problemes sans intervenir 
directement pour leur donner l’occasion de la faire par 
eux-memes. Ce sera pour eux un entrainement, un 
apprentissage qui entre dans le cadre du processus de 
socialisation. Pour cela, il faut prendre en 
consideration leur stade de developpement physique, 
intellectuel et affectif et les pulsions intenses qui le 
caracterisent. 

6_ Les conditions economiques 

Les conditions economiques peuvent etre a 
l’origine de graves deviances et mener a la 
delinquance. En effet, les families qui vivent dans des 
conditions materielles difficiles a cause des faibles 
revenus, notamment dans les milieux defavorises, ne 


129 



parviennent pas a satisfaire les besoins de leurs 
enfants et a leur assurer une vie digne et prospdre. Les 
privations, dans ce genre de cas, poussent les filles, en 
premier lieu puis les gar 9 ons a un degre relativement 
moindre, a verser dans la deviance et la delinquance. 
L’ absence du pere, oblige a faire un travail 
supplemental prolonge et de la mere, qui se trouve 
contrainte de chercher un travail hors de son foyer 
pour aider son mari, livre les enfants au dereglement 
et a la depravation. Notons aussi parmi les contraintes 
economiques qui poussent les jeunes a la deviance, 
l’exiguite de l’habitat qui obligent les enfants de 
dormir ensemble dans une mSme chambre et parfois 
avec les parents. Alors que d’un autre cote, les 
mondanites imposees par la societe viennent rajouter 
a 1’ impact de 1 ! indigence sur les jeunes defavorises. 
Par ailleurs, certaines families exigent une dot tres 
elevee et depensent de 1’ argent a profusion, ce qui 
favorise P immoralite qui menace les jeunes. 

Ces contraintes economiques doivent etre 
discutees et traitees conjointement par les parents et 
les enfants en vue de les solutionner. Parents et 
enfants doivent cooperer pour depasser cette crise en 
evitant les mondanites et toutes sortes de futilites, en 
ecartant les obstacles qui empechent le mariage des 
jeunes. Sachant que le mariage des jeunes adultes 
contribue efficacement a leur stabilite et leur 
apprendre le sens de la responsabilite. Ils apprennent 
ainsi a devenir realistes et mesures dans leurs 
ambitions et a bien gerer leur vie. Le probleme de la 
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cherte des dots, de l’exigence des bijoux, de l’habitat 
separe des parents, des fetes de manage onereuses, de 
Tameublement somptueux, est un probleme dont la 
solution ne tient qu’d la bonne volonte des families. 
Celles-ci sont la source du probleme et en detiennent 
la solution qui servira grandement a attenuer les 
consequences du fleau des deviances et de la 
delinquance juveniles. 

?_ La maltraitance des jeunes 

La psychologie du developpement exprime 
l’idee que le developpement humain est, la vie durant, 
fonction de T interaction entre des facteurs 

biologiques, tels que la taille ou le temperament, et 
des influences de Tenvironnement, comme la famille, 
l’ecole, la religion ou la culture. L’etude de ces 
interactions porte surtout sur leurs consequences a 
differents ages de la vie. Ainsi, les psychologues du 
developpement etudient le comportement des enfants 
maltraites lorsqu’ils deviennent parents d leur tour: 
bien que limitees, ces etudes indiquent que des 
comportements tels que la maltraitance ont tendance a 
se reproduire d’une generation a T autre. 

S’ajoute a cela Taction influente des mass 
medias qui donnent une image ideale de TOccident et 
toujours mauvaise des autres peuples. La combinaison 
de ces facteurs pousse les jeunes a fuir le foyer 
familial a la recherche de milieux ou ils peuvent 
exprimer leurs aspirations et leurs ambitions 
s’exposant ainsi au risque de la deviance. 
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II est imperatif, dans ce cas, que les parents 
assurent une ambiance same au sein de la famille a 
P intention de leurs enfants. Us ont egalement a leur 
choisir des rencontres edifiantes avec les proches 
parents et leurs amis. Les parents sont appeles, dans 
ce sens, a encourager leurs enfants a pratiquer des 
occupations interessantes et a remplir leur temps de 
loisir de fa9on edifiante et divertissante. Le poete dit : 
La jeunesse, les loisirs et la vigueur combines. 
Engendrent me grave corruption de l 'homme. 

Pour clore ce volet relatif aux deviances des 


jeunes d’origine familiale, nous tenons a souligner 
que les sociologues et les educateurs affirment que la 
delinquance juvenile resulte des causes suivantes : 
une education defaillante, une enfance difficile, des 


conditions eeonomiques defavorables de la famille, la 
discorde entre les parents, une orientation deviante, la 
maltraitance,..'.etc. Pour remedier au probleme des 
deviances et de la delinquance, il faudra simplement 
traiter les causes. Les effets disparaitront d’eux- 
memes. C’est pourquoi, l’islam accorde une 
importance majeure au role de la famille dans 
Peducation des jeunes. Les parents sont tenus 
responsables du devenir de leurs enfants et de leur 
sort. Le Messager de Dieu (s) dit a cet effet : 

«Tout enfant vient au monde ayant la purete de 


la prime nature. Ce sont ses p 
juif un chretien, ou un magevr’. 


arents qui en font un 


(1) Hadith rapports par Muslim, Abu Ya'l;l et At-Tabarani. 
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VI. La delinquance d'origme scolaire 

La pedagogie a pour mission de constituer un 
projet, susceptible de preparer l’enfant a la societe 
dans laquelle il sera appele a evoluer. L’ecole est le 
lieu ou cette education est dispense aux enfants selon 
leurs tranches d’age. Par education scolaire, nous 
entendons tous les niveaux d’enseignement primaire, 
secondaire et universitaire. L’enseignement a connu 
une grande evolution des theories, des methodes et 
des systemes propres a assurer la transmission des 
connaissances de maniere structure. 

Tout au long de l’histoire, les societes ont mis 
en ceuvre differents moyens pour assurer T education 
de leurs membres et pour favoriser le passage d’un 
certain nombre de valeurs culturelles entre 
generations; La connaissance des methodes 
d’enseignements et de leurs priorites revele en fait les 
preoccupations profondes des societes humaines* . 


(1) On confond parfois pedagogie et education: le pedagogue, c’est 
d’abord Tenseignant, te professionnel. Les specialistes distinguent 
cependant T Education, qui est du cotd de [’action, de la pedagogie, 
reflexion d f ordre philosophique aussi bien que technique, destinee 
a orienter V intervention de Feducateur. Les modeles 
pedagogiques se construisent a la fois a partir d’une 
systematisation des savoir-faire experimentes sur le terrain et 
d’une theorie de Teducation. Cette demiere peut etre 61aboree par 
les praticiens eux-memes mais aussi par des philosophes voire des 
hommes politiques. Dans la mesure oil elle cherche a transmettre 



L’enseignement en islam doit elever 1’ enfant au- 
dessus des contingences naturelles en vue d’en taire un 
etudiant qui n’est pas simplement un individu 
accumulant les savoirs, dans les etablissements scolaires 
qu’il frequente, mais aussi et surtout, l’ecole doit tendre 
a former 1’ etudiant au Bien en lui transmettant les 
connaissances vraies. L’ecole est la deuxieme institution 
qui assure 1’ education de 1’ enfant, apres la maison. Elle 
constitue une structure intermediate entre la famille et 
la societe. On entend par l’ecole, toutes les etapes de 
scolaires allant de l’enseignement primaire a 
1’ enseignement universitaire, passant l’enseignement 
secondaire dans le college et le lvcee. Elle succede a la 
famille dans le processus educatif, mais ne se substitue 
pas a elle. Elle constitue l’espace privilegie des jeunes 
adolescents. 

Les ecoles et les university presentent des 
activites multiples aux jeunes et jouent avec la 
mosquee un role important dans la constitution de leur 
personnalite a travers le type d’ education dispensee. 

Cela se concretise dans les elements supports 
de cette education que sont les programmes 
pedagogiques et les manuels ainsi que dans le cadre 


des valeurs, la pedagogie a aussi une fonction politique: toutes les 
periodes de transformation sociale out donne lieu a la production 
de nouvelles doctrines pedagogiques. Enfrn, la pedagogie utilise & 
des degres divers les apports des sciences humaines: elle a ete 
influencee par les travaux et les decouvertes de la psychanalyse, la 
psychosociologie. 


134 



1_ Les programmes et les livres : 

Les programmes pedagogiques 1 ^ sont 
constitues par l’ensemble des connaissances et de 
verites scientifiques contenues dans le manuel de 
chaque matiere. Ce sont aussi l’ensemble des activites 
et des pratiques planifiees dans le cadre de 
l’enseignement afin d’ aider les apprenants a realiser 
les objectifs de l’enseignement en termes d’aptitudes 
mesurables devant etre acquises par Petudiant. 

Le programme pedagogique est l’axe autour 
duquel s’articule toute Paction d’enseignement. II 
forme le cadre general a la lumiere duquel sont 
elabores les manuels scolaires et dans lequel 
Penseignant accomplit sa tache. 

II vise a communiquer a la generation sa 
culture et la preparer a integrer la societe. D’ou, son 
importance capitale dans Paction pedagogique et dans 
Penseignement aupres de l’Etat et de la societe. 


(1) Une methode d'enseignement est u n ensemble coherent et structure 
de demarches proposees k l'enseignant pour mener son action 
pedagogique. Elle combine plusieurs elements: conception du 
savoir a enseigner, mode de transmission du savoir et situations 
pedagogiques (cours magistraux ou situations interactives, 
activites collectives et individuelles), techniques d'apprentissage 
(exercices, experiences, enquetes...), auxiliaires pedagogiques 
(manuels, films, ordinateur...). On peut distinguer differents 
usages du terme qui designe soit un courant pddagogique (les 
methodes actives...), soit les moyens utilises pour un 
apprentissage particulier (les methodes de lecture), soit un outil 
pedagogique precis (les methodes audiovisuelles). 
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Si on observe les programmes appliques dans 
la plupart des pays arabes et musulmans, on se rend 
compte qu’ils constituent les vestiges de Pepoque 
coloniale. Avant de quitter la region, le colonialisme a 
voulu laisser ses traces dans les programmes 
d’ enseignement en vue d’ assurer la continuity du 
processus qu’il avait entame auparavant et qui vise a 
aneantir la culture islamique dans les pays colonises. 
De ce fait P education religieuse est lesee et son 
horaire est limite dans les etapes primaires et 
secondaires alors qu’elle est totalement inexistante a 
Puniversite. 

IP acculturation est ainsi consacree par les 
programmes d’ enseignement et forme un processus 
par lequel Pimperialisme impose ses valeurs 
culturelles aux pays qu’il dominait par la force 
militaire dans le temps et par Peconomie et la 
politique actuellement. L’acculturation touche de 
fa?on profonde les jeunes generations a travers les 
programmes et les manuels scolaires elabores, pour la 
plupart, par des agents qui ceuvrent pour Pinteret du 

colonialisme. 

De cette fapon, Pacculturation se fait par 
assimilation et implique P existence d’un groupe 
dominant par son degre d’ evolution technologique 
ou simplement en vertu du rapport de force politique_ 
auquel les pays sous-developpes domines empruntent 
leurs modeles culturels. Mais Padoption de la culture 
dominante se fait progressivement et s’etale ainsi sur 
de longues annees. D’ou, il faut eveiller les 
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consciences et elaborer imperativement des 
programmes pour contrecarrer cette dependance. 
Surtout que ces programmes engendrent des 
phenomenes de resistance ou des rejets partiels dans 
nos societes musulmanes qui refusent de fusionner et 
de disparaitre dans 1’ Occident. 

Une revision des programmes et des manuels 
de toutes les matieres, notamment les sciences 
humaines, s’ impose pour eviter de creer chez les 
jeunes un etat de confusion qui risque de favoriser 
leur deviance. 

2 L’enseignant et l’educateur 1 2 * * ' 

Chaque enseignant porte en lui les 
contradictions de la societe puisqu 5 il en est issu, Etant 
le produit des dits programmes, les enseignants et les 
educateurs en subissent les consequences negatives, et 

les transmettent a la leurs eleves ^ participant ainsi 


(1) L’educateur est la personne dont le metier est d’eduquer, surtout 
des enfants. L’educateur specialise est la personne qualifiee, 
attachee a un etablissement ^ducatif ou de reeducation, qui prend 
en charge 1'education des enfants presentant des troubles 
psych iques ou physiques, ou la reintegration sociale de jeunes 
delinquants. Tandis que I’enseignant est celui qui enseigne. Se 
rapporte aussi a ce terme, le corps, le personnel enseignant ou les 
enseignants: ensemble des professeurs et instituteurs. Dictionnaire 
Hachette, 1999. 

(2) A Theure actuelle, la recherche p6dagogique accorde moins 

d' importance que jadis aux m Rhodes d’enseignement, pour 

s'orienter da vantage vers l'analyse du systeme didactique, c’est-&- 

dire de la relation entre I'^leve, le maitre et le savoir. 
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volontairement ou nai'vement & la deviance des jeunes 
generations. 

3_ L’environnement et les activites scolaires 

■t- 

L’environnement et les activites scolaires sont 
l’ensemble des programmes et des objectifs 
pedagogiques ajoute aux influences de la famille et 
des contraintes ou normes sociales ainsi que les 
donnees de la technologie et du progres. Les activites 
de cet ordre sont supervisees par des enseignants et 
des pedagogues de second degre sur les plans 
scientifique et intellectuel. 

Ils accomplissent leur mission de fafon qui 
manque de serieux voire arbitraire et refoivent les 
instructions des instances et des institutions 
superieures. Certains d’entre eux traitent avec leurs 
eleves comme des camarades, ffanchissant ainsi les 
barrieres du respect et faisant fi de la hierarchie. Ils 
les accompagnent dans les salles de jeu, au cinema et 

4 - 

au stade, les encouragent a fumer et les occupent par 
des activites etrangeres a la mission educative dont ils 
sont charges. 

Notons enfin, la contradiction flagrante 
existant entre les cours et les instructions donnas aux 
eleves, et les agissements incorrects de certains 
maitres et enseignants. Tout cela produit des 
consequences graves et entraine la deviance des 
jeunes. 
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Ajoutons a cela les lacunes suivantes : 
L’ absence de coordination entre les professeurs des 
differentes matieres ; La perturbation des 
programmes ; Les contradictions contenues des les 
livres et manuels scolaires, ...etc. 

Les programmes occidentaux ciblent la 
destruction de l’entite des nations musulmanes, 
insistant sur la diffusion des conceptions materialistes 
de la vie, de 1’homme et de l’univers et bafouant 
l’histoire de nos peuples et de notre civilisation. 

Ils mettent en evidence les avantages et les 
bienfaits de la civilisation occidentale a laquelle ils 
attribuent le qualificatif de moderne pour insinuer que 
toute autre civilisation est depassee par le temps et 
releve d’un esprit retrograde et arriere. 

En outre, ils donnent une image erronee de 
Pislam pretendant qu’il a ete diffuse par la force et 
non par la conviction. Ils inculquent aux jeunes que 
cette religion qui appelle au Bien et a la liberte n’etait 
en fait qu’un pretexte pour coloniser les peuples et 
profiter de leur ressources naturelles. 

Quel paradoxe que de soutenir de telles 
pretentions alors que l’histoire ancienne atteste du 
contraire. Mieux encore, l’histoire recente temoigne 
de la barbaric de 1’ Occident qui a decime des peuples 
entier et reduit au joug des nations libres pour 
exploiter leurs richesses. 
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D ailleurs, il continue sa politique de main- 

mise sur les biens des autres peuples sans le moindre 

scrupule ni egard aux principes qu’il preche 
hypocritement. 

L’ Occident oublie ainsi la contribution des 
Arabes et des musulmans a la civilisation universelle 
dans les domaines scientifiques, artistiques, litteraires 
et merae politique. II vise par-la a susciter et nourrir 
les divergences afin d’encourager et de provoquer les 

divisions et les schismes d’ordre confessionnel, 
doctrinal, regional et nationaliste. 

Par consequent nos jeunes acquierent des 

notions, et des idees opposees a leur culture et 

etrangeres aux valeurs de l’islam qu’ils ont acquis 

dans 1’ institution familiale. Ils constitueront ainsi un 

danger sur l’avenir de leurs pays. Surtout lorsque Pon 

se rend compte que les maitres penseurs et les leaders 

des mouvements nationalistes contemporains ont ete 

formes dans les ecoles et les universites de V Occident 
et des missionnaires. 

Chaque jour qui passe est marque par 

1’abandon des programmes inspires de I’appartenance 

a la nation musulmane pour laisser la place a de 

nouveaux principes etrangers aux valeurs de cette 
nation. 

C’est une grande catastrophe comme disait le 
professeur Mohamed al-Moubarak : 


140 



« une catastrophe dont les consequences et les suites 
depassent par l ’ampleur, ceux causes par les Tatares, 
les croisades et les guerres de colonisation. Tous les 
problemes politiques, socio-economiques et educatifs 
dont souffrent nos pays ne sont en fait que les 
prolongements de ce probleme essentiel » . 

Toutes ces influences participent a la creation 
d’un etat de desordre et de confusion chez les jeunes. 
II en resulte des troubles graves sur leurs 
comportements et sur leur constitution intellectuelle. 
Ils servent alors de bouc emissaire pour la plupart. 
C’est pourquoi nous constatons les jeunes, perdus 
dans un tourbillon sans fin, gisant sous les chocs 
successifs qui ne lui donnent pas le temps de prendre 
son souffle et ni ne lui permettent de reflechir et 
d’etudier convenablement. 

Les circonstances astreignantes les cement de 
toutes parts et partout, au sein de la famille, a l’ecole 
et dans la societe ne lui laissant pas l’initiative de 
faire son choix ou de decider de son sort que dans 
d’etroites limites. 

Les deviances de la jeunesse font alors 
apparition et se presentent sous des formes aussi 
variees que graves. Citons-en a titre indicatif les 
suivantes qui sont repandues de nos jours et n’arrivent 


(1) Article paru dans la Revue al-Ba'th al-islami, sous I' intitule : 
Fondements et methodes de l’ education islamique, p. 166. Vol. 
21, n° 10, pp. 33-34. 
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pas encore a trouver de solutions radicales aussi bien 
dans les societes occidentales que dans les notres : 

La tendance a la delinquance et a la criminalite; 

_ L ’ apparition du terrorisme et de 1’ extremisme ; 

Limitation aveugle des occidentaux jusqu’au point 
du mimetisme abject et insensd; 

_ Adhesion aux organisations secretes et suspectes h 
tendance destructrice et destabilisatrice; 

_ La schizophrenic; 

L’atheisme et l’irreligion suite a la separation entre 
la foi et la science ainsi qu’ entre la religion et la vie; 

_ L’absence du sens de la responsabilite; 

_ L’individualisme excessif et outre, ...etc. 

Les ecoles deshumanisees deviennent, par la 
force des choses, deshumanisantes ne formant plus 
que des fonctionnaires dont le seul souci est le salaire 
et qui fonctionnent comme des machines par des 
commandes. 

Helas, nos mosquees en tant qu’ institutions 
educatives avec tout le corps de savants, de cheikhs 
et de predicateurs, sont defaillantes dans leur mission 
et ne remplissent, malheureusement pas, leur role 
sacre qui leur est assigne en islam, a savoir celui de 
centre de rayonnement scientifique qui inculque les 
verites absolues auxquelles il faut s’en tenir 
puisqu’elles constituent les reperes culturels et 
identitaires qui preservent I’integrite des valeurs de 
la societe et developpent le sentiment d’appartenance 
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chez des individus qui la composent et notamment 
chez les jeunes. 

Par son manquement a son role, la mosquee 
laisse un vide qui favorise la deviance des jeunes. Son 
role se restreint desormais aux seules pratiques 
cultuelles et celebrations des offices pour rester 
fermee le reste du temps. 

Souvent, dans Pun des coins de la mosquee, se 
trouve un vieil homme, en 1’ occurrence l’imam, 
sclerose qui incame par son inCrtic et sa passivite tous 

les aspects de la regression, de l’immobilisme, du 

/ 

fanatisme doctrinal et des opinions erronees voire de 
F ignorance de beaucoup de questions fondamentales 
de la religion. II est 1’ image du renfermement a 
l'encontre de la societe et du renoncement a la vie et 
reflete la misere et le detachement de la realite. 

Dans le meilleur des cas, celui ou un 
predicateur ou un educateur se manifeste dans une 
grande mosquee, il fit une apparition peu louable. En 
fait, nombreux sont les imams et les precheurs qui 
donnent une image deformee et deformante de 
l’islam. Ils le presentent sous un mauvais angle qui 
coincide justement avec l’etroitesse de leur horizon. 
Les uns passent leur temps a soulever des debats 
autour de futilites et de questions de detail dont ils 
font leur cheval de bataille et qu’ils promeuvent au 
rang des priorites. Les autres appellent a la violence et 
la revolte contre les regimes politiques en place 
profitant de l’enthousiasme des jeunes. Sous leur 
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influence, les jeunes versent dans la deviance 
d’anathematiser le reste de la societe et de lui 
declarer la guerre. 

Une autre categorie limite l’islam & des rites 
mystiques renonfant ainsi totalement a la vie sociale. 
Ils se cloitrent dans leur vision etroite du monde et de 
la foi. D’autres encore hissent les slogans de la sunna 
et du salaf, autrement dit les litteralistes qui se 
continent dans la lutte achamee et vehemente contre 
les innovations en matiere de religion et se plaisent a 
prononcer des preches incendiaires et grandiloquents 
et qui restent au stade theorique, loin de les appliquer 
ou de s’y conformer. 

Ainsi, la mauvaise interpretation que donnent 
ces precheurs de l’islam produit chez les jeunes une 
conception erronee de la religion et les incite a 
Pextremisme et au fanatisme, sinon a se detoumer 
completement de la religion et de la foi. 

En bref, les jeunes sont souvent victimes de 
doctrines qui pronent un seul aspect de l’islam en 
omettant les autres, tels que : le soufisme, le djihad, le 
culte, la conformation I itterale a la sunna ou Tradition 
prophetique, 1’isolement et 1’ anathematisation de la 
societe, la liturgie et la jurisprudence, le rationalisme 
denue de pratique reelle de l’islam, et ce en se 
restreignant a l’un des domaines precites de fapon 
exclusive. Avant de proposer des solutions pour 
depasser ces crises, signalons que Peducation des 
jeunes necessite du tact dans P orientation, de la 
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tenuite dans le traitement, une rigueur bienveillante, 
une fermete avec douceur. II faut avoir present a 
F esprit qu’il s’agit d’une periode de transition souvent 
orageuse oil le jeune ne connait pas la prudence, son 
elan vers l’aventure etant effrene. A ce stade de son 
developpement, le jeune est plein de mepris pour les 
valeurs, trop orgueilleux pour accepter facilement les 
conseils et le langage de la sagesse. 

Une veritable periode d’effervescence 
emotionnelle et d’ imagination eclatante. Surtout pas 
de rigueur ni d’autoritarisme, mais une tolerance 
relative. 11 faut leur apprendre les valeurs et les 
principes d’une maniere intelligente, loin de toute 
pression physique ou psychique, en utilisant les 
moyens adaptes a leur situation et conformes a la 
religion. Le Prophete (s) est le meilleur exemple dans 
ce contexte. II leur accordait des postes importants et 
les chargeait des missions les plus delicates parce 
qu’il etait au courant de leur desir de s’affirmer. II 
semait en eux le sens du devouement, d’ abnegation, 
du sacrifice et l’amour du martyre. II respectait leurs 
avis et les consultait dans certaines affaires en signe 
de consideration malgre leur jeune age. II pardonnait 
leurs meprises et bevues et recompensait leurs efforts. 
Tous ceux qu’il a formes, ont marque l’histoire de 
leurs brillants exploits dans tous les domaines. 

La solution aux deviances liees a l’ecole 
s’ inspire de ce qui precede. II suffit done de rompre 
avec le colonialisme et l’Occident tous les liens 
intellectuels, culturels, sociaux et economiques pour 
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revenir a nos origines. II s’ aver e alors imperatif 
d’elaborer de nouveaux programmes issus de notre 
religion, de notre livre sacre le Coran, de notre 
histoire et de notre patrimoine. La pedagogie, en tant 
que science qui s’interesse a 1’elaboration des 
programmes et qui fixe les objectifs de 1’ education, 
doit prendre en charge la formation des enseignants et 
des educateurs dans sens. 

Signalons que cela ne veut pas dire que nous 
devons rejeter tout ce qui nous vient de l’Occident. II* 
suffit d’ avoir un esprit critique qui nous permette de 
faire un tri, profiter de ce qui est utile et rejeter ce qui 
n’est pas conforme a nos valeurs et a notre religion. 
Cela doit se faire par processus d’ assimilation ; 
Processus par lequel on absorbe les sciences 
notamment les sciences humaines provenant de 
l’Occident apres leur revision et examen critique de 
leur contenu et de leur portee. Ce transfert de 
connaissance s'opere ainsi de faqon selective et 
minutieuse. L’assimilation se realise generalement par 
modifications graduelles, en de multiples etapes et 
necessitent le deployment d’ efforts colossaux et 
assidus pour aboutir, en finale, a des programmes 
conformes aux preceptes et a l’esprit de l’islam. Nous 
en arriverons a mettre un terme a la dependance 
intellectuelle et culturelle vis-a-vis de l’Occident qui 
n’a que trop dure. Notre patrimoine est riche en 
references islamiques qui peuvent et doivent servir de 
base a la formulation de projets et de programmes 
pedagogiques authentiques. Nous ne manquons pas 
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non plus de competences integres pour 
l’etablissement et l’execution de ces projets et 
programmes de sorte que ces demiers recelent la 
coherence requise et soient propres a realiser les 
objectifs escomptes. 

L’enseignement religieux doit se poursuivre le 
long du cursus scolaire, parce que la religion touche 
tous les domaines de la vie et guide l’individu dans le 
droit chemin de Dieu. Pour que cet enseignement soit 
efficace et rentable, il faut le dispenser d’une maniere 
correcte et commode, en utilisant les techniques et 
supports pedagogiques modemes. Cela doit s’etendre 
pour englober meme les programmes de 
divertissement et de distraction a travers les medias et 
autres moyens de diffusion de l’information et de 
communication. 

L’elaboration des manuels doit etre confiee a 
des mains sures, des competences en la matiere de 
fa?on a transmettre les idees et les principes de l’islam 
avec une langue simple et accessible, en veillant a la 
coherence des programmes contenus dans les livres 
scolaires. 

Mais avant cela, il faut veiller a la formation 
des enseignants et des educateurs de sorte qu’ils 
soient capables d’assumer la responsabilite de 
f education, de l’enseignement et de la predication et 
qu’ils donnent l’exemple a leurs eleves par leurs 
comportements. Leurs actes doivent etre conformes a 
leurs dires. Dieu a Lui la Transcendance_ dit a ce 
prop os : 
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(44_ Commanderez-vous aux gens de faire 
le bien, et vous oubliez vous-memes de le faire, 
alors que vous recitez le Livre? Etes-vous done 
dSpourvus de raison?) (1) . 

(2_ O vous qui avez cru! Pourquoi dites- 
vous ce que vous ne faites pas?) (2) . 

Dieu a Lui la Transcendance_ menace avec 
rigueur ceux qui agissent contrairement a leurs dires : 

(3- C’est une grande abomination auprds de 
Dieu que de dire ce que vous ne faites pas) (3) . 

C’est que l’islam forme un tout indivisible. II 
associe intimement dogme et legislation, foi et action, 
culte et morale, pensee et conduite. 

Les enseignements du saint Coran et les 
recommandations divines sont propres a realiser 
l’equilibre necessaire entre la raison et les sentiments, 
entre le corps et l’esprit, entre l’individu et la society, 
entre les exigences de la vie en ce bas-monde et celles 
de la vie etemelle, entre les besoins materiels et les 
valeurs morales, en satisfaisant les desirs et pulsions 
naturelles d’une maniere saine et noble. 

A la lumiere de ces directives divines, 
1 enseignant au meme titre que l’educateur 
accomplissent leur tache consciencieusement, leurs 
coeurs etant pleins de foi, d’esperance en la 
recompense de Dieu et de crainte de chatiment. II 


(1) Coran, La Vaehe, II / 44. 

(2) Coran, En Rang, LXI/2. 

(3) Coran, En Rang, LXI /3. 
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s’agit aussi d’une conscience professionnelle dans le 
sens oil Ton doit gagner licitement. Chose qui ne se 
realise qu’en accomplissant son devoir a la perfection. 
II s’agit egalement d’etre digne de la confiance mise 
en cet educateur ou enseignant ; laquelle confiance est 
precieuse puisque les parents leur confient ce qu’ils 
ont de plus chers au monde, leurs enfants et la societe 
leur confie par la meme son avenir qu’il leur faut 
entretenir par l’orientation et l’education. 

La formation des enseignants et des educateurs 
doit englober tous les aspects et, pour ainsi dire, avoir 
une double vocation, a la fois scientifique et 
pedagogique. Elle doit etre prise en charge par des 
institutions specialises de l’Etat. La mission assignee 
a ces ecoles de formation des enseignants et 
educateurs reside dans le recrutement et la formation 
d’une elite de haut niveau au service de la recherche 
et de 1 ’ enseignement qui jouira de conditions 
materielles remarquables pour mener a bien ses 
projets ; les cours d'une haute tenue intellectuelle qui 
leur seront dispenses devront exercer egalement une 
ardente stimulation. La transmission du savoir, au 
sens large et noble du terme, est la fin ultime de la 
formation qu’on leur dispensera. 

De ce fait, apparait la place qu’occupe la 
mosquee dans le processus educatif. En plus de son 
statut de lieu de culte et d’enseignement, il constitue 
le lieu ideal de 1 ’ en vironnement sain. On doit done 
reconsiderer son role dans sa globalite, pour 
accomplir la mission noble qui lui a ete confiee en 
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islam, a savoir l’education, l’instruction et 
l’enseignement. La mosquee sera pour le jeune, en 
fait, un module reduit de la societe noble et 
bienfaisante. Le Prophete (s) dit : 

« Si vous voyez quelqu’un frequenter les mosquees, 
attestez de sa fobvK 

Dans le meme sens, Dieu a Lui la 
Transcendance_ dit le saint Coran : 

(18_ Ne peupleront les mosquees de Dieu 
que ceux qui croient en Dieu et au Jour dernier, 
accomplissent la Priere, acquittent l’Aumone 
legale et ne craignent que Dieu. II se peut que ceux- 
la soient du nombre des bien-guides) ( . 

C ’ est alor s que -la mosquee accomplit le role 
qui lui est assigne dans le saint Coran : 

(Dans des maisons que Dieu a permis 
d’elever pour que son mon y soit repeter chaque 
jour au matin et au soir. Celebrent ses louanges 
des hommes que les commerces et les contrats ne 
detournent point du souvenir de Dieu, de la stricte 
observance de la priere, et de l’aumdne. Ils 
redoutent le jour ou les yeux des hommes seront en 
confusion. Ce jour que Dieu a fix6 pour 
recompenser tous les hommes selon leurs 
meilleures oeuvres, et pour les combler de Ses 


( 1 ) Hadith rapporte par Ahmad. 

(2) Coran, Le Repentir ou Le Desaveu, IX / 18. 
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faveurs, Dieu donne la nourriture a qui II veut, et 
sans comptep . 

Ces saints versets illustrent la societe des 
hommes qui frequentent la mosquee, leurs 
comportements, leur piete et leur droiture. 

La frequentation reguliere de la mosquee 
apprend aux jeunes la Constance, la droiture et la 
probite. Elle les eloigne de bien des malheurs qui 
peuvent les atteindre au sein de la societe et qui 
peuvent les mener aux deviances. 

Elle les preserve contre les tentations et les 
mauvaises suggestions du diable et ses partisans 
d’entre les humains. Mais pour que cette 
frequentation soit profitable aux jeunes, il est 
obligatoire de former des imams et des precheurs a la 
hauteur de cette mission et qu’il faudra equiper des 
moyens necessaires pour l’accomplissement de leur 
tache. 

Aujourd’hui, le jeune deviant est un malade 
qui a besoin d’une main clemente et d’un coeur tendre 
et plein d’affection pour lui venir en aide en vue de le 
sortir de ce labyrinthe et le guider sur la bonne voie 
tracee par le Prophete (s) : « Seigneur ! Guide les gens 
de mon peuple car ils ne savent pas ». 


(1) Coran, La Lumiere, XXIV / 36-38. 
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VII. Les deviances liees a la society 

L’homme est un etre sociable de nature. II vit 
dans une societe dont il subit l’influence. Cette 
influence devient de plus en plus importante avec la 
civilisation modeme caracterisee par T intervention 
croissante de l’Etat, 1’evolution des moyens de 
communication et l’avenement de nouvelles valeurs. 

Lors du deroulement du phenomene de la 
socialisation, le sujet s’adapte ou est forme a un 
environnement social. La socialisation etant la fa?on 
dont les individus apprennent les regies qui regissent 
leur comportement vis-a-vis des autres personnes 
dans la societe, qu’il s’agisse des groupes dont ils sont 
membres ou des individus qu’ils cotoient. Tout 
comme les methodes par lesquelles les adultes 
apprennent a adapter leur mode de comportement 
lorsqu’ils sont confrontes a des situations nouvelles. 
La socialisation est le processus d’apprentissage des 
comportements socialement acceptables et des 
comportements repre hens ib les ou interdits. Selon 
certaines theories, la socialisation se produirait 
seulement par imitation ou par un cycle de punitions 
et de recompenses. Les theories actuelles insistent 
plutot sur le role de la cognition, soit la perception, la 
reflexion, et la connaissance; pour etre reellement 
socialise, 1’individu doit comprendre implicitement ou 
explicitement les regies de comportement social qui 
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fonctionnent dans toutes les situations. La 
socialisation recouvre aussi la comprehension des 
concepts de la morale sociale. Si la famille a toujours 
la responsabilite de la socialisation des enfants, il 
apparait que, meme dans ce domaine, 1’ influence de 
F entourage et des medias exerce un role croissant. 

La societe est un espace oil peuvent prosperer 
soit la vertu et le bien, soit le mal et la depravation. 
L’ influence de la societe sur les individus se 
manifeste sous diverses formes que nous exposons ci- 
dessous. 

1_ L’education par les mass-media 

De nos jours, les moyens de communication de 
masse sont nombreux. En plus des moyens 
traditionnels tels que la presse ecrite et la radio, il 
existe des moyens plus sophistiques tels que : La 
television et la video qui constituent toutes deux une 
arme a double tranchant. Ce sont des moyens 
dangereux qui doivent etre confies a des mains sures 
et responsables afin de ne les utiliser qu’a des fins 
edifiantes. Il faut s’armer de ses moyens et les 
exploiter a fond pour faire face a 1’ invasion culturelle 
ennemie de fa<?on elaboree. 

2_ L’invasion culturelle et ideologique 

L’ennemi ne s’est pas contente d’envoyer ses 
troupes pour envahir nos terres et coloniser nos 
peuples militairement et economiquement. L’ Occident 
mene egalement une grande invasion culturelle et 
ideologique materialiste contre nous. 
L’Occidentalisation consiste en la modification des 
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moeurs, des coutumes, des modeles culturels de nos 
pays et de nos societies sous F influence du monde 
occidental. 

Le phenomene est lie, a l’origine, a l’expansion 
coloniale et la domination militaire de 1’Europe 
occidentale. Au XIX e siecle, le colonialisme, en 
France particulierement, se voulait porteur d’un 
message universaliste et civilisateur, et temoignait 
d’un grand volontarisme pour introduire dans les pays 
conquis la langue, la culture scolaire et les moeurs des 
conquerants. Plus recemment, sous l’effet de la 
mondialisation des echanges et de l’economie, 
I ’Occident a impose au monde son modele de societe 
d’une fa?on plus radicale. L’occidentalisation se fait 
desormais par l’homogeneisation des marches et des 
politiques economiques, par la diffusion agressive de 
produits de consommation standardises et par une 
progressive identification des modeles d’organisation 
du travail et par consequent des loisirs. 

Lorsqu’il est venu en Egypte, Napoleon a 
ramene avec lui, en plus des soldats et des 
equipements militaires, des imprimeries et des 
orientalistes. Si les uns etaient charges d’envahir la 
terre, les autres avaient jour mission l’invasion des 
esprits. II est un fait que les intellectuels ffan 9 ais 
avaient investi des efforts considerables dans ce 
domaine au service du leur pays colonialiste. Ils 
etaient soutenus dans leur action par les 
missionnaires, les ecclesiastiques et les orientalistes 
qui leur avaient prepare le terrain bien avant 1’arrivee 
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des troupes. Ces demiers sont toujours a l’oeuvre et 
non jamais cesse leurs activites depuis qu’ils se sont 

implantes dans nos pays. 

L’oeuvre missionnaire exigeait en effet, et ce 
d’autant plus que les pays a evangeliser se trouvaient 
loin de l’Europe, une lourde logistique. Des ecoles de 
langues furent creees, qui dispenserent en outre aux 
missionnaires des cours sur les religions et les 
cultures locales. Les missions devinrent souvent une 
affaire politique et souvent militaire. En 1622, la 
Sacree Congregation pour la propagation de la foi fut 
creee par Rome et le travail des missions catholiques 
dans le monde fut conduit sous la direction de la 
papaute!; il l’est d’ailleurs toujours. Chez les 
protestants, en 1698, la Societe missionnaire pour la 
promotion de la connaissarce chretienne fut fondee en 
Angleterre et la Societe pour la propagation de 
1’Evangile dans le monde travailla chez les colons 
britanniques a partir de 1701. Au cours du 
XVIIL siecle, des societes missionnaires furent 
fondees dans un grand nombre de pays europeens. Au 
XIX e siecle, les missionnaires europeens orienterent 
leurs activites vers de nouvelles regions. La 
colonisation de l’Afrique et de l’Asie permit aux 
Eglises europeennes d’accentuer leur presence dans 
ces regions. Dans les pays en voie de developpement, 
cibles traditionnelles des missions, les autochtones 
accederent a des positions dirigeantes dans leurs 
Eglises respectives. Les conversions furent de plus en 
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plus considerees comme une tache incombant aux 
Eglises nationales autonomes. 

Par ailleurs, les institutions missionnaires se 
cachent derriere des associations d’ aides humanitaires 
de d’oeuvres de bienfaisance, des clubs sportifs, des 
centres culturels ou des centres d’accueil pour les 
orphelins et les necessiteux ainsi que les ecoles 
missionnaires qui se sont largement repandus dans les 
pays arabes et musulmans. Leur role reel etant de 
precher le christianisme et la culture occidentale a des 
fins politiques et expansionnistes. La plupart des 
universites etrangeres possedent en leur sein un 
departement de l’orientalisme cree pour servir les 
interets imperialistes et politiques. L’invasion 
militaire et celle culturelle ont toujours ete les deux 
faces d’une meme piece. Les missionnaires et les 
orientalistes persuadaient lews chefs politiques que 
La Mission represente l’armee d’ avant-garde pow la 
colonisation et constitue la base permanente qui 
assure sa domination en Orient. Les Missions 
contribuent aux deviances de nos jeunes en sacralisant 
a ses yeux POccident d’un cote, et d’un autre en 
donnant une image meprisable de l’Orient et des 
peuples du tiers monde. Les jeunes commencent alors 
a se defaire de leur appartenance pour adopter les 
valeurs sociales, religieuses et morales de P autre qu’il 
font leurs. 

L’ Occident nous a egalement envahi par ses 
theories, ses idees, ses lois et les regimes qui nous 
etouffent jusqu’aujourd’hui. C’est pourquoi les 

^ 1 ^ i Jl 
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musulmans n’appliquent pas les regies de la foi et de 
la morale islamiques. La criminalite et la delinquance 
connaissent une montee dans nos societes suite a ces 
actions malveillantes de l’Occident dont, entre autres, 
1’ encouragement du tourisme devenu desormais 
corollaire de debauche et d’ivrognerie. 

L’ invasion culturelle se dissimule dans les 
programmes d’enseignement dans les ecoles, les 
universites et les instituts et concernent aussi bien les 
specialites scientifiques que celles relatives aux 
sciences humaines. Elle et partout presente et se 
manifeste dans les conferences et les cours que les 
jeunes frequentent en masse et en toute credulite pour 

se faire prendre facilement. 

Ce mal qui frappe notre nation- ne date pas 
d’aujourd’hui. II s’attaque a l’islam et 
particulierement aux jeunes musulmans depuis tres 
longtemps a travers rhistoire (l> , usant de moyens 
ignobles et d’une hostilite sans repit. II prend toutefois 


(1) Les effets de Toccidentalisation sont certainement tres differents 
selon les pays et les categories de la societe concemee. 
Recemment encore, les families occidentalisees des pays du tiers- 
monde, celles qui entretenaient des contacts avec TOccident ou 
pouvaient envoy er leurs fils etudier en Europe ou en Amerique, 
appartenaient a la seule classe superieure. Aujourd'hui, 
I'occidentalisation est plus massive et a d’incontestables effets 
pervers ; sururbanisation, destruction progressive des cultures 
traditionnelles, resistances et phenomenes de rejet qui peuvent 
prendre diverses formes, parfois violentes, ainsi, en terre d'Islam, 
ou certains pays ou groupes politiques sont fermement resolus a 
eradiquer l'influence occidentale. 
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des formes variees et diversifies. Aujourd’hui, cette 
invasion s’appuie sur des moyens et des techniques 
modemes tres sophistiques. 

Le but de cette guerre intellectuelle et 
culturelle n’est guere de convertir les musulmans aux 
autres religions. 1’ Occident ne vise qu’a deformer et 
salir f image de Pislam dans les esprits et lui imputer 
les plus graves et les plus abjectes accusations au 
detriment de l’honnetete scientifique et de la verite 
historique. Par souci d’efficacite, il s’attaque aux 
fondements et non pas aux questions secondaires pour 
donner un coup fatal. Ainsi, pense-t-il, pouvoir 
detourner les musulmans de leur religion et de leur 
culture car il oeuvre dans le sens de deformer les 
verites de la foi et de falsifier les faits historiques. En 
demunissant les musulmans de leur sentiment 
d’appartenance a un patrimoine authentique et a une 
langue prestigieuse, il compte les jeter dans la 
confusion et la perte de reperes. Dans ce climat de 
vide spirituel et intellectuel qu’il aura cree au sein des 
musulmans, 1’ Occident espere qu’il aura prepare une 
generation de jeuries collaborateurs qui lui 
temoigneront loyaute et devouement. Il n’aura qu’a 
leur ordonner ce qu’il veut pour qu’ils s’executent. 
Ces interets seront desormais entre de bonnes mains. 
Des specimens de ces subordonnes de l’Occident 
existent deja dans nos pays. Ils n’ont de l’islam que le 
titre de musulmans et les noms. Leur culture est 
etrangere, leurs coutumes, leurs manieres, leur langue, 
tout est importe de l’etranger. Ils soutiennent toutes 
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les opinions et le mode de vie materialistes de 
1’ Occident, tels que le scepticisme vis-a-vis de la 
religion, Pirreligion et Fimmoralite et le principe de la 

lai'cite. 

La solution de ce probleme consiste en la 
fermeture des institutions missionnaires etrangeres 
ainsi que les clubs suspects et de les remplacer par des 
institutions meilleures, aux desseins nobles et 
bienveillants. 

3_ L’ invasion juridique 

Le colonialisme a impose a nos pays ses lois 
et ses systemes juridiques qui sont appliques dans la 
plupart des pays arabes et musulmans. On vit done 
une situation qui consacre la rupture avec la Loi 
islamique du moment que l’on assiste a toutes sortes 
de deviances et de transgressions des normes sociales 
etablies. Pour ne citer que cet exemple, nous dirons 
que les pays musulmans ont ouvert leurs portes au 
tourisme qu’ils encouragent au moyen de la debauche 
et de la permission de la boisson. Les libertes sont 
bafouees alors que le libertinage et encourage. 

Pour palier a cela, il faut rompre toute relation 
qu’elle soit d’ordre culturel ou juridique avec les 
occidentaux et remplacer le systeme juridique actuel 
legue par le colonialisme_ par la Loi divine dont les 
sources sont le saint Coran, la tradition du Prophete 
(s) et le patrimoine de la nation. Nous devons 
affronter cette invasion avec conscience et 
enthousiasme, avec objectivite et perspicacite afin de 
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decouvrir les plans ennemis et devoiler leurs desseins 
malveillants. 

4_ Influence des moyens techniques modernes 

Les progres de la technologie modeme, tels 
que la communication par satellite et Pinformatique, 
sont stupefiants. Mais ces moyens sont detenus par 
certaines parties qui cherchent a occidentaliser nos 
jeunes. En effet, tous les programmes diffuses par les 
chaines de television occidentales ont le meme 
objectif : montrer les aspects positifs de la civilisation 
occidentale face au sous-developpement dont 
souffrent les pays du tiers-monde. Ce qui incite nos 
jeunes a toumer le dos a leur culture et leur 
civilisation jugees retrogrades. Ils se dirigent alors 
vers 1 ’Occident ou la vie est meilleure et la liberte 
totale. L’ Occident fait tout pour diffuser sa culture vu 
son role dans la formation de la personnalite, 
notamment dans le choix des modeles 
comportementaux qu’elle genere chez chaque 
individu. Pour ce faire, il s’efforce de montrer sa 

culture et sa civilisation comme etant superieufe a 
toutes les autres (1) . 


(1) Le livre classique d'Elias ber den Prozess der Zivilisation (1939, 
traduit incomptetement en deux volumes differents : la 
Civilisation des maeurs, 1975, et la Dynamique de l 1 Occident , 

1 975) redonne au concept de civilisation une base materielle : «Ce 
concept, affirme-t-il, exprime la conscience de soi de l'Occident. . . 
11 resume tout ce en quoi la societe occidentale des deux ou trois 
demiers siecles se sent superieure aux societes qui Font prec6d£e 
ou aux societes contemporaines plus primitives. Par ce terme, la 
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Pour barrer la route a ces tentatives 
destructrices, nous devons contre-attaquer, en utilisant 
les meilleurs moyens techniques pour mettre en relief, 
les aspects lumineux de notre culture et de notre 
religion tout en denonfant les fleaux qui secouent les 
occidentaux a savoir, les maladies veneriennes, la 
drogue, la prostitution, les suicides, ...etc. 

11 est alors imperatif alors de se doter de ces 
technologies et de les maitriser afin de les utiliser a 
des fins d’ orientation et d’ education au service de la 
culture islamique. Nous devons des lors axer nos 
efforts sur la production nationale, encourager la 
conception et la fabrication des moyens techniques, 
exploiter efficacement nos ressources et tirer avantage 
des moyens technologiques modernes qui doivent 
verser dans l’interet de la nation. 

5_ Limitation aveugle 

II existe chez l’homme une predisposition 
innee a imiter ses semblables et a copier lews 
attitudes et comportements . De ce fait, limitation se 
manifeste surtout chez les enfants, mais aussi chez les 
individus ou les groupes qui se sentent faibles devant 
les autres, autrement dit qui presentent un complexe 
ou sentiment d’ inferiority . Ce phenomene psycho- 
pathologique se manifeste sous deux formes : 


societe occidental cherche a dccrire [. ..] ce dont elle est Here : le 
niveau de sa technologie, la nature de ses mceurs, le 
developpement de ses coimaissances scientifiques...». 
Encyclopedie Encarta. 
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1_ Limitation des jeunes des autres pays qui entraine 
la perte de la personnalite, la depravation des mceurs 
et la ridicule course derriere les modes. Ce sont Id des 
mesures compensatoires au sens psychanalytique du 
terme que le Prophete (s) denigre dans son hadith de 
fa£on satirique : 

« Vous suivrez les traces de ceux qui vous ont 
precedes coute que coute ; merne s ’Us entreat dans le 
terrier d’un animal sauvage vous les y suivrez». Les 
compagnons qui etaient presents demanderent : 

_ Par peuples anciens, entendez-vous les juifs et les 
chretiens ? Et lui d’affirmer : 

_ « De qui d’ autres sinon peut-il s’ agirl ! » (1) 2 . 

2_ Le deuxieme type concerne la delinquance liee a 
perpetuer de mauvaises traditions transmises d’une 
generation a une autre, telles que les habitudes 
pratiquees lors des fetes de mariages, de la fixation de 
la dot et des ceremonies funebres, ...etc. Dieu a Lui 
la Transcendance_ dit a ce propos : 

(22- Mais plutot ils dirent: "Nous avons trouve nos 
ancetres sur une religion, et nous nous guidons sur 
leurs traces")* 2 *. 

Le saint Coran met en garde contre limitation 
aveugle qu’il taxe de manque de bon sens et de 
faiblesse de caractere. II recommande de se conformer 
a ce qui est juste et vrai en depit de ce que les gens 


( 1 ) Hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim, Ibn Maja, Ahmad et al- 
Hakim. 

(2) Coran, L’Omement, XLIII / 22. 
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peuvent penser. Dans cette attitude correcte reside le 
remede de beaucoup de fleaux sociaux et de 
deviances des jeunes. 

L’oisivete est le premier responsable de ce 
fleau. Les Etats sont done appeles a ouvrir les portes 
de l’avenir devant les jeunes, en leur procurant du 
travail et en leur foumissant la possibility d’utiliser 
Penergie dont ils disposent a des fins utiles et 
productives. 

La Loi islamique n’a pas neglige le role de la 
societe dans la reforme et le redressement de la 
situation. Elle a mis en exergue certaines valeurs. Le 
Prophete (s) dit : « Le Bien c ’< est les bonnes moeurs. 
Quant au mal, c’est ce qui te came de la gene dans 
ton for interieur et que tu ne veux pas que les gens le 
sackent » (1) . Ainsi, l’islam nous a montre 1’ influence 
de la societe comme regulateur du comportement de 
Pindividu. 

Le Prophete (s) considyre que tout ce qui est 
re$u favorablement et accepte par les gens est une 
bonne oeuvre et tout ce que fame humaine saine 
refuse et rejette est un mal. A ce propos, il dit : 

« La personne dont vous faites eloge ira au 
Paradis. Celle que vous jugerez malfaisante ira en 
enfer ». 

Le prophete (s) considere que tout ce qui est 
requ favorablement et accepte, par les gens est une 
bonne oeuvre et tout ce que fame humaine saine 


( I ) Hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim et at-Tirmidhi. 
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refuse et rejette est un mal. A ce propos, il dit : « La 

personne dont vous temoignez du bien, ira au 

paradis, et celle dont vous temoignez du mal, ira en 

enfer. Vous etes les temoins de Dieu sur terre; Vous 

etes les temoins de Dieu sur terre; Vous etes les 
temoins de Dieu sur terre »^. 

Les legistes musulmans, considerent l’usage et 

la coutume 1 (2) comme source de legislation a laquelle 

on peut faire reference pour la formulation d’une 

decision juridique. Sur cette base, ils ont etabli la 

regie jurisprudentielle : « L ’ usage est valable comme 

reference en matiere de droit ». L’erudit ibn ‘Abidin 
dit : 

L f usage est considere dans la Loi ( canonique ). 
Ainsi , des decisions peuvent etre emises sur sa base . 

Les juristes et jurisconsultes s’appuient, en 
cela, sur 1 5 argument constitue par le hadith du 
Prophete (s) ou il dit : «Ce que les Musulmans jugent 


(1) Hadith rapporte par al -Bukhari, Muslim, Ahmad et at-Tirmidhi. 

(2) La coutume et 3’usage sont dans le langage courant utilises comme 
synonymes. Or la coutume a un caractere plus contraignant tjue 
les usages cjue 1 on observe dans la vie sociale. La coutume est 
constitute de deux elements : Tun materiel, l’autre psychologique. 
L’ element materiel de la coutume est lit par la repetition 
constante d’un fait ou d’une tradition ; l’tlement psychologique 
consiste en la croyance chez les personnes que leur comportement 
obeit non a un usage, mais a une rtgle de droit. L’usage ne se 
caracterise pas par cette conviction collective et, a ce tifcre, 
reprtsente une source de droit encore moins directe que la 
coutume. C’est done cet element psychologique qui transforme un 
simple usage en une coutume ay ant force obligato ire. 
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bon est bon awe yeux de Dieu, ce qu’ils jugent 
mauvais, est mauvais aux yeux de Dieu >x . La 
coutume est une pratique qui devient une regie non 
ecrite en raison de son emploi constant et sa 
concordance avec l’esprit de la Loi. Bien que le 
systeme juridique en islam repose essentiellement sur 
la loi dont les sources sont determinees et connues, le 
droit islamique reconnait pourtant une place a la 
coutume en tant que source du droit. Les coutumes et 
les usages ont, en effet, une autorite sur les gens qui 

fait qu’ils les admettent et les considerent. Pour 

* 

l’homme, ils sont comme une seconde nature qui se 
manifeste dans ses attitudes et comportements de 
fatpon spontanee quoiqu’ils sont tacites. 

Dans ce sens, 1’ islam tient a purifier la societe 
et a l’assainir au moyen du Commandement du Bien 
et de la repression du mal a l’echelle de l’individu et 
de la collectivite et aux niveaux public et prive. Le 
Prophete (s) dit : 

« Quiconque d’entre vous assiste a un acte 
reprehensible doit le reprimer par la force. S’il en est 
incapable, qu’il le reprime verbalement. S’il en est 
incapable aussi, qu ’il le reprime en son for interieur. 
Ce sera alors le moindre acte de foi » . 

Le saint Coran le recommande egalement et en 
fait une obligation qu’il faut remplir imperativement : 


(1) Hadith rapporte par Ahmad d’apres ibn Mas‘ud. 

(2) Hadith rapporte par Muslim, les quatre auteurs des Sunan et 
Ahmad d’apres Abu Sa'td al-Khudri. 
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(104_ Que soit issue de vous une 
communaute qui appelle au bien, ordonne le 
convenable, et interdit le blamable. Car ce seront 
eux qui reussiront) (1 l 

Le traitement du probleme de la delinquance et 
des deviances liees a la society consiste an 
redressement de la societe elle-meme, & la 
mobilisation des mass medias et autres institutions en 
rapport avec la formation de l’opinion publique 1 (2) , 
qu’elles soient etatiques ou populaires dans le cadre 
de 1’ education et 1’ orientation selon la Loi islamique. 
II s’agit de purifier la soci&e et de l’immuniser contre 
les plans malveillants qui peuvent provenir de 
l’interieur comme de l’exterieur et qui visent entrainer 
les jeunes particulierement dans le courant de lews 


(1) Coran, La Famille d’ Imran, III/ 104. 

(2) L'opinion publique reagit a la fois a des tendances lourdes de la 
society et a des prises de position des leaders d'opinion. Dans la 
premiere categorie pourrait figurer l'ensemble des idees et des 
opinions qui caract^risent les mental ites d'une population & une 
epoque donnee (par exemple, Fattitude face a la drogue, k la peine 
de mort ou au chomage). D'autres determinants, comme la 
religion, l'emplacement g£ographique, le statut economique ou le 
niveau d'education, peuvent fagonner dgalement les opinions d T un 
individu ou d'un groupe particulier sur quantity de sujets. 
L'opinion publique, assez versatile par definition, est en somme 
influencee par des dvdnements majeurs, mais aussi par des 
facteurs conjoncturels, comme Fimpact des dv&iements, l'opinion 
de personnes influentes et Feffet des medias et des campagnes de 
publicity ou de communication. D’oft, Timportance qui doit §tre 
accordee a la formation de 1’ opinion publique dans le cadre des 
valeurs et des preceptes islamiques. 



idees et modeler leur fa?on de voir les choses dans le 
mauvais sens. Pour ce faire, lesdites institutions sont 
appelees a mener une action serieuse d’ orientation et 
d’education pour 1 ’ instauration d’un environnement 
social sain et favorable a 1’ emergence des nobles 

7W 

valeurs ainsi qu’a 1 ’ etablissement de lois et 
recommandations divines. 

II faut s’adresser aux jeunes d’une maniere 
directe, comprendre leurs preoccupations pour trouver 
les solutions appropriees a leurs problemes. Dans un 
tel environnement sain, le jeune peut facilement 
maitriser ses pulsions et controler ses instincts et 
desirs. II peut resister et affronter les instigations qui 
cherchent a l’enrouler grace au phenomene de 
regulation sociale qui viendra compenser le manque 
eventuel de motivation religieuse. Ainsi le pouvoir de 
la societe et f autorite de l’Etat forment un moyen de 
dissuasion contre les deviances. Les anciens disaient : 
« Dans certains cas, Dieu motive par V autorite mienx 
qu ’ll ne motive par le Coran ». 

En outre, l’Etat doit ouvrir les portes du travail 
et creer des opportunity d’emploi pour les jeunes afin 
de leur permettre a leur personnalite de s’epanouir. 
Ceci doit faire partie des preoccupations majeures des 
gouvernements et doit etre classe parmi les priorites 
pressantes. Les plus competents doivent pouvoir 
acceder aux postes de responsabilite les plus hauts 
parce qu’ils seront tot ou tard appeles a le faire. Vaut 
done mieux les preparer des lors a prendre la releve 
dans tous les domaines de la vie. L’ancienne 
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generation communiquera son experience et son 
savoir-faire a la jeune generation et canalisera ses 
potentialites et ses ressources. La collaboration, de 
cette fa£on, renforcera le sentiment d’assurance et 
d’estime de soi chez les jeunes et cultivera en eux le 
sens de la responsabilite. N’oublions pas que ce sont 
eux les hommes de demain, les educateurs, les 
recteurs d’universites, les hommes politiques, les 
savants, les medecins, les hommes de lettres, des 
imams et les predicateurs, . . .etc. 

Une collaboration etroite est requise voire 
imperative entre la famille, l’ecole et la societe qui 
doivent concilier leurs efforts et employer tous les 
moyens scientifiques et techniques modemes en vue 
de realiser l’objectif d’eradiquer totalement la 
delinquance et les deviances juveniles dans toutes 
leurs formes. 

-ta- 

II ne faut done pas se restreindre a des attitudes 
passives dans le traitement de la delinquance et la 
lutte contre les deviances des jeunes. II faut, en plus, 
s’armer d’esprit d’initiative et contribuer de fa?on 
active et dynamique au traitement de ce fleau. D’ou, il 
s’ aver e vital d’occuper les jeunes par des activites 
utiles et productives pour la nation et agreables pour 
les jeunes. Les loisirs (1) doivent figurer parmi les 


(1) Les loisirs constituent aujourd'hui un domaine economique a part 
entiere, comme en temoigne 1 'existence de l'industrie des loisirs : 
la television, objet de loisir par excellence, reflete parfaitement 
cette tendance actuelle. Ainsi, les chaines dites commerciales, qui 
proposent des distractions au grand public, financent leurs 
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priorites sociales : ils representent un besoin de 
degager son energie et un instrument de realisation de 
soi et se presentent comme un moyen 
d’epanouissement individuel. Ces dispositions 
favorisent les aspirations individuelles a un mieux- 
etre social, a 1’ education, au sport ou aux biens 
culturels. Par l’institutionnalisation des loisirs, l’Etat 
se fait le defenseur de la dignite humaine en tant que 
valeur sociale. II n’est pas inutile de rappeler encore 
une fois que l’oisivete est mere de tous les vices, 
surtout dans la jeunesse ou les fortes pulsions peuvent 
facilement engendrer de graves derapages. 

Le sujet du mariage est aussi l’un des facteurs 
qui contribuent a la deviance. En effet, les obstacles 
dresses devant les jeunes desireux de fonder un foyer 
sont multiples. La crise du logement, la cherte de la 
dot et les depenses enormes exigees par les formalites 
sociales pratiquees lors des fian 9 ailles et de la 
ceremonie nuptiale, les cadeaux, les bijoux exiges par 
la famille de la mariee, associes a 1’ interference des 
parents dans les affaires du jeune couple, en plus des 
nombreuses traditions perimees et contraires aux 
principes de l’islam qu’impose la societe. 

C’est la qu’apparait le role de l’islam dans la 
solution de ce probleme. II incite a l’allegement de la 
dot et appelle les jeunes a axer leur interet sur le choix 


programmes avec les recettes publicitaires. Mais les chaines 
publiques, en particulier les chaines dites educatives, remplissent 
une fonction politique, assumant un cahier des charges defini pai 
les autorites culturelles. 


169 


de la femme pieuse, chaste et de bonne famille, plutot 
que la beaute physique, la richesse et les avantages 
materiels. L’islam incite aussi la societe a bannir les 
mauvaises traditions pour alleger le fardeau qui pese 

sur les futurs maries en insistant sur les objectifs du 

moricigc. 

Le Prophete (s) dit : 

« 6 jernes, celui qui parmi vous a les moyens 
et la capacite de se marier qu ’ll le fasse parce que le 
manage preserve votre chastete. Celui qui ne possede 
pas les moyens de se marier, devra observer le jeune. 
Ceci le protegera de Verreur » (1) . 

L’etat doit, de son cote, assumer sa part de 
responsabilite dans ce contexte. II doit procurer des 
logements aux jeunes couples et les aider 
economiquement, notamment en leur assurant du 
travail. 

II faut aussi faire face aux idees destructives 
qui viennent d’ailleurs et qui encourage les jeunes a 
mepriser le mariage et opter pour le concubinage et 
les relations perverses, inities dans tout cela par les 
films et les emissions profanes et licencieux diffuses 
par les chaines de television satellite qui ont envahi la 
plupart de nos foyers. 

D’un autre cote, il faut affronter avec fermete 
et perspicacity f invasion culturelle et intellectuelle 
etrangere car elle constitue le danger qui menace le 


(1) Hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim et les quatre auteurs des 
Sunans. 
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plus la jeunesse d’aujourd’hui. Cette invasion procede 
selon des plans trames dans le but d’aneantir notre 
nation en s’attaquant aux generations de fa 9 on 
discrete et soumoise. II faut dresser des garde-fous 
qui preservent les jeunes contre ce courant en 

employant les grands moyens. 

II faudra, en premier lieu, fermer les ecoles et 
les institutions missionnaires qui se cachent derriere 
des vocations humanitaires et philanthropes alors 
qu’elles oeuvrent a des fins colonialistes. Les medias 
de masse doivent se mobiliser pour devoiler et 
denoncer les complots et les machinations des 
ennemis de l’islam, notamment les pretentions et les 
allegations soutenues par les orientalistes. En contre 
partie, nous devons diffuser la culture islamique 
authentique pour immuniser les jeunes contre la 
contamination par des idees provenant de l’exterieur. 
Ceci exige la formation d’une generation d’erudits et 
de predicateurs musulmans qui possedent les 
competences scientifiques et les qualites morales 
requises pour l’accomplissement d’une tache d’une 
telle envergure. Ils doivent bien maitriser les langues 
vivantes etrangeres en vue de defendre l’islam dans le 
cadre apologetique et de propager sa foi dans le cadre 
de la predication. La mosquee devra dans ce contexte 
remplir pleinement son role d’ education et 
1’ orientation. 

Vient alors le role de 1’ institution du 
commandement du Bien et de la repression du mal 
etablie par la Loi divine a l’echelle individuelle et 
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collective, privee et publique. L’institution en 
question est propre a instaurer un climat sain et 
prospere au sein de la societe. Le Messager de Dieu 
(s) dit : « Quiconque d ’entre vous constate a un acte 
reprehensible doit le reprimer par la force. S’il en est 
incapable, qu’il le reprime verbalement. S’il en est 
incapable aussi, qu ’il le reprime en son for interieur. 
Ce sera alors le moindre acte defoi »^. 

Le saint Coran fait eloge de la communaute 
musulmane en la qualifiant de meilleure communaute 
pour les raisons expliquees dans ce verset : 

(110- Vows §tes la meilleure communaute, 
qu’on ait fait sqrgir pour les hommes. Vous 
ordonnez le convenable, interdisez le blamable et 
croyez a Dieu. Si les gens du Livre croyaient, ce 
serait meilleur pour eux, il y en a qui ont la foi, 
mais la plupart d ’entre eux sont des pervers) <2) . 

Il appelle ensuite les fideles a remplir ce devoir 
de commander le bien et de reprimer le mal : 

(104- Que soit issue de vous une 
communaute qui appelle au bien, ordonne le 
convenable, et interdit le blamable. Car ce seront 
eux qui reussiront) 1 2 (3) . 

D’autre part, Dieu menace d’aneantissement la 
societe qui admet le mal et 1’ encourage Le saint Coran 
avertit, de son cote, les societes qui encouragent la 


(1) Hadith rapports par Muslim, les quatre auteurs des Sunan et 
Ahmad d’apres Abu Sa’id al-KhudrL 

(2) Coran, La Famille d’ Imran, III / 1 10. 

(3) Coran, La Famille d’ Imran, III / 104. 
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malfaisance, 1’ injustice et la depravation, et les 
previent que le mal qui en decoulera touchera tout le 


monde : 

(25- Et craignez une calamite qui n’affligera 
pas exclusivement les injustes d’entre vous. Et 
sachez que Dieu est dur en punition) 1 . 

(113- Et ne vous penchez pas vers les 
injustes: sinon le Feu vous atteindrait. Vous n’avez 
pas d’ allies en dehors de Dieu. Et vous ne serez pas 

secourus) . 

Le saint Coran met en garde contre les dangers 
de propagation du mal et de la negligence du devoir 


de le reprimer. II explique que de telles negligences 
seront frappees de bannissement et de courroux 


divin : 

(78- Ceux des Enfants d’Israel qui n’avaient 
pas cru ont ete maudits par la bouche de David et 
de Jesus fils de Marie, parce qu’ils desobeissaient 
et transgressaient. 79- Us ne s’interdisaient pas les 
uns aux autres ce qu’ils faisaient de blamable. 
Comme est mauvais, certes, ce qu’ils faisaient!) 1 2 (3) . 

De son cote, le Messager de Dieu (s) met en 
evidence le lien etroit qui existe entre les membres de 
la societe et insiste sur le devoir de lutter contre toutes 
les formes d’ injustices et de deviances qui peuvent 


(1) Coran, Le Butin, VIII / 25. 

(2) Coran, Hud, XI/ 113. 

(3) Coran, La Table Pourvue, V / 78-79. 
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sevir au sein de la societe pour preserver cette 
demiere. II dit : 

« Ceux qui respectent les lois de Dieu alors 
que d ’autres les transgressent rappellent l ’exemple de 
gens qui se sont departages sur un bateau suite a un 
tirage au sort ; Les uns se sont retrouves en haut et 
les autres en bas. Lorsque ceux d’en bas prenaient de 
Veau, Us passaient dire a ceux d’en haut: Nous 
voudrions perforer la partie qui nous est echue sans 
vouloir faire du tort a ceux d’en haut ? Si ceux d’en 
haut les laissaient executer leur dessein, ils periraient 
tous. Tandis que s’ils les en empechaient, aussi bien 
ceux d’en haut que ceux d’en bas seraient saufs» (l \ 

L’ institution du Commandement du Bien et de 
Repression du Mai releve de la responsabilite de 
I’Etat islamique vu son role important dans la lutte 
contre les deviances et dans 1’ education et 
1’ orientation de la society dans le sens de la vertu. 


(1) Hadith rapports par Bukhari, Tirmidhf et Ahmad. 
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Conclusion 


A la fin de cet ouvrage, nous tenons a 
souligner l’interet porte par 1’islam a 1’ education et la 
formation de la jeunesse. La jeunesse represente les 
potentialites du present et l’espoir du futur. Elle 
represente les ressources les plus precieuses de la 
nation et constitue la reserve de la patrie. Pour cela, 
P Islam s’est interesse a l’education de l’homme; 
processus qui commence des sa venue au monde et se 
poursuit jusqu’a sa mort. II a accorde une importance 
particuliere a l’education des enfants et de la jeunesse. 
« Mieux vaut prodiguer une bonne education a son 
fds que donner tous les jours en charite une demi- 
me sure (Sa j de nourriture aux pauvres » (1) . 

L’islam indique aux parents un veritable code 
de traitement et d’ education de leurs enfants, adapte a 
chaque stade de leur developpement. Le Prophete (s) 
dit : «Joue avec ton fds pendant sept ans, eduque-le 
pendant sept ans, sois son ami pendant sept ans, puis 

laisse-le voler de ses propres ailes ». 

Le saint Coran decrit les qualites nobles dans 
ce verset que les jeunes doivent prendre comme 
slogan etemel : 

(13_ Ce sont des jeunes gens qui croyaient 
en leur Seigneur; et Nous leur avons accorde les 


(1) Hadith rapport^ par at-Tirmidhi. 
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plus grands moyens de se diriger dans la bonne 
voie) (,) . 

Le jeune assidu a la piete est place au rang des 
heureux elus de Dieu au jour de la resurrection. En 
effet, le Prophete (s) dit : « II y a sept personnes qui 
seront sous la protection de Dieu au jour de la 
resurrection, jour ou nulle protection n’existe en 
dehors de la Sienne. Ce sont ' le gouvernant juste, le 
jeune qui grandit en adorant Dieu, l ’homme attache 
am mosquees, deux homme s qui s ’aiment en Dieu et 
qui ne se reunissent que pour son amour, l ’homme qui 
replique a l ’invitation d ’une femme belle et de haut 
rang de jouir d ’elle : Non, Je crains Dieu !, I ’homme 
qui dome I’aumone discretement et l 'homme qui 
pleure en evoquant Dieu dans la retraite y>^ 1 2 \ 

La plupart des Compagnons du Prophete (s) 
etaient des jeunes qui avaient embrasse l’islam, appris 
le saint Coran et preche le message de l’islam. Le 
Prophete (s) leur attribuait des postes de 
responsabilite importants et leur assignait de hautes 
fonctions de PEtat. Ainsi il nommait parmi eux des 
chefs militaires, des juges et des gouvemeurs et des 
charges de missions importantes. 

Les exemples qui illustrent cette verite sont 
nombreux. Jundub ibn Abdullah dit : "Jeunes, nous 
avons cotoye le Prophete (s), II nous a appris la foi 


( 1 ) Coran, La Caveme, XVIII / 1 3 . 

(2) Hadith rapporte par al-Bukharf, Muslim, Ahmad, At-Tirmidhi et 
an-Nasa’i. 
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avant le Coran, puis il nous a appris le Coran qui a 
ameliore notre foi"^ x \ 

Malik ibn al-Juwayrith dit : « Nous etions 
venus trouver le Prophete (s) alors que nous etions 
des jeunes du me me age et nous nous etions installes 
chez lui. (...) » 1 2 3 . 

Les auteurs des expeditions et campagnes 
rapportent dans leurs ouvrages a propos de la bataille 
de Badr : « Lorsque ‘Utba, Chayba et al- Walid 
avancerent des rangs ennemis pour livrer combat, des 
jeunes medinois avancerent des rangs des fideles pour 
relever le defi ». Al-Waqidi rapporte a ce sujet : 
« qn ’ils etaient trois jeunes hommes des Allies de 
Medine » (3 \ 

La veille de l’Hegire ou l’Emigration, lorsque 
les infideles conspirerent pour tuer le Prophete (s), 
celui-ci designa ‘ Ali Ibn Abu-Talib, alors jeune, pour 
faire diversion en se couchant dans son lit alors que 
lui, il prenait la fuite pour Medine en compagnie 
d'Abu Bakr. Le Messager de Dieu (s) le designa aussi 
pour affronter en duel ‘Amr ibn Wudd al-‘Amiri lors 
de la Bataille de Badr. Il l’envoya egalement occuper 
le poste de cadi au Yemen. 

Les jeunes filles, elles aussi, jouissaient d’une 
consideration non moins importante aupres du 
Prophete (s) qui leur confiait des missions a la fois 


(1) Hadith rapporte par al-BukharT et Muslim. 

(2) Hadith rapporte par al-Bukhari, Muslim, Ahmad, ad-Darimi et an- 
Nasa’i. 

(3) Zadu-l-Ma^ad d’ibn al-Qayyim, vol. III/ p.179. 
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delicates et nobles tout comme aux jeunes hommes. 
Ainsi, Asma , la fille d’Abu Bakr, fut chargee d’une 
mission perilleuse lors de l’Emigration du Prophdte 
(s) vers Medine. Elle portait des vivres discretement 
au Prophdte (s) qui, en compagnie d’Abu Bakr, dtait 
en cachette dans une caveme dans les alentours de la 
Mecque. La jeune epouse du Prophete(s), Ai'cha fut 
son porte-parole aupres des femmes musulmanes, puis 
a toute la communaute apres sa disparition. Elle leur 
communiquait ses hadiths et ses recommandations et 
leur enseignait les regies de I’islam. Mu?‘ab ibn 
‘Umayr fut envoy e a Mddine avec pour mission 
d’enseigner le saint Coran aux fiddles avant 
I’Emigration du Prophete (s). 

II comptait sur eux dans la lutte sainte, la 
predication, les expeditions et les campagnes 
militaires dont il les chargeait. Citons, i titre 
d’exemples, ‘Usama ibn Zayd que le Prophete (s) 
avait designe avant son deeds, a la tete de l’armee qui 
devait prendre la direction de la Syrie alors que Haim 
les rangs il y avait d’eminents Compagnons tels que 
‘Umar ibn la-Khattab. ‘Itab ibn Usayd qui fut nomme 
gouvemeur et juge de la Mecque apres sa prise. Zayd 
ibn Thabit, qui fut un erudit en matiere de Coran, fut 
charge par Abu Bakr de la ddlicate mission de la 
collecte du saint Coran qui contribua grandement a sa 
conservation. Il lui dit : « Tu es un feme sage et nous 
n ’avons rien a te reprocher » (1) . 


(1) Hadith rapportc par al-Bukhari, Ahmad et At-Tirmidht. 
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Jabir, ibn ‘Amr, ibn ‘Umar et ibn ‘Abbas 
etaient de grands traditionalistes qui avaient 
precieusement servi la conservation et la diffusion du 
hadith du Prophete (s). Ibn ‘Abbas etait invite a 
prendre part aux concertations et discussions des 
grands Compagnons. Muhammad ibn al-Qasim ftit 
l’un des plus glorieux chefs de l’armee musulmane 
lors de l’expansion de l’islam. Tous etaient alors 
jeunes lorsqu’ils etaient charges de ces missions et 
fonctions. 


Vu la fecondite et la productivity de cette 
periode de la vie, l’islam recommande d’en tirer profit 
autant que possible et de rentabiliser utilement 
l’enthousiasme et la ferveur des jeunes. II interdit 


rigoureusement de negliger cette richesse et de la 
laisser inexploitee. II veut qu’on en tire avantage en 
canalisant l’energie considerable qu’elle recele dans 


le sens de l’edification 


de l’individu et de la societe 


moyennant une education a la piete, au labeur, a 
l’acquisition du savoir et des connaissances. II s’agit 
de saisir ces opportunites de sorte a tirer avantage 
dans le present et a l’avenir. Une fois l’age de la 
jeunesse revolu, 1’homme ne peut plus faire machine 
arriere ni recuperer le temps perdu. Le temps qui s’en 
va ne revient jamais. C’est pourquoi le Messager de 
Dieu (s) nous fit don de ce precieux conseil qui vient 


bien a propos : 

« II faut profiter de cinq opportunites avant la 
survenue de cinq malheurs : de la vie avant la 
survenue de la mort, de la sante avant la survenue de 
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la maladie, du temps de loisirs avant la survenue des 

occupations, de la jeunesse avant la survenue de la 

vieillesse et de Vaisance avant la survenue de 
l indigence » . 

II a, par ailleurs, montre que la jeunesse 
represente une faveur divine de laquelle on aura a 
rendre compte aupres de Dieu au jour du Jugement 
dernier. II dit : « Shot apres sa resurrection, I’individu 
sera interroge sur quatre choses : Ce qu HI a fait de sa 
vie, ce qu’il a fait de sa jeunesse, sur V or wine de sa 

richessee, oi Va-t-il depensee et ce qu 7/ a fait de son 

savoir » . 

En resume, nous dirons que la delinquance et 
les deviances juveniles sont dues a des defaillances 
dont sont responsables la famille, l’ecole et la societe. 
La cause des deviances reside dans la negligence des 
principes de l’islam et de ses enseignements en 
matiere d’education et d’orientation des enfants et des 
jeunes. Les trois institutions auxquelles incombe ce 
role partagent eette responsabilite. 

Nous avons precise que le traitement de ce 
fleau consiste a etablir un diagnostic precis sur la base 
duquel sera prescrit le remede sous forme de mesures 
pratiques. L on preconise alors le retour a la religion 
pour se conformer a ses preceptes et regies d’une 
fafon globale et serieuse. Car Dieu a Lui la 
Transcendance_ n’a revele les Ecritures saintes et n'a 


(1 ) Hadith rapports par al-Uakim, al-Bayhaqf et Ahmad. 

(2) Hadith rapports par at-Tirmidhi. 


180 



envoye les Messagers que pour le bien-etre et la 
prosperity effectifs de l’humanite. 

La solution reside done dans l’application des 
enseignements contenus dans le saint Coran dans 
1’ education au sein de la famille, a l’ecole et dans la 
societe. Les institutions officielles doivent mettre en 
oeuvre tous les moyens de diffusion de 1’ information 
et de la culture au servir de cet objectif en s’ inspirant 
de l’exemple du Prophete (s) dans la formation de 
l’homme. Nous devons, par ailleurs, rompre avec les 
ennemis de la nation et affronter l’invasion culturelle 
qui s’achame a dissoudre notre identite et sentiment 
d’appartenance en s’attaquant a notre histoire, a notre 
patrimoine et a nos valeurs par le biais des moyens 
modernes de propagande de la civilisation 
occidentale. C’est, d’ ailleurs, pourquoi nous sommes 
tenus de maitriser ses moyens techniques et 
d’encourager le progres scientifique pour diffuser, de 
notre cote, le message celeste. 

Nous cloturerons cet ouvrage par ces versets 
du saint Coran en guise pacte par lequel nous nous 
engageons a remplir notre devoir envers Dieu, et par 
la meme, envers la jeunesse : 

(33_ Et qui profere plus belles paroles que 
celui qui appelle a Dieu, fait bonne oeuvre et dit: 
"Je suis du nombre des Musulmans?") . 

(108- Dis: "Void ma voie, j’appelle les gens 
a la religion de Dieu, moi et ceux qui me suivent, 


(1) Coran, Les Versets detailles, XLI / 33. 
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nous basant sur une preuve evidente. Gloire a 

Dieu! Et je ne suis point du nombre des 
associateurs) (1) . 

(153- "Et voila Mon chemin dans toute sa 
rectitude, suivez-le done; et ne suivez pas tes 
senders qui vous ecartent de Sa voie." Voila ce 

qu I1 ,, vous enjoint. Ainsi atteindrez-vous la 
piete) (2) . 

Louanges, enfrn, a Dieu, Seigneur des univers. 


(1) Coran, Joseph, XII / 108. 

(2) Coran, Les Troupeaux de b&aii, VI / 153. 
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La question de la jeunesse constitue I’un des problemes majeurs les 
plus epineux de tous les temps. La delinquance juvenile est un sujet 
qui preoccupe les educateurs et les reformateurs qui se consacrent 
a etudier les causes des deviations des jeunes et a en rechercher les 
solutions appropriees, Cet ouvrage se veut une contribution dans 
ce sens a la lumiere des enseignements de I’islam, II constitue un 
veritable guide d’education des enfants et des jeunes a I’intention 
des different institutions qui en ont la charge, 4 savoir la famille, 
les institutions scolaires, la societe et I Etat. 
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